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Le "Père Noël!' que tous'dèsi- 
reraJent voir à leur cheminée

LUCILLE
DUMONT
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A RADIO-CANADA

Le théâtre de Noël
UN RÉCIT EVANGELIQUE

UN CONTE DE MAETERLINCK

LE DIMANCHE, À HEIT HEURES
I/Heure de Théâtre que dirige 

Jacques Auger a Radio-Canada, a 
déjà consacré ses cinq premières 
émissions au théâtre classique du 
grand poète Jean Kacine. Nous 
avons entendu jusqu'ici "Androma- 
que”, "Les Plaideurs”, "Britanni- 
cus”, "Esther” et "Bérénice”.

Après les fêtes, alors qtt’on y 
donnera des pièces de circonstance, 
on reviendra au théâtre classique 
avec Molière et Corneille, car les 
directeurs de la Société Radio- 
Canada ont constaté jusqu'à quel 
point cette formule plaisait au pu­
blic en même temps qu'elle était 
un puissant moyen d'éducation lit­
téraire, grammaticale et linguisti­
que.

A ce propos, presque toutes les 
institutions d'enseignement de la 
Province ont accueilli avec enthou­
siasme l’invitation que leur a faite 
Radio-Canada, d'écouter cette heure 
de théâtre. Les jeunes auditeurs de 
ces institutions, ils représentent un 
nombre assez considérable, sont 
particulièrement en état de tirer 
le plus de profit de ces émissions 
dominicales, surtout quand leurs 
professeurs, comme c'est le cas en 
beaucoup d'endroits, s’attachent à 
leur expliquer l’oeuvre interprétée 
et a leur faire passer, après l’audi­
tion, un bref examen sur la même 
oeuvre.

Jasmin et de Pierre Durand. Voici 
d'ailleurs la distribution complète 
du "Berceau de Jésus” :

L’OISEAU BLEU
Le 314 décembre, le dernier jour 

de l'année, le théâtre finira dans 
une féerie de l’écrivain beige, qui 
est au fait aussi français que belge, 
Maeterlinck. L’atmosphère des fê­
tes se prête aux contes et aux his­
toires fantastiques où évoluent des 
personnages fictifs, des génies 
bienfaisants dont Noël et le Nouvel 
An semblent nous rapprocher. Le 
conte de Maeterlinck, "L’Oiseau 
Bleu”, est une oeuvre symbolique. 
“L’Oiseau Bleu”, c’est le bonheur, 
fragile et farouche, qui s'enfuit dès 
qu'on l’appelle...; des enfants, pleins 
d'espoir, poursuivent le bel oiseau 
afin d’en obtenir un peu de joie...; 
leur poursuite est remplie de péri­
péties qui forment l'intrigue de 
cette pièce •qui fut écrite en cinq 
actes.

RADTOMONDE donnera la se­
maine prochaine la distribution do 
"L’Oiseau Bleu”.

Enfin, le 7 janvier 1940, on jouera 
la célèbre comédie héroïque d'Ed­
mond Rostand, "Cyrano de Berge­
rac”.

Heureux gagnants
LE BERCEAU DE JESUS

Le 24 décembre, on jouera un 
drame évangélique qui s’adapte 
particulièrement bien à la veille 
de Noël: "Le Berceau de Jésus” 
d’Emile Rochard. L'auteur a puisé 
dans la Bible et l’Evangile les per­
sonnages et les événements qui 
forment la pièce. Après avoir fait 
revivre sous nos yeux le jour de 
l’Annonciation, il nous conduit à 
Bethléem avec Joseph et Marie où 
nous assistons, en compagnie des 
humb'es bergers et des fièrs rois 
mages, au mystère de Noël. Plus 
de dix interprètes parmi lesquels 
on remarque les noms de Judith

Voici les gagnants du concours 
du Programme de Radiomonde à 
Radio-Canada, le mercredi 13 dé­
cembre:

1er prix — Une magnifique Mon­
tre Mercury: Mlle Lisette Robert, 
769. rue Querbe^ Outremont.

2ème prix — Un dollar: Mlle Ju­
lienne Cormier, Clarke City, P. Q.

Sème prix — M. Jean Bruno Meu­
nier, rue Turgeon, Ste-Thérèse de 
Blainville, Co. Terrebonne.

4ème prix — Mlle Solange Lau­
rendeau, 6318, 25ème Avenue, Ro­
semont.

Félicitations aux heureux ga­
gnants.

Le pium-puddlng traditionnel

*

m**

“Gerrj” VVTLMOT, annonceur de Radio-Canada, jette un coup d’oell 
intéressé dans la marmite du Chef-instructeur Jimmy Morgan, des 
wagons-restaurants des chemins de fer de l’Etat, fette photographie 
a été prise au cours de l’émission spéciale du 13 décembre, alors que 
Gerry a relaté à ses auditeurs les péripéties de la confection d’un 
plum-pudding monumental. Les chemins de fer nationaux du 
Canada à l'occasion de la Noël ont confié au chef Morgan la prépa­
ration de deux mille livres de ee mets dont les Anglais rafolent tant, 
la» chef, qui procède à son travail avec orgeull, est eeloi-lè même 
qui fut choisi au printemps dernier comme cuisinier du convoi 
royal.

Nous signalions, sous cette rubri
que, le succès qu’avait remporté à 
Toronto un bariton montréalais, 
du nom de Pierre Linart. Nous 
avions exposé notre espoir d’enten­
dre la voix de ce chanteur sur 
nos ondes québécoises. Eh bien ! 
c’est chose faite. Pierre Linart 
aura son récital.

* * *
Le poste CKAC a retenu les 

services de Pierre Linart pour le 
soir de Noël. C’est à M. Yves Bou- 
rassa que nous devons l'initiative 
de nous faire entendre à nouveau 
cette voix riche et bien balancée 
qui a valu à son possesseur une 
magnifique montre, gagnée à

l’émission hebdomadaire de Kea 
Subie et de ses Amateurs.

* * *

Nous avons pu glaner ces rensei­
gnements à travers les branches. 
Nous en avons ressenti énormément 
de plaisir, et nous avons tenu à 
signaler le fait à nos lecteurs. Nous 
sommes également en mesure d'in­
diquer le titre des pièces que
Pierre Linart a inscrites à son réci- 
<tal du jour de Noël.

♦ ¥ ¥

Le sympathique bariton chante­
ra, à ce premier récital (nous osons 
espérer qu'il sera suivi de plusieurs 
autres) trois oeuvres classiques 
bien appropriées : 1'Agnus Dei de 
Georges Bizet, le Noël de Charles 
Gounod, et du même auteur : Jésus 
de Nazareth. Nous souhaitons bon­
ne chance à Pierre Linart, et nous

exhortons nos lecteurs à écouter 
son récital. Qui sait? Nous sommes 
peut-être au seuil d’une découverte 
inattendue.

* * *

A propos de Noël et du poste 
CKAC, nous apprenons que cette 
année encore, ce sera l’excellent 
bariton Charles Jourdan qui chan­
tera le Minuit, Chrétiens, au poste 
de La Presse.

* * *

Il y a quelques années, ce fut à 
Fernand Perron que fut confiée la 
délicate mission de faire entendre, 
à Minuit, le 24 décembre, ce chant 
traditionnel. Depuis deux ans, c’est 
Charles Jourdan et nous sommes 
heureux d’apprendre que cette an­
née encore on poursuivre, l’heureuse 
initiative. Noël sans Minuit Chré­
tiens, ce n'est pas Noël.

* ★*' *

Le directeur, 
les artistes,
le personnel 
du

Poste C.H.L.P.
(La Patrie, Montréal)

VOUS OFFRENT LEURS 
MEILLEURS VOEUX

de

Joyeux Noël

et

Bonne et Heureuse Année

23 décembre 1939 MARCEL LEFEBVRE
Directeur
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MISS RADIO 1940: MIMI D’ESTÉE
L’aimable interprète de “Grande Soeur” a recueilli 3,130 

votes. — Suivie de près par Mlle Marcelle Lefort. — 
Mimi d’Estée mettra la rondelle.au jeu au Forum 

jeudi, et sera couronnée ^Miss Radio 1940 
au bal des Artistes de la Radio. —

Le vote complet.

REPORTAGE DE “ RADÎOMONDE ” A LA JOUTE 
DU 28 PROCHAIN.

Notre délicieuse camarade Mimi 
d'Estée vient de remporter le titre 
de Miss Radio 3940, et nous l’en 
félicitons chaleureusement. Cette 
aimable artiste, vedette de maints 
programmes radiophoniques et in­
terprète admirable du rôle de Claire 
Briand (Grande Soeur) a recueilli 
un total de 3,130 votes à ce con­
cours qui se termine cette semaine. 
Elle mérite certes, les plus grands 
éloges, d’abord poui son art, ensuite 
po ir sa belle personnalité. Mimi 
d'Estée (Mme Henry Deyglun), 
s’est destinée très jeune au théâtre. 
Vedette de la troupe Barry- 
Duquesne-Deyglun, elle est passée 
à la radio, où son jeu très sûr. la 
souplesse de sa voix, sa diction im­
peccable et la chaleur des senti­
ments qu’elle savait extérioriser, lui 
ont valu une place de tout premier 
choix. Mimi d'Estée est devenue 
en très peu de temps, grande favo­
rite auprès du public radiophile, et, 
ce qui est mieux encore, elle l’est 
restée.

Cette personne charmante mérite 
le titre de Miss Radio 1940, et 
“Radiomonde", qui s’est fait en 
quelque sorte l’animateur de ce 
concours, remercie les nombreux 
radiophiles qui ont manifesté leur 
intérêt à l'endroit de l’initiative, et 
qui ont voté pour leur vedette 
préférée.

LE BAL DES ARTISTES

Miss Radio 1940 sera officielle­
ment couronnée au cours du bal 
des Artistes de la Radio, qui doit 
avoir lieu en l'hôtel Windsor, le 6 
février prochain. Nul doute que

Au Forum, 
le 28 décembre

~~w•Sx-! ™

FERNAND LECLERC, annon­
ceur à CBF et M.C. aux Soirée» 
de Hockey Imperial qui doit In­
terviewer Mimi d’Estée, élue 
MU» Radio 1940 à la suite du 
grand concours de RADIOMON­
DE. Fernand (“Tony” pour tous) 
est un vétéran du micro que nous 
avons toujours plaisir à entendre.

tous les nombreux admirateurs de 
M.le Mimi d’Estée voudront être 
présents à cette soirée annuelle, qui 
a toujours remporté le plus grand 
des succès. Cette année encore, 
tout le monde sera là. et le comité 
d’organisation, qui prépare actuel­
lement le spectacle, nous réserve 
des surprises.

LA JOUTE DU 28

Mlle Mimi d’Estée assistera, jeudi 
prochain, le 28 de ce mois, à la 
joute de hockey du Forum, entre 
le club de Toronto et les Canadiens. 
Ce sera elle, qui, en qualité de 
Miss Radio 1940, mettra la rondelle 
au jeu. Seront présents trois direc­
teurs de nos postes montréalais : 
MM. Maurice Goudrault (CBF), 
Phil Lalonde (CKAC) et Marcel 
Lefebvre (CHLP) et de nombreux 
artistes de la radio. Miss Radio 
1940 sera ensuite interviewée en 
français et en anglais au cours de 
cette joute, qui est diffusée grâce 
à la générosité des vendeurs 
Imperial Oil. “Radiomonde” fera 
un reportage complet de cette joute 
où figurera Claire Briand, de 
“Grande Soeur" et Monique de 
“Vie de Famille”, avec de nom­
breuses photos. Ne manquez donc 
pas le numéro de “Radiomonde” de 
la semaine prochaine'.

LE VOTE

Mimi d'Estée a recueilli, comme 
nous l'avons signalé plus haut, 
quelque 3,130 voix. Elle a été sui­
vie de très près par Mlle Marcelle 
Lefort, qui en a recueilli 3,094. 
Nous offrons également à Mlle 
Lefort nos sincères félicitations. 
Voici maintenant, au bénéfice de 
nos nombreux lecteurs, les détails 
complets du vote:

Mlles Mimi d’Estée ................... 3130
Marcelle Lefort.............. 8094
Judith Jasmin................ 2003
Olivette Thibault .......... 1953
Margot Teasdale .......... 1712
Antoinette Giroux .... 1520
Madeleine Cardin ..... 1489
Lucile Dumont ....... 1483
Rolande Bemier .......... 1437
Lucile Laporte................ 1430
Armand Lebrun ...... 1409

. Muriel Millard .............. 1393
Jovette Bernier.............. 1382
Pierrette Alarle ............ 1357
Réjeanne des Rameaux 1314
Nicole Germain ............ 1218
Marguerite Paquet ... 1152
Estelle Mauffette .... 1078
Paulette de Courval .. 1054
I-u cet te Pella nd ............ 1007

NOTA

H a été porté à notre connaissan­
ce qu'un M. Gaston Côté, sollicitait 
des abonnements pour notre jour­
nal dans la région de Chicoutimi. 
Ce monsieur n’est pas à l’emploi de 
Radiomonde et n’est pas autorisé à 
ce faire. Notre seul représentant 
pour le district de Chicoutimi e»t 
M. Arthur Williams, 13, rue Racine, 
ChlcoutimL

Miss Radio 1940 r» • * 1*1---------------- 1 Puisque maigre les ans...

Je veux imaginer, le coeur a île ces rêve» 
(Jue les ans vont nous rajeunir,
Et que celui-ci qui s'achève,
Rapprochera nos souvenirs.
Je veux imaginer, viens écouter mon rêve.

J'ai la fièvre ce soir et je voudrais dormir. 
Dormir auprès de loi, mon enfant adorée, 
Jusqu'à ce jour lointain déjà de cinq années 
Où j'estompais pour toi le monde et l'aveuir.

Je suis mécontent du vovage. 
L’éternel roman m'a déçu,
Je relis les premières pages.
Je retourne chez-moi, viens-tu?

Je suis un étranger dans une grande ville. 
J’ai couru beaucoup de chemins.
Mais je connais un coin tranquille 
Où jadis j’ai baisé tes mains.

Puisque malgré les ans, la plaie est toujours vive 
Et qu'étant loin de moi, tu n'as pas pu vieillir,
Et que je n'ai plus peur, hélas, quoique il arrive 

D'encore plus souffrir.

Nous reprendrons la même route 
Où tous deux nous croyions monter,
Nous marcherons vers le passé,
Lui n'a point place pour le doute.

J'ai tout imaginé, voilà que meurt mon rêva 
Et tes yeux sont pleins de regret,
Si pourtant cet an qui s’achève,
Oh! mon Dieu, nous rajeunissait.

Jean GILLET.
Le vingt décembre.

Mme Mimi d’Estée

Le Bal des Artistes
C’est le 6 février, à l’occasion du 

bal paré, masqué et travesti des 
Artistes, que Mme Mimi D’Estée, 
notre Reine, sera couronnée.

Et nous désirons que tous les 
Artistes ainsi que leurs amis vien­

ond&ëtcm dit..
On dit que m chanson de 

RADIOMONDE est fredonnée un 
peu partout : dans le tramway, 
l’autobus, dans la rue, les ascen­
seurs, et bon nombre de foyers. 
A tous nos lecteurs qui nous ont 
écrit, téléphoné et même câblé 
pour connaître les mots de la chan­
son, nous sommes heureux de les 
publier ici.

1er COUPLET 
Madame votre mari 
Vous boude-t-il le soir 
Si vous en êtes marrie 
Pourquoi vous mttr’ à hoir’ f 
Au lieu d'vous fourrer l'nez 
Dans un triste bouquin 
Mieux vaut vous procurer 
Un très gentil copain.

REFRAIN

Restez chez vous le soir 
Et meublez-vous l’esprit 
Ne broyez pas du noir 
Et souvnez-vous d’ceci :

(Au Refrain)

On dit également que cette 
chanson, dont la musique est de 
Léo Lesieur et les paroles de MM. 
Roger et Marcel Raulu, est appelée 
A devenir le grand succès de 1940. 
Pour ceux de nos lecteurs que la 
chose intéresse, elle a été créée 
A l’émission de RADIOMONDE 
(CBF), et harmonisée par Mlle» 
Lucille Dumont et RoUinde Ber­
nier, et MM. Jean-Paul Prud' 
homme et Roland Bédard.

La musique et le disque seront 
incessamment chez fous les mar­
chands de musique. Qu'on se le 
dise ! C’est une mélodie de rallie­
ment très entraînante, dont on se 
souvient tout de suite.

nent ce soir-là au Windsor, prêter 
Foi et Hommage à leur Souveraine.

Nous lançons une cordiale invi­
tation à tous les Artistes de la 
Vieille Capitale, ainsi qu’à ceux de 
toute la Province, à venir frater­
niser avec leurs copains de Mont­
réal à l’occasion de leur Bal an­
nuel. Nous pouvons certifier que 
vous serez tous enchantés de votre 
voyage. Cette invitation est aussi 
faite à tous les amis des Artistes 
qui demeurent en dehors de Mont­
réal.

Nous décernons trois magnifiques 
prix pour les costumes les plus 
originaux.

Un chez les messieurs, un chez 
les dames, et un chez le couple.

Comme nous sommes au temps 
des Fêtes, nous suggérons à chacun 
de donner à ses amis un billet 
pour le Bal des Artistes. C’est 
sûrement là un cadeau qui serait 
des plus apprécié.

Ces billets sont maintenant en 
vente au bureau de la Fédération, 
1121 Ste-Catherine Ouest. Télé­
phone : HArbour 3 4 4 7. — (Com.)

Radiomonde est à la page 
Et dans les pages de Radiomonde 
Vous trouverez tous les

[jeudis matin 
Force Nouvelles et de

[nombreux potins 
Et les photos de vos artistes 
Que vous écoutez sur les ondes 
Sont souriantes, et jamais tristes 
Car ils lisent aussi Radiomonde ! 

2e COUPLET 
Et vous mademoiselle,
Vot’ p’tit ami d’garçon 
Vous est-il infidèl’
Et fait-il des façons f 
Pour vous en consoler 
Ne prenez pas d’remêdes’
Et n’allez pas acheter 
Un vieux vélociprd'.

(Au Refrain)
3e COUPLET 

On dit que les messieurs 
Dans toute leur vanité 
Sont bien plus pointilleux 
Le printemps que l’été 
Si leur humeur maussade 
Vous gard’ d la maison 
N’vous rendez pas malad’ 
Sachez qu’en toute saison. . .

(Au Refrain)
4e COUPLET 

Si vos quatre marmots 
Ont la gripp' espagnole 
Si au Heu d’une auto 
Vous n’avez qu’une bagnol’

il ^ *e*
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JL "Bouboule” pour les intimes 
“Marraine” pour les artistes

Madame JEANNE FREY
pour les auditeurs du programme

RADIO-CINEMA-REVUE
vous souhaite

HEUREUX NOEL — BONNE ANNEE!

Que cette année vous apporte 

tout le bonheur que 

je vous souhaite

Alain Gravel
Annonceur à CK AC

LÉO LESIEUR
et

JEAN-PAUL PRUD’HOMME
souhaitent à tous un Joyeux Noël 
et une Bonne et Heureuse Année

Non! . . . mais ça s' pent-y?

Noël 1939

Meilleurs voeux
et sincères remerciements
pour le chaleureux acceuil \

ARMAND MARION
durant la tournée de province 

<le
VImperial Oil Ltd.

Lte'

Noël 1939

MARCEL GAMACHE
vous offre les 

meilleurs voeux 
de

Ti-Jean Lévesque

Joyeux Noël
et meilleurs voeux de Bonne Année 

à nos radiophiles

Mme Lucie Poitras Henri Poitras

A mes collaborateurs 
A mes commanditaires 
Aux radiophiles

Joyeux Noël et 
Bonne, Heureuse Année

Robert Choquette
Auteur de Pension Welder

Que cette année vous apporte 

tout le bonheur que 

je vous souhaite

Mme Blanche Gauthier
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Chacun a son passe-temps favo­
ri. Les uns aiment la pèche ou la 
chasse, les autres y préfèrent la 
lecture ou le sport, mais pour M. 
Georges Bouvier, rien ne vaut le 
théâtre ou la radio. C'est même ce 
qui lui vaut maintenant d’être l’un 
des artistes les plus en demande 
dans nos postes radiophoniques où 
depuis plusieurs années il se fait 
entendre dans les principales sé­
ries de sketches qui y sont inter­
prétés.

* * *

Né à Marieville, il y a de cela

scène avec le M.R.T. de Martha 
Allan dans “Noé”, pièce qui obtint 
un succès encourageant au Gesù.

Il accepta par la suite de faire 
partie de diverses autres troupes, 
entre autres celle de Letondal au 
“Stella” dans “Le cheval de cour­
se”.

Ces débuts ne se passèrent pas 
sans certains anicroches amusants 
qu’il nous raconte, avec verve. Ce 
fut ainsi qu’un soir, en jouant dans 
“Tonton Lagadecque”, U perdit 
son faux nez de Juif pendant que 
l'assistance se tordait en voyant

GEORGES BOUVIER (Photo Garcia)
8.1 ans, ce qui signifie que M. Bou- son appendice nasal lui descendre

presque jusqu'au menton.vier est encore presqu'un jeune 
homme ayant une belle carrière 
devant lui, il étudia au collège St- 
François-Xavier puis termina ses 
études au Mont Sainte-Marie.

Le goût du théâtre ? Il l’eut dès

En une autre circonstance, en 
jouant dans une revue de Gratien 
Gélinas avec Gaston St-Jacques et 
autres, il personnifiait Sir Lomer 

. Gouin, qui, en regardant le soldat
ü" r.'ne_age: A'"’:3 mort (St-Jacques) devait s'écrier

a mon gouverne-“J’en parlerai 
ment”. ,

Mais Bouvier s’accrocha la lan­
gue pour lancer : "J'en parlerai à

rait avec ses parents, il aimait or­
ganiser des petites soirées d'art 
dramatique avec scs quatre soeurs 
et son frère, Léon, maintenant pro­
fesseur de théologie morale chez 
les Jésuites de l'Immaculée-Concep- mon département, 
tion. Son père, chef de gare, n’a­
vait pas le temps de participer à 
ce passe-temps, mais il trouvait 
toujours les loisirs pour former 
avec Mme Bouvier, l'assistance à 
ces galas de théâtre.

Alors, pour le plus grand diver­
tissement des spectateurs, on vit 
le mort se tordre de rire sur sa ci­
vière. On se hâta de baisser le ri­
deau.

* * *
* * 8

Ce fut vraiment en 1923 cepen­
dant que M. Bouvier se lança dans 
cette carrière qui fait maintenant 
ses délices, ce qui ne l'empêche 
aucunement de vaquer à ses occu­
pations de courtier et d'agent en 
assurances. Dès qu’il eut terminé 
ses études, il organisa une troupe 
d’amateurs connue sous le nom de 
“Troupe Bouvier et Bouvier." H 
agissait ainsi, non pas par espé­
rance de monnayer son talent et de la reine, et 1« 
celui de ses compagnons, mais sim- dans les bras, 
plement parce qu’ü adorait fair. Kn un# aut„ oocajslon> „ rol

Harold, regardant le champ de 
bataille au crépuscule, déclama de 

Plus tard, on le retrouve sur la sa plus belle voix : “Que ferai-je

Ces Incidents comiques sont fré­
quents sur la scène. L’auteur de 
ceci se souvient de deux ou trois 
épisodes inattendus du genre, mê­
me si ce qui va suivre n’a rien à 
faire avec la biographie ou lacar- 
roière de M. Bouvier.

En jouant “Le* Trois Mousque­
taires”, un soldat, racontant l’hé­
roïsme de d’Artagnan, s’écria pa­
thétiquement : “Il sauta à la bride 

cheval tomba

du théâtre.
* * *

de ces lacs de sang et de ces mon­
ceaux de cadavres....

Une voix de stentor part alors 
du "poulailler” et répond : “Fais 
du boudin”.

Le roi Harold pouffa de rire et 
le spectacle de cette hécatombe 
passa du tragique au comique.

* * *

Mais poursuivons notre entre­
vue. Donc, M. Bouvier était bel et 
bien lancé. Il participa aux revues 
de Gratien Gélinas en 1938 et 1939, 
pui3 il prit part à maintes autres 
revues ou séries de sketches à 
grand succès: mentionnons entre 
autres: “En roulant ma boule”, 
“Grande Soeur”, où il joua le rôle 
Mike Donelli, “Le curé du villa­
ge”, de Robert Choquette, où il in­
terpréta le rôle de Gédéon Toupin, 
barbier “Le vieux maître d’école”, 
“L’amour voyage”, dû à la plume 
d’Ovila Légaré, “C’est la vie”, “La 
Baie Quille”, qui vient de se ter­
miner, “La rue Principale”, dont 
l’auteur est Eddy Beaudry. “La 
Pension Velder”, où il joua le rô­
le d'Adrien, le chauffeur, etc., etc.

* * 9

M. Bouvier fait de plus partie 
depuis près de trois ans, de la 
troupe d’Ovila Légaré, laquelle 
connaît des succès de plus en plus 
grands, surtout dans “Le mouton 
noir”, laquelle pièce, dit M. Bou­
vier ne fit jamais un four mais 
attira des assistances considéra­
bles. Dans ses tournées à travers 
la province Mme Bouvier qui elle- 
même raffole du théâtre, est souf­
fleuse. Les interprètes sont, à part 
M. Bouvier, Paul Foucreau, Ovila 
Légaré, Mme Légaré, Eugène Dai- 
gnault et Mme Blanche Gauthier. 
Cette pièce fut jouée plus de 50 
fois dont la dernière fois à Vioto- 
riaville, le 9 décembre.

Ajoutons à cette nomenclature 
que M. Bouvier participa il y a 
quelques années à des programmes 
de “L’heure provinciale”.

* * *

C’est cependant dans "Nazaire 
et Bamabé” que M. Bouvier se com- 
plait le plus. Tous connaissent cet­
te amusante série d'épisodes met­
tant en relief les personnages co­
casses, mais si humains, que sont 
Fulgence, Barnabé et Damase, tous 
rôles interprétés par M. Bouvier, 
Nazaire, Siméon, Casimir, Tanisse 
et Ti-Clin, quatre rôles rendus par 
l’auteur lui-même, Ovila Légaré.

"C’est un vrai plaisir, dit M. 
Bouvier, que de travailler avec 
Ovila. Je lui dois tout, car c’est lui 
qui me fait travailler cinq soirs par 
semaine dans cette série qui rap­
porte un sticcès de plus en plus vif. 
De plus, j’ai rarement vu quelqu’en 
travailler aussi rapidement et faire 
preuve de tant d'imagination. J’ai­
me ses personnages parce qu'ils 
n’ont rien de convenu, parce qu’ils 
sont sincères, parce qu'ils se dé­
battent dans l’atmosphère des pau­
vres gueux toujours malchanceux, 
ce qui ajoute à leur caractère de 
vérité.

* * *

Au début, j’eus quelque difficul­
té à changer ma voix au besoin et 
à ne jamais confondre les trois 
rôles qui étaient ma part, mais 
maintenant, je "me mets complète­
ment dans la peau de mes person­
nages, au point que j’oublie tout 
ce qui peut se passer autour de 
moi dans le studio.

"Parfois, Ovila improvise et me 
lance de telles réparties que j’ai 
toutes les peines du monde à gar­
der mon sérieux. Notre courrier 
fut formidable au début, alors que 
nous jouions pour G.K,A,C. Plus 
tard, il fut contrôlé par nos com­
manditaire*.

"Ovila est un agréable compa­
gnon, ajoute-t-il, et un auteur fé­
cond qui a créé de véritables bel­
les pièce* du terroir.

"Je ne me souviens pas avoir ja­
mais eu le trac, continue M. Bou­
vier, mais chose étrange est que je 
me sens plus timide en adressant 
la parole à un étranger que je le 
suis lorsque je suis devant une 
foule de milliers de personnes. Je 
ne l’entends pas, je ne la vols pas, 
et je ne me dis qu’une chose, c'est 
que ces gens-là ont payé et sont 
venus pour voir un rôle bien ren­
du. Je m efforce alors de le rendre 
ie plus sincèrement possible.

* * *

M. Bouvier aime les sports, sur­
tout les quilles. Il joua au hockey 
alors qu’il était au collège. Main­
tenant, il se contente d’aller voir 
les professionnels à l'oeuvre, ainsi 
que les matchs de lutte. A domi­
cile, il aime lire des pièces de 
théâtre.

Un autre de ses passe-temp3 fa­
voris est de composer des chan­
sons. Il chante parfois sur la scène 
mais seulement si on l’exige de lui.

Il aime jouer la tragédie, ma;s sur­
tout la comédie.

* * *
Comme bien d'autres, il croit qus 

la radio a tué le théâtre qui jamais 
ne renaîtra.

“Ce qu’il y a de remarquable, 
fait-il observer, est que malgré !& 
guerre, les programmes radiopho­
niques vont en s’améliorant.

II ne sait vraiment lequel, du 
théâtre ou de la radio, H aime le 
plus. Dans le premier, il faut, dit- 
il, apprendre ses rôles par coeur, 
voir à soigner sa mimique, ses tra­
vestis, ses entrées et sorties, de 
sorte que le théâtre est mille fois 
plus difficile.

Au micro, il faut rester impassi­
ble, on n’a qu'à life son texte et à 
surveiller les intonations de sa voix 
car il n’y a que la voix qui compte 
alors.

Ses ambitions? Continuer à faire 
du théâtre et de la radio! C’est co 
que souhaitent également tous ceux 
qui n’entendront jamais assez ce 
concitoyen et compatriote, l'un des 
meilleurs artistes de ohez-nous.

Le Microphonie 
ELECTRIC 

NORTHERN
Le RADIO ou son 

merveilleux
Voyez-le — Ecoutez-le 

et votre choix sera fait
Tous les modèles 191,0 en 

montre chez

TéL: WF. 6926 C. A. BEAUDET 4811 Notre-Dame O

JEUNE HOMME!
Songe à ton avenir
Les positions lucratives sont ra­
res. Apprends un métier qui te 
permettra de gagner un salaire 
très élevé.

L’Écoie Moderne 
d’ÉSectriciîé

garantit de vous instruire à un prix très modéré 
concernant

Soudure électrique
Soudure à gaz — Coupe à gaz 

soudure sur avion.
Un très fort salaire est assuré 

aux diplômés.

Il

Génie électrique
Cours à la fois théorique et pra­
tique dans toutes les branches du 
génie électrique: moteur, dynamos, 
armature, radios, etc.

l/\

W"
L'ECOLE MODERNE D ELEC1 KlGITt

Entièrement 100% Canadien.
2251, RUE DE LORIMIER AMherst 6054
Ran* obligation de ma part, veulllei me faire parvenir votre pamphlet me 
donnant tou» le* détail* »ur vu* différent» rwur* d'éleetrirlté,

NOM.........................................................................................
ADRESSE...........................................................................
VILLE ...............................................................................
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I NI ENCENSOIR!Le Flâneur, le Souffleur, l'Gu- 
vreuee, le Rôdeur et toutes ces 
bonnes gens à la personnalité in­
définie feront trêve de méchance­
tés et de propos malicieux et pro­
mettront la "paix" . . . aux hom­
mes ... de bonne volonté! . . . 
Admettons que tous ceux qui nous 
mtéressent sont des hommes de 
bonne volonté! . . . Quant aux 
emmet ... eh ! bien nous savons 
jue tout ce qu'elles ont est bon . . . 
même la volonté (quand elles en 
int!) . . . Non. leur but (au Flâ­
neur, au Souffleur, etc . . .) n’est 
pas intéressé . . . Non, ce n’est pas 
parce qu'ils veulent des cadeaux... 
Ce n est pas davantage pour se 
faire inviter au dépouillement da 
quelque sapin, au bruit cristallin 
des verres qu’on choque . . . Non!
. . . c’est simplement pour le plai­
sir de pouvoir dire avec sincérité: 

"Une Joyeuse Fête de Noël 
"pour tous nos lecteurs!’’

* Rôdeur . . .

Ledit Rôdeur se réserve pourtant 
e privilège de réitérer ces souhaits 
i toutes ses ’’lectrices” au cours de 
-.es vagabondages en ascenseur!... 
etc., etc . . .

Bravo! le théâtre classique est 
devenu une institution à Radio- 
Canada! Une heure de divertisse­
ment qui équivaut à une heure 
d'éducation ... on ne peut en dire 
autant de toutes les émissions ra­
diophoniques ... !

Ce qui ne veut pas dire qu’on se 
bornera exclusivement à Racine, 
Molière et Corneille . . . C'est ainsi 
qu'on aura un drame évangélique 
de Rochard dans la veillée de 
Noël . . . Un conte de Maeterlinck 
la veille du premier de l’an ... et

•Cyrano de Bergerac” le 7 janvier.
La Rhumba des Radio-Romans 

nous promet de danser sur un 
rythme fantastique entre Noël et 
le Jour de l'An . . . aussi bien 
qu’entre le Jour de l’An et les 
Rois . . .

Les membres du personnel tech­
nique de Radio-Canada ont décidé 
le fonder la “Caisse d'après Noël”

. . . au bénéfice des annonceurs . . . 
it des autres qui pourraient en 
avoir besoin! ... Ce serait, paraît- 
il, plus pratique que les bonnes 
vieilles "Caisses de Noël”, un peu 
lémodées!

Deux jeunes artistes qui vont 
bien: “Gisèle Schmidt” et “Lucile 
Laporte” . . . Espérons qu'un géné­
reux encouragement . . . surtout 
sérieux . . . saura continuer leur 
éducation artistique qui auguie 
déjà d’un magnifique avenir . . . 
On les a fort remarquées dans l'in­
terprétation des oeuvres de Racine. 
Et, allez! on les remarque aussi 
dans l's'ascenseurs!

L’Oeuvre des
Mariages Catholiques

Récemment, Mme “Oina" a con­
çu et réalisé le projet d une asso­
ciation qui aurait pour but de 
faciliter les contacts entre Jeunes 
gens et jeunes filles désireux de 
g’éipouser, mais empêchés d'en 
arriver à ce but, soit j«r timidité, 
soit par sur ro.it de travail. 
L’oeuvre de Mme “Gina" répondait

La Trans Canada 
Film, Ltee

509, BlvJ St-Laurent, 
Montréal,

r*t une ni:al*nn firln^lTfitirm 
t<-nn«‘-i r:i <|iio hum

doxrioz connuItor sur tout co 
«I ti f concerne In phohiRrnpliic 
avec cnmcraN orilInnJrc* on 

pour v n cm animée»*.
Kilo pout \ Hun fournir tonton 
Ica niaronoM «le caméra* ot 

i projecteur* »nr le mnrcké.
Voila poux or acheter ou louer 
de nti bibliothèque choisie «le* 
film» de moi animée» K mm,
9..% mm et l«l mm (rirnnie*. 
comédie», etc., I tré» Intére»- 

I annt» pour votre famille, pour 
I eluh*. » a Ile* parolaalale», rie.

Trans Canada Film 
Limitée

dé%eloppera toi film» 
avec perfection et tré» 

rapidement.
Konnter nnnonce h lu radio nu 
programme Hévell-'lalln, «le 

8 à 9 heure».
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Mll«* CHRISTINE MATIICRIN, la gentille artiste exclusive du Poste 
CULT, Sherbrooke,

ü un besoin pressent, cax, dés les 
premières heures, de nombreuses 
adhésions vinrent encourager l’oeu­
vre naissante.

Mais commie le disait Madame 
#*Gina”, il y a manque d’homtme-s.

Madame “Gina” a établi cette 
oeuvre aiprès avoir reçu réproba­
tion de quelques prêtres et reli­
gieux; une oeuvre dont le but est 
de faciliter des mariages catholi­
ques. honnêtes et heureux.

“Je suis surtout soucieuse, not* 
déclarait. Madame “Gina.’ du choix 
des candidats. A cet effet, je le* 
questionne longuement, je recher­
che les taches ou les tares de leur 
vie. Je n’acx*epte qu*e le« candidats 
irrèpro liable», car il ne faut pas 
détourner mon oeuvre de son véri­
table but; faire de-s mariages heu­
reux et bien assortis”.

Pour faire connaître son oeuvre. 
Madame “Gina” nous communiquait 
un*1 circulaire qu’elle distribue dans 
toutes les place* d’affaires, dans 
tous les bureaux de la Métropole :

— J« tiens à porter à, votre con­
naissance, déclare la circulaire, le 
réct nte fondation de l’Oeuvre des 
Mariages Catholique*. Cette orga­
nisation nouvelle a reçu l’assenti- 
nv nt etk l’ap»probation des autorités 
ecclésiastique® les plus diverses, a 
pour but de faciliter des mariages 
catholiques, honnêtes et heureux.

— Si vous dtésirez vous marier, 
continue l’imprimé, que vous soyez 
très jeune ou plus âgé, l’Oeuvre des 
Mariages Catholiques, après avoir 
pris, sur votre compte, tous les 
renseignements désirables, et reçu 
les références nécessaires, vous pre­
senters les personnes répondant le 
mieux à. vos désirs.

— La présentation entre candidats 
au piariage a toujours lieu dans les 
bureaux de l’Oeuvre, en présence 
d une damp de compagnie aussi dis­
tinguée que respectable.

— L’Oeuvre des Mariages catholi­
ques. mentionne la circulaire, fonc­
tionne dans les conditions de sé­
rieux. d’absolus discrétion, de con­
fiance et de moraditê les pins rigou­
reuses, et ne favorise que la fonda­
tion de foyers catholiques où seront 
pratiquées toutes les vertus chré­
tiennes”.

Dans une autre circulaire. Mada­
me "Gina” expose encore plus lon­
guement ses méthodes d’investiga­
tion et les garanties d’honnêteté 
requises :

— L’Oeuvre des Mariages Catho­
liques, est-iil écrit, fait, avec toute 

’•a discrétion voulue, une enquête 
sur la situation tant morale que 
matérielle de la personne nouvelle­
ment inscrite, femme ou homme, et 
lorsque cette petite enquête est 
favora.ble, convoque de nouveau la 
personne intéressée pour la présen­
ter ô. celle ou à celui jugé suscepti­
ble de répondre à ses désis rs et 
d’être pour lui la oonjointe ou le 
conjoint rêvé \

Madame “Gina” se désintéresse 
oomplét ornent, dit-elle, des bénéfi­
ces que pourra lui rapporter cette 
oeuvre.

“J’ai quelques petits enfants et 
mon mari soucieux du bien-être de 
sa famille remplit bien sa mission, 
même pécuniaire”. Les bénéfices de 
l’Oeuvre des Mariages Catholiques 
iront en totalité à une maison d’été 
pour les mères de familles nom­
breuses.
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NOEL-GUSTAVE GAUVIN, annonceur à CIILN, Trois-Rivières.

de&icliomcMtde,
Paul Gélinas.

PROBLEME DE NOEL 1939 

Joyeux Noël à tous les amateurs de Mots Croisés
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1— Ce que votre serviteur sou­
haite de tout coeur à tous les ama­
teurs de mots croisés ttrois mots).

2— Feras ceci durant la messe de 
minuit.

2—Vous recevrez certainement de 
vos amis dans cette pièce de la 
maison à l'occasion du réveillon de 
Noël — Temps d'un verbe qui si­
gnifie: ‘T’rendre dans ses mains”.

4— De tous ceux qui ne restent 
pas en place au temps des fêtes, 
on dit habituellement qu’ils ont le
".............. ” (expression populaire) —
Surfaces agraires.

5— Prénom bien connu il Montréal 
d'une dame qui prêche le droit de 
vote à la femme pour toutes les 
élections.

6— Mur, muraille — Nymphe de 
la Méditerranée.

7— Deux lettres qu'on volt à tous 
les passages à niveau — Poète 
français, né à Bissy,

8— Ville d'Espagne — Actions de 
limer.

9— Liquides contenus dans le 
gang — Temps du pluriel, 1ère per­
sonne d'un verbe signifiant: “Avoir 
de la gaieté”.

10— Emotion, souci — Cinq voyel­
les — Terrain que l’on met en 
vente.

11— Propreté» — Région téné­
breuse au-dessus de 1 enfer.

12— Abréviation anglaise pour 
"Dynamite, explosif" — Tout ce qui 
n'est pas bien —■ Exclamation de 
la voix — Abréviation dç "SENIOR”.

1.1—'Mathématicien hollandais — 
Faciles.

14—11 y en a un dans tous les 
foyers au temps des fêtes (trois 
mots).

VERTICALEMENT
1— On s’en sert d'une pour mettrs 

les questions de "La Course au tré- 
80r'" — Ce que tous reçoivent A 
l'occasion de Noël et du Jour ,1e 
l’An.

2— Négation — Fit ceci pendant 
un quart d heure pour décider un 
ami à venir au réveillon de Noël.

3— Lettres d'appel d'un poste ,1e 
radio de Québec — Salir de boue.

4— Six lettres de "JOUERONT" — 
Nombre — Deux consonnes du nom 
de celui qui fait Barnabe dans NA- 
ZA1RE et BARNABE.

5— L un des atouts au jeu de 
cartes (sauf 1ère lettre) — En 
outre, de plus — Titre des descen­
dants de Mahomet.

6— Synonyme de "JUDKO - ALLE­
MAND — Imprécation qu’on em­
ploie souvent dans les nié.-es de 
théAtre.

"—Trésorier de Clotaire Tf — Pro­
nom — Anguille, en anglais.

8— Qui croit ou vit dans les lieux 
humides (pluriel) — Préposition 
latine

9— Maladie congénitale avec dur­
cissement de la peau — Abréviation 
de COMPAGNIE.

10— Qui a'ment à dire des ehoseg 
grivoises, sales.

11— Qui a rapport au temps et au 
lieu où l’on est né — Temps du 
verbe rire — Peu de chose.

12— Tenterai quelque chose — 
Dieu des vents — Ainsi, en anglais.

13— Négation — Ceux qui ne 
vivent que pour la mode, ou pour 
tout ce qui est en vogue.

14— -Expression familière em­
ployée par les nôtres pour indiquer 
le caractère de ceux qui dépensent 
sans compter durant le temps des 
fêtes: on dit de ces gens-là, qu'ils
se sentent ”..........’’ — Qui n'est pas
fertile (sauf dernière lettre).

Solution
du

16 décembre
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DUPONT 6239
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Contes de Louis FRECHETTE 
Adaptation radiophonique

de Madame Hélène FRECHETTE-LEDUC

leur nom. L’une et l’autre sont les 
filljs de Fréchette: la première, 
Louise qui devait à cet âge pronon­
cer “OUISE”, est Madame Henri 
Béique, et la seconde, “JEAN- 

Le nom de Louis Fréchette fait mieux du monde! cependant, les NETTE , est Madame Honoré Mer-
honneur aux lettres canadiennes, et héros sont soumis à quelques épreu- cieJ^,
il convenait que la Société Itadio- ves avant d'en arriver là...
Canada ne laissât pas s'achever Le soir de Noël, à 7 h. 15, on
l'année 1939 sans rappeler à ses au- jouera une adaptation du conte 
diteurs qu’il y a cent ans naissait .“La Bûche de Noël” qui ne pou- 
à Lévis l’auteur de la “Légende vait pas être mieux trouvé pour ce 
d'un Peuple.” grand jour de fête où, en 1939, la

Journaliste, poète, écrivain, Fré-

"OUISE passera le mercredi, 27 
à 7 h. 15, et “JEANNETTE” le 
jour de l’An à la même heure.

LOUP-GA BOIT 
ET CHASSE-GALERIE

chette fut tout cela avec talent, 
mais ce qu'il fut surtout, c'est un 
père de famille plein de tendresse 
et de sollicitude pour les siens, sa 
vie familiale, aimable et douce, lui 
fit oublier les peines profondes, les 
déceptions que lui avait causées sa 
vie publique. Fréchette aimait ses 
enfants un peu comme Victor Hugo 
pour qu’il avait une grande admi­
ration et chez qui il avait d’ailleurs 
été reçu à Paris.

I.E CONTEUR
C'est auprès de ses enfants que 

Louis Fréchette développa son ta­
lent de conteur: son imagination 
anima pour eux le monde de la 
féerie, de la légende et de l'histoi­
re .. et l’on peut Imaginer cette 
scène familiale telle qu’elle était 
encore possible dans l'autre siè­
cle .. un soir de Noël, papa Fré­
chette, entouré de ses enfants qui 
l’écoutent avec admiration, et peut- 
être aussi de quelques parents et 
d'amis qui prêtent à ses propos une 
oreille' intéressée, papa Fréchette 
raconte la Légende de la Chasse- 
Galerie... Ce qu’il en connaissait 
de belles histoires ce bon papa... 
Heureusement qu’il eut l'idée d'en 
réunir quelques-unes.* pour la pos­
térité, sous le titre:

LA NOEL AU CANADA

Voilà des titres de légendes bien 
canadiennes dont Mme Leduc a fait 
l’adaptation radiophonique d'après 
les contes de son grand-père. Le 
"Loup-Garou” passera le vendredi 
29 décembre à 7 h. 15, et “Tit’ange”, 
une histoire de Chasse-Galerie, pas­
sera le mercredi 3 janvier à la 
même heure. Enfin, pour terminer 
la série, Radio-Canada présentera 
à ses auditeurs “Le Fer à Cheval”, 
un conte que Fréchette a écrit en 
recueillant des anecdotes sur cette 
superstitution populaire. “Le Fer 
à Cheval” sera interprété le vendre­
di. 5 janvier à 7 h. 15.

Cette série d’émissions, vraiment 
exceptionnelle à plusieurs points de 
vue, fait partie des programmes 
spéciaux offerts à l’occasion des 
Fêtes par la Société Radio-Canada 
à ses auditeurs de langue française.

Madathe HELENE FRECHETTE- 
LEDUC, petite-fille de Louis Fré­
chette, qui a fait l'adaptation radio­
phonique des contes de Noël de son 
grand-père. Radio-Canada en fera 
la diffusion du 24 décembre au 5 
janvier.

bûche n'est plus qu'un symbole que 
l’on dévore en pâtisserie au lieu de

Cette année, la Société Radio- la voir dévorer par les flammes du 
Canada ayant décidé de célébrer le foyer. “La Bûche de Noël est ins- 
centenaire de Fréchette, ne pouvait pirée d'une vieille légende bre- 
choisir do meilleur temps que celui tonne.
de Noël ni d'oeuvre d'un caractère 
pius radiophonique que les contes 
dont elle a confié l’adaptation à 
Madame Hélène Fréchette-Leduc,

Ol ISE ET JEANNETTE
Aux deux contes précédents, qui 

sont de l'imagination de Fréchette,
la petite-fille de Louis Fréchette, s'ajoutent deux anecdotes enfanti- 
Les contes choisis sont les plus in- nés, deux “scènes vécues” dont les
téressants du recueil et chacun 
d'eux est un véritable petit chef- 
d'oeuvre, écrits pour des grandes 
personnes, ils ont tout de même été 
composés pour des enfants, ils con­
servent pour ceux-ci beaucoup d’in­
térêt et pour celles-là un charme 
certain.

LES 24 ET 25 DECEMBRE 
. La veille de Noël, le dimanche 24 
à 7 heures, s’ouvrira la série des 
contes de Noël de Fréchette, avec 
une dramatisation de trente minu­
tes, intitulé “Une Aubaine"; c'est 
un conte qui se termine une veille 
de Noël et, comme il convient, le

héroïnes vivent encore, elles ne 
nous en voudront pas de révéler ici

UN HOMME ET SON 
PÉCHÉ (CBF)

A l’occasion du jour de 
Noël, cette excellente émis­
sion que l'on entend trois fois 
la semaine au poste de Radio- 
Canada durera une demi- 
heure au lieu du quart- 
d’heure habituel! Le pro­
gramme dont l’auteur est 
Claude-Henri Grignon (Val- 
dombre), met en vedette Do­
nalds, Alexis et Arthémise 
Labranchc. Ces programmes 
sont habilement réalisés par 
Guy Mauffette. Qu'on se le 
dise. Un Homme et son Péché 
sera diffusé de 7 h. 30 à 
8.00 p.m., lundi, jour de Noël.

Tableau des émissions
Dimanche —24 décembre 7 h. à 7.30—“Une Aubaine”
Noël —25 décembre 7.15 à 7.30—“La Bûche de Noël”
Mercredi —27 décembre 7.15 à 7.30—"Ouise”
Vendredi —29 décembre 7.15 à 7.30—“Loup-Garou”
Jour de l'An — 1 janvier, 7.15 à 7.30—“Jeannette”
Mty’redi — 3 janvier, 7.15 à 7.30—“Tlt'ange”
Vendredi — 4 janvier, 7.15 à 7.30—“Le Fer à Cheval"

LOUIS FRECHETTE, écrivain et poète canadien-français, auteur do 
“La Noël au Canada”, recueil de contes dont Radio-Canada présen­
tera des adaptations radiophoniques.

Mademoiselle M. Lalonde

(Salon de Coiffure 
“MICHELINE

présente à sa nombreuse et fidèle clientèle scs* voeux et 
souhaits sincères pour l'an 1940.

1651, RUE GILFORD Tel. CHerrier 7092

SPECIALISTE EN BEAUTE
LE SEUL DE SON GENRE ICI A MONTREAL

SPECIAL traitement des
PELLICULES 
CHUTE DES 

CHEVEUX

suppression des
RIDES 
ACNE

PORES OUVERTES
traitement non chirurgical
pour le rajeunissement de in H nouveau traitement nclentlf»-
figure et développement et | que pour éliminer tous ee«

raffermls.-i''mrnt de trouble* et pour redonner In
ia p»arine. par traitement vie t >«» cheveu*.

POILS SUPERFLUS; verrue, grain de beauté, tête blanche, 
tatouage enlevés pour toujours; ouvrage garantie.

INSTITUT DE BEAUTE NATURELLE
1396, Ste-Cathertnc O. Suite 407 Tél.: LA. 9771

produit vendu pour traltemeent pur voutt-mPme ni dfnlré.

J/cs commanditaires de l’Heure des vedette* installaient leurs artiste* sur une ceène déeorée à neuf, il y a une eouple de semaine*. On voit ci-Iiaut le décor» 
qui ne manque certe* par de chic et d'originalité. On voit sur la photo, de gau .die à droite: le quatuor et le trio Woodhousc; l'orchestre de l'Heure des vedet­
tes et plus à droite, Maurice Meerte, Roger Baulu, Jacques Gérard, Roy Malouin, Mme Marthe Thierry, Arthur I-efebvre, Mlle Margot Teasdalc, Roland 
Rédard, Mme Juliette Béliveau et le producer Edouard Baudry. L’Heure des Vedette* est irradiée par CK AC, tous les vendredis soirs, à 9 heures.

(Photo Radiomonde).

R 1 ni O ■ C1 NA I) i PRÉSENTE :

NOELS CANADIENS
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Que cette année Vous apporte 
tout le bonheur que 

je vous souhaite

J.-René Coutlée

Compliments de Us saison

Meilleurs souhaits 
de

PAUL FOUCREAU
pianiste et diseur

A la mode d’autrefois

FRED BARRY
vous souhaite 

une

Bonne, Sainte et Heureuse Année

A Noël 1939 1
itr

A vec mes 1
meilleurs voeux |

Gaston Dauriac |

Meilleurs voeux

JEAN FORGET
Je CK AC

pianiste et organiste

%, A tous I
Ma

Meilleurs voeux
de

Santé — Succès — Bonheur |
Jacques Demers 1
annonceur à CKAC £

4
Que la nouvelle année I

soit pour tous 
heureuse et prospéra

Jacques Auger

Joyeux Noël 
Bonne, Heureuse Année

Emilia Heyman
virtuose de Faccordéon
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Aperçus inédits sur Valdombre 
par Louis Morisset.

DEUXIEME PARTIE.

L’éécrivain.

cluses dans le roman et qui ont avaient su, en dépit de tout, donner zèle, avait oublié comment on doit
été ajoutées pour l’adaptation ra- du relief. parler aux dames,
diophonique sont d’une telle beauté, Dans “Un homme et son péché" CONCLUSION
d’un tel intérêt et d’un vérité si ie texte est bourré de pensée et
éclatante que les comédiens eux- parsemé d’expressions qui sont de je ne saurais terminer cett* 
mêmes qui, pourtant, “en ont vu véritables pièces pour l’interprète étude-écrite tout d’un trait tant

. A la radio. —— Mauffette, collaborateur. bien d'autres,” sont pris, émus, qui n’est pas à la hauteur de son eue me tenait à coeur — sans ro-
Hi . 1 /!• presque sidérés devant ce texte rôle. Mais pour le comédien qui mercier Marcel Provost, lui-ir.êma

eureux choix des comédiens. qui sert la terre, la bonne terre veut s’eri donner la peine, il y a je rnari d’une artiste douée, et
canadienne. _ dans “Un homme et son péché" de RADIOMONDE qui en me deman-

Est-il besoin d’insister sur les qu’il soit de bon goût. Souvent . Enfin, le préambule de chaque quoi fajre des créations dont on dant cette collaboration m’ont
mérites de Valdombre écrivain ? c’est ce mot provoquant l’éclat de émission forme un veritable poeme se souviendra. fourni l’occasion de dire ce qu*
Son roman “Un homme et son rire qui prépare ce qui suit et met en Prose- Cela, Hector Charland l'a corn- Ie Pense d’un homThe et d'une
péché" lui a valu le Prix David. Le le lecteur dans l’état d’esprit ne- hqle DE GUY MAUFFETTE pris et c’est avec autorité qu’il oeuvre qui vivront dans les lettre* 
Prix David, il est vrai, ne couronne cessaire pour goûter le trait qui — campe le personnage de l’avare canadiennes.
pas toujours une oeuvre de valeur assomme. Voilà “Un homme et son péché” autour duquel tournent tous les On aura constaté en lisant cet
— témoin, cette Mademoiselle Nourri de la prose des plus — une oeuvre d’envergure. autres comme les satellites d’un article que la radio dont George*
Francoeur qui l’obtint naguère grands auteurs — c’est un liseur Mais Valdombre aurait pu avoir gland astre. Duhamel a pensé tant de mal est
pour avoir commis quelques vers invétéré — Vajdombre a le culte tout le talent qu'on lui connaît; Estelle Mauffette en Donalda est chez nous du moins un puissant

péché” constitue une date dans Valdombre possède un vocabu- grand public comme c’est le cas Quant à Albert Duquesne, il est PSpPrcr qu'en ces temps troublé* 
l’histoire de la littérature cana- laire d’une étendue remarquable, présentement, si la Société Radio- franchement savoureux dans le ]pa iecteuis de RADIOMONDE n*
dienne. C’est notre premier roman Son commerce avec les paysans Canada — accomplissant digne- rôle si sympathique du cousin mcn voudront pa3 de les avoir iri­
de caractère. Avec "Un homme et pince-sans-rire et pleins de malice ment en cela un de3 buts qu’on lui Alexis Labranche. Il faut l’entendre v,tés à faire ce voyage — mêm*
son péché”, Valdombre s’est placé lui vaut une mine d’expressions a fixés — n'avait pas décidé de s'écrier : “Bouleau nouère” pour jong. _ dans jps contrées si calme*
parmi les meilleurs romanciers frappantes, inattendues qui projet- radiodiffuser cette merveilleuse savoir tout le naturel qu’il peut et s{ reposantes des Pays d en
canadiens. D’ailleurs, par l’ensem- tent sur tout son oeuvre comme histoire. faire entrer dans ces simples mots. Haut !
ble de son oeuvre, par tout ce un faisceau de lumière. C’est, je crois, Guy Mauffette qui Avec sa femme, Arthémise, (Mme
qu’elle embrasse — Valdombre est, ata -RAnm prit '’initiative de demander à Val- Sylva Alarie), il forme un couple
à mon sens, le plus grand écrivain A LA RADI° dombre des textes pour la radio, attendrissant.
canadien vivant. Quand on sait tout cela on ne C’est lui qui fit consentir Grignon notaire Lepotiron créé par

Sans doute, Robert Choquette s’étonne pas du succès que Val- à l’adaptation d’“Un homme et Jan Squire est un délice.
____1______ __________5a 1 1 _______J : _ nr.n nAnUn'* f t n'net "VT nnf f.lt tn on _

Louis MORISSET

est un poète magistral. Je ne dirai dombre connaît à la radio. son péché”. Et c'est Mauffette en-coi ut il uwttt — —----- .... jj Fred Barry et Mme Aurore
pas comme M. Charles Bruncau U a débuté dans ce genre avec core qui fait la mise en ondes de ne mit;ux
qu'il est le premier poète de notre les "Belles Histoires des Pays d'en chacune des émissions du lundi, du di f ,bué 

rmrcp mie ie ne veux pas Haut”, une sérié de sketches d’une mercredi et du vendredi soir. Il 
flatter l'auteur de “Metropolitan originalité rare que les radiophiles est le digne interprète de la pensée Quant a Juliette Beliveau, son
Muséum’’ Mais ie dirai qu^iî es" ont appréciée à sa juste valeur, de l’auteur et l'on peut dire que, talent aux aspects divers est une

mi , ' _lus ..rands De plus ses La réussite de cette première sé- par son travail, Mauffette est un fois de plus, mis en relief dans le
Lè'h's radi o p h o nfq u es ° oS une rie a incité Radio-Canada à de- collaborateur précieux qui assure rôle de Mme Malterre,
valeur réelle. Certains soirs, à la mander à Valdombre une adapta- le succès de ce programme. Enfin, Juliette Huot joue la belle
Pension Velder”, nous écoutons de tion d’“Un homme et son péché” pOUr une oeuvre telle qu’“Un Bertine -avec une simplicité qui 
purs chefs-d’oeuvre. qui, comme nous le dit le parleur homme et son péché”, il fallait rappelle bien celle de nos jolies

Ces sketches valent par la psy- Maurice Valiquette, est une autre une mise en ondes parfaite. On campagnardes, 
chologie fouillée des personnages, des "Belles Histoires des Pays d’en peut dire que Mauffette n’a pas Voilà pour les personnages prin- 
par le style, par le dialogue et par Haut”. été inférieur à la tâche. Par sa cipaux.
la technique radiophonique. Mais Avec la première série, Valdom- connaissance du théâtre, et de ce De tous ]es rôlea ie pius jngrat 
Choquette n’a rien ou presque rien bre s’est, pour ainsi dire “fait la qu’il est convenu d’appeler les est sans contredit celui de l’ingé- 
produit comme journaliste. main ’ en faisant bonne bouche a trucs du métier, cet homme tout nipur qui pourtant a bien son

Jean-Charles Harvey, lui, est un ses auditeurs. Il n'avait jamais jeune — Mauffette a vingt-quatre mérite. 
excellent journaliste, un romancier écrit de sketchs. Il prétendait ans — a su communiquer à “Un

d'là vie” avec Ernest Pallascio- produit lors des "Belles Histoires péché” où Valdombre avait écrit U saura même, à 1 occasion, comme
>jorjn des Pays d'en Haut”. ici ; "Je vous dédie ce livre que ce fuf cas récemment, imposer

Louis Francoeur est un chroni- “Un homme et son péché” est j’aurais voulu plus réaliste !” Eh *e minimum de politesse à un
queur plein de verve, un journa- une étude de caractère et une bien, l’oeuvre à la radio — par ce brave fonctionnaire qui, dans son 
liste puissant, un écrivain exquis étude profonde. Inutile de m’éten- qUi a été ajouté et grâce à la mise 
(son “A la manière de. . .” une dre sur la trame du roman. Chacun en ondes, est devenue justement 
collaboration avec Panneton est connaît la tragique histoire de Sé- plus réaliste et, ainsi, elle doit 
plein de sel). Francoeur est aussi raphin Poudrier et de son péché, être telle que l'avait d’abord con- 
notre premier commentateur à la l’avarice. çue Valdombre.
radio. Dans ce domaine, il laisse Pour oser traiter un tel sujet, Réalisation intelligente. Le thème 
loin derrière lui les Claude Bour- il fallait être sûr de ses moyens. de Rémission constitue à lui seul 
geois. C’est un homme dont le La tâche, en effet, n est pas fa- une trouvaj]]e_ si, en l'écoutant, on 
culte est solide. Il le prouve du cile : brosser un portrait d avare ferme jes yCUx, cette musique évo- 
reste à S.V.P. Mais nous attendons sans tomber dans le ridicule ou qUe pOUr Rauditeur un soleil levant, 
encore un roman de Francoeur à 1 invraisemblable. De plus, le mo- qUj réflète dans le mercure
la radio. dèle du genre existait. L Harpagon d'un lac laurentien. Et pourtant

RINGUET — M. le docteur Pan- de Molière, pour être très drôle, c.pgt du G'.azounov. 
peton •— un autre habile essevé- n en est pas moins, au fond, d un lP3 bruits — qu'on me permette

coeur. Lecueil, cette expression — résonnent
Us ont leur éloquence. Us

„ -------- ---------- , , donnent au sketch l'ambiance,
des récits de voyage et des articles de donner une réédition a la mo- j»atmogphère qui, dans la pensée

* • j-___i~ji HfnU 11 Hnrrw» H n “1,’Àvnrp C!f»r PfMIPîl. . .. ... r .

Voici Noël
Egayez votre réveillon. Gar­
nissez votre table de quelques 
fleurs, lin beau choix vous 
est offert.

VISITEZ

La Patrie
Fleuriste

J. K. BRULE
16g est, rue Sninte-Catlierine 

PLateau 1786

nPton _ un autre habile esseve- n en esi pas moins, au lonu, u un Lcg t
péiste a écrit un roman qui tient tragique qui serre le coeur. L’écueil, cctte 
du Balzac du Zola et du Flaubert, pour l’écrivain qui tentait de pein- ..vlai..
Il a fait paraître dans des revue.» dre ce vice, c’eût été d’avoir l’air donnpn
des récits de voyage et des articles de donner une réédition a la mo- ,.atmos^........ ............. _ l........■
qui sont pleins de soleil. Mais il derne de L Avare . Cet ecuex , (jc i’auditeur, situe immédiatement 
n’écrit pas non plus pour la radio. Valdombre a su 1 éviter. II a ciee ja sc£nc qu’il s’agisse de

Valdombre, lui, est à la fois un avare qui est tout personnel. j0yCUX grelots, du crissement d’un 
journaliste, polémiste (c’est notre Séraphin Poudrier est bien de chez ..berlot’. sur ]a neigc> du grince- 
Henri Béraud), pamphlétaire, ro- nous même si son péché, comme mpn^ d’une porte, ou du hennisse- 
mancier et, de plus, c’est un auteur tous les péchés, est universel. ment d’un cheval, Albert Daemen, 
dont l’oeuvre à la radio est prisée Le roman a obtenu un beau je bruiteur, n’est jamais pris au 
par tous les connaisseurs tant au succès. Mais la radio est bien le d4pourVu.
point de vue littéraire que pitto- médium par excellence pour mon- _ cec, rplève encore du
resque. Et Valdombre n’est medio- trer dans toute son horreur le vice 1 ,a réalisation — la
cre en rien. Voilà pourquoi je le de Poudrier. La radio a permis à Je d 'Un homme et son
place au premier rang de nos Valdombre d’amplifier son oeuvre, Si’. j°t remarquablT
écrivains vivants. d'y ajouter des scènes qu’il ne pou- peche cst remarquame.

CTVT ir vait inclurc dans son roman sans LES COMEDIENS
SON STYLE être jaxé de longueur. En effet,

Le style de Valdombre est uni- sauf dans des cas exceptionnels, Je vais écrire une banalité. C'est, 
que. Il jongle avec les mots. Lui un roman ordinaire de cinq ou six en effet, très banal de dire que 
seul sait marier avec bonheur les cents pages est insupportable, dans “Un homme et son péché” 
vocables du terroir canadien et Tandis qu'un roman ^adiophoné Hector Charland fait la plus belle 
ceux de l’admirable langue fran- qui n’est, en somme, autre chose création de toute sa carrière. C’est 
çaise. Chez lui on ne découvre ja- qu'un roman feuilleton ne saurait pourtant, à mon avis, la vérité, 
mais d'anglicismes mais on re- être court. Ce qui ne signifie pas Hector Charland dans ce rôle se 
trouve avec plaisir les beaux mots qu'il doive être ennuyeux. Le roman révèle un très grand artiste. Pre- 
de création canadienne et ceux du de Valdombre, donc, loin d’être nez un texte, si beau soit-il — 
vieux français que nous avons con- amoindri par la radio est bien donnez-le à un interprète qui ne 
*ervés. . servi par ce "trucheman” comme sait pas en tirer tous les effets —

La phrase de Valdombre est on a accoutumé de la nommer et vous aurez du gâchis radiopho- 
cîaire, brève le plus souvent. Elle depuis quelque temps. nique. Par contre, on a souvent
coule. Il ne déteste pas faire un Certaines tranches d' "Un homme vu des comédiens sauver par leur 
calembour mais U veillera à ce et son péché” qui ne sont pas in- jeu un texte faible auquel il*

Hi joli tier de Confiance

M. W. RIOPEL
Souhaits de Joyeuses Fêtes A sa nombreuse 

clientèle.
902 BELANGER EST (près St-André)

MONTREAL
1)01 lard 0640

f.rnnri choix de bijoux de toute* *or<e* pou» 
lo* endettai*

Diamants Blue River Montre Itulov»

Agrandissements GRATUITS
Pour photographie d’amateur, avec chaque commande 
d’impressions de •l)0c ou plus, 2 agrandissements de 5'7 
ou un de g x J 0 glacé, au choix. Ajoutez frais de malle, 
au complet.

* FILMS DEVELOPPES GRATUITEMENT *
* LISTE DE PRIX *

Impressions — Avec bordure 
de fantaisie — Toutes les
grandeurs jusqu 
8% x 3%
2 Vi x 4 %
2% X 4 %
3«4 x
3 V* x 5 Mi

à :
3c chacun

Agrandissements — Blanc et 
Noir — Veuillez Induré les 
négatifs s.v.p.
31 x 5t4 ................ 10c chacun
4" x 6 ............... 10c
5 x 7 ..............  15c
6 x 8 ..............  25c
8 x tO .............. 25c

Veuillez écrire votre nom et adresse, avec chaque Commande, 
pour éviter toute erreur, (l’as responsable pour les cumulandes 
qui n'ont pas de nom et d'adresse).
Les commandes sont payables d'avance. Pas de C.O.U., et ne pas 
faire de paiement en timbres. Kaire chèque payable au jmlr a 
Montréal. Livraisons dans les 24 heures.

Cette offre est pour commandes par la poste seulement.
Pas «l'a grand l’use ment gratuit pour commandes de moins de 50c.

R. JOBIN —PHOTOGRAPHE
SERVICE DE MALLE DES PLUS RAPIDE

2295 Cuvillier (Itochelaga) Montréal, Que.
♦ OUVRAGE GARANTI *
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Sous la Lampe

VtyfcC VE SOOFfLEUI?
A /’occasion de ta Noel 

fleur offre <1 Ja dirccfion d 
RADIOMONDE, à fous scs co//< 
borateurs et à fous ses amis s« 
meilleurs voeux. Espérons qu'à I 
Noel 19)0 nous pourrons dire "Pat 
sur la terre aux hommes de bon* 
volonté.

LE TELEPHONE,
INVENTION DIABOLIQUE . .

On se demande parfois st le tèit 
phone n’est pas une tn ten'ion d 
diable tant tes auditeurs s'en ses 
venf à toutes les sauces. . . /lame 
en effet que cet appareil qni faci 
life souvent la transmission rapid 
de la parole importante et sensée 
serve à de 
brillantes, 
les auditeurs dénués de jugément

uf- tent à ce nonce/ exemple de man­
de vaise foi. . . .tu Canada, ht ren­
ia- sure nous cache peut-être certaines 
tes choses, mats an mot ns, elle n es­
ta saie pas de nous fai-e prendre des 
tu vessies pour des lanternes. . . La 
ne rudto, bien conduite, est une arme 

puissante pour les pays en guerre, 
mais là un des Goebbels ont juri­
diction sur ce fut doit se dire, elle 
sert bien mai les intérêts de la 

t — nation. ■
* * *

DES PRECAUTIONS
Benoit La fleur, du service des

nouvelles de Radio-Canada, et au­
trefois critique musical du journal 
“Le Canada” est un homme pru- 

fins beaucoup moins dent. . , Quand il a la grippe ses 
Trop nombreux sont précautions sont sans iimifes. . .

Il racontait dernièrement à un
qui emploient ce moyen de laisser que pour ne pas avoir froid
savoir aux réalisateui s ou aiu an- ja nun il couchait emmitouflé dans

qui doit lui 
d un jeune

nonreurs leur impression de leur 
travail. . . Parfois leurs commen- donner 
faites sont justes, mais à l’occa- arabe. 
«ion certains petits messieurs s'im­
provisent trop facilement profes­
seurs de langue ou censeurs des 
bonnes moeurs. . . Ne s’en trouva- 
t-il pas un dernièrement pour pro­
tester contre la mise au micro

ache-ncz. . . ce
l'apparence

Nécessairement lu grippe est une 
dangereuse ennemie dont il faut 
se méfier. . . Eddy Beaudry Va 
appris par expérience. . . Comme 
la majorité des hommes, le jeune 
auteur de “Rue Principale” ne

d’ ‘A thalit", sous le prétexte que vouiait pas se soigner, mais sa 
*c’était faire du théâtre avec de 
l'Histoire Sainte”. . . Quant à ceux 
qui embêtent les spikeurs de leurs 
conseils, ils feraient beaucoup
mieux de commencer eux-mémes a 
soigner leur langage avant de re­

charmante épouse s’en chargea.
Il se sowient encore du bain de 
moutarde qu’elle lui fit prendre, ô 
distraction, sans qu’il s’en soit 
aperçu. .

Par malheur, les organes respi-

“Sous lit lampe”, tel est le titre d'une nouvelle série d'émissions au cours desquelles nous assistons à des
scènes du terroir et retrouverons des personnages qui sont loin d'être des inconnus pour nous:__ ce bon
notaire Napoléon Campeau, le vieux zouave Octave Du pré, l’ineffable Anthime Trépanier et quelques 
autres, dont nous avions fait la connaissance il y a déjà pas mal longtemps dans le sketch intitulé “A la 
Brunante” et dont nous n'avions plus entendu parler depuis cinq mois. C’est dire que, de nouveau, il nous 
est donné d'assister aux réunions hebdomadaires de ces trois copains, dont les réparties, on s’en souvient, 
sont loin de manquer de piquant. Et les bonnes hist oires, les anciennes romances, les chansons d'autre­
fois sont de nouveau à l’honneur:—Ceux qui partici pent à cette émission sont des vieux de la vieille, de­
puis longtemps connus an régiment; Henri Leduc — Alfred Yallerand—Conrad Gauthier__René Labelie.

commander aux uns et autres de ratoires de plusieurs annonceurs 
faire des exercices des maxillaires se sont également congestionnés 
et de la tangue avant chaque émis- ces derniers jours. . . Avec la tem- 
sion. . . Çu’it s’agisse de mauvais pérature, rien de surprenant. . . 
plaisants ou de gens qui s’illusion- "Tony” Leclerc, au lendemain de 
nent sur leurs capacités, espérons son émission du Forum jeudi der- 
que ces lignes leur tomberont sous *icr, ne pouvait presque plus par-

\ ,

les yeux.
Ÿ * Ÿ

L’EMOTION D'UN 
NARRA TEUR

La National Broadcasting Com­
pany dont les moyens sont presque 
sans limites, a pu, grâce à son

per. . . Maurice Valiquette, “Jerry" 
Wilmot et Marcel Ouimet furent 
aussi au nombre des affligés. . .« • *
LES NOUVEAUX 
STUDIOS DE CFC F

%
ïr '

Bonjour tout le monde. Vous

Eh bien ce rôle était confié à notre dans le bureau. Il a la direction de 
Marcel Marineau. Auparavant, il Radio-Club qui groupe plus de 7,000 
eut le rôle principal de remission membres. 11 faut dire qu'il a la 
quotidienne “Le réveil Rural ", pré- main haute sur tous ses subalter- 
senté alors par le département de nés. Oh... mais il est encore im- 
la Colonisation, sur le réseau fran- puissant devant cette nervosité qui 
çais de RadioCanada. Il y a de lui fait manquer beaucoup d'occ-v- 
cela deux ans. Mais à vrai dire sions de faire valoir ses talents... 
Marineau fit ses débuts à la radio, J’ai eu l'occasion de l'écouter de 
dans l’émission si populaire, que temps à autre et puis... tu devrais 
vous vous rappelez tous, "Le Curé avoir confiance en toi... Von... si 
de Village.” “Débuts", Ici, est peut- tu veux atteindre ce que tu vises... 
être exagéré, car dans ce program- So Long...
me il contribuait à former l’élément Léon “Time is a great master”

os te CF CF écoutez CHLN, Le Nouvelliste, La des foules lorsque le besoin se fai- Trépanier, ingénieur en chef, est 
d côté des de la Mauricie, aux Trois- sait sentir. C’est donc dire que c'est revenu d’un cours voyage dans la

Les autorités du pos
correspondant de Montevideo, en font construire tout d ..... . ____ ___
Uruguay, transporter ses auditeurs studios de la Société Radio-Canada, Rivières. This :s the voice of the peut en fait d’entrée dans le domai- capitale des Cantons de l’est. Il est 
aux sources mêmes de la grande au premier étage du Kings Hall, St. Maurice Valley, in Three Rivers, ne radiophonique. Mais cependant, b:nn convaincu que la capitale mau-
bataille navale de la semaine der- de nouveaux studios qui feront l’or- Ce sont les ondes capricieuses de c'est là qu’il y prit goût et d'puis ricienne est encore la meilleure.
nière entre trois vaisseaux britan- gueil du personnel, surtout d’Oscar CHLN qui s’amènent à vou3 au- lors il n’eût qu’un but celui d’ao- François Comtois, le type modèle 
niques et le fameux "Graf Spce”, Bastien qui se prépare d inviter jourd’hui. afin de vous ouvrir ses coster pour un long terme, au pent de .a station qui renferme dans la
qui repose depuis dimanche dans tous ses amis d les visiter. . . portes qui étaient demeurées closes des ondes radiophoniques. Depuis partie supérieure des épaul'" un
les eaux du Rio de la Plata. Le dé- * * * ou sourdes aux appels des journa- avril dernier, il est en fonction ici trésor caché qu’il devrait exploiter
part du bâtiment naziste du port, CHOSE ENTENDUE. . . listes. CHLN est un des postes les à CHLN comme speaker. Marcel En plus d’être ingénieux Fran roi»

avait trouvé pou ’ “r~---- -*->>- -------*------- r*-------  —J------- 3 "---- 3 * * ... ....
jours la sécurité, fut 
réalisme, mais au moment de

ur quelques “La rondelle, mesdames et mes- plus modernes du Canada français. Marineau. étant montréalais, une est un des rares qui sachent coopé- 
dêcrit avec sieur, vole dans les airs en direc- Il dessert la région mauricienne, longue escale à Montréal dans la rer avec tout le monde tn„t en V- 

la tion des spectateurs, où elle est depuis le 17 octobre 1938. Son per- radio Marc.
premiere explosion qui l’envoya arrêtée par le sifflet de l'arbitre 
par le fonds, le narrateur n'avait O cette puissance des arbitres, 
pas la communication. . . Les auto- ou de leurs sifflets. . . 
rités de la N.B.C. ont raconté qu’il * * *
fallait entendre l’ordre péremp- DES CADEAUX, 
foire qu'il leur donna d 5 ft. 57. . . ENCORE DES CADEAUX. . .
“Clear the lines, I’ve just seen the \ Benoît Lafheur. . . une bouteille d’une courtoisie extrême.
Graf Spee exploding”. . . Les deux d’iode blanche pour lui éviter
réseaux, rouge et bleu, de la N.B.C. teint olivâtre que prend son cou gné dans nos murs. Passons main­

te quand il a mal à la gorge. . . tenant, si vous le voulez bien, au
,<l A Adrien Lauzon (deuxième “staff” en général.

cadeau) ... Un album, "Mes Tout d’abord, nous avons un di- 
voyages”, où il pourra inscrire les recteur qui a su, par sa bonne hu- 
sovyenir» de sa dernière équipée meur, conquérir l’admiration du 
a New-York.

rer avec tout le monde, tout en so 
A qui sait attendre mêlant de ses propres affaires. Il

Courage

furent aussitôt raccordés et 
narrateur avec émotion annonçi 
fin dramatique de l’odyssée du na­
vire allemand. . .

• ♦ *
PROPAGANDE 
MENSONGERE. .

Dans mu article qui en dit long rj^e*c 
sur la confiance que les nations iiotrope 
neutres peuvent accorder au 
Reich, le “Times” de New York, 
fustige avec raison les services de 
propagande de ce spécialiste du 
mensonge, le Dr Paul-Joseph 
Goebbels. . . Les émissions de nou­
velles allemandes, au lendctnain du 
combat naval dans les eaux du sud, 
étaient d'un ridicule consommé. . .
Les annonceurs niaient sans ver­
gogne les blessures subies par leur 
batiment le “Graf Spee”. . . Heu­
reusement que la volonté totali­
taire ne réussit pas à déformer la 
Vérité. . . elle ne sert qu’à indi- 
gner les amé i~icains qui se révoL

sonnel dépasse la vingtaine. 7.*' *e tout vient à point. Bonne chance, lave son propre linge 
s ta Mon radiophonique est renom- Jacques Liénard BcrlaJoH. ex- François.
iru e pour son a( c u il . CHRCiste, est parmi nous, depuis Jos. Thibault, pianiste aux doigta

oils owners ou professionnels, ^automne dernier. Quand vous ren- agiles et compositeur de la fameuse 
son oien nçus. nnoncedrs, opé- contrez, sur la rue. un grand *ec et P*èce "Autumn’s Dream” est un ar­
ea cuis et yen eurs sont doues tr£g mincPi chevelure moyenne et tkstc rompu à toutes les émissions 

, . ,U ° COUI ols‘^ ex reme. x sno- un “trench coat” vous direz ça c’est Que Pon ^u* confie. Jos est i insti-
um ne . .nn.e pas setie «mpie- çoCO Boisjoli. Jacques est un im- grateur de l’émission "Black keys

meuble de 6 pieds et 2 pouces, U on wh>te ... Reviendra-t-elle sur 
pèse... ah ça. par exemple, c’est un ondes... Jos...? 
pcü fort. A tantôt. Pierre “Peter” Désilets, skieur et

Victor Dallaire, gérant des nou- avironneur premier calibre, est 
velles, rédacteur des annonceurs... 
sport”, écrivain..., hauteur du^ public et la coopération absolue de «Û. "h ’-.T ” j .

Henry Deyglun et Loïc Legou- son entourage. II joint, consulte ?.. . h .A.m<?,ur Perdu- ’ 'iunnd 
ÎC. . . le plaisir d'écrase, lié- Pt frcoupmmpnt » mil. Victor est a 1 ouvrage, vous uper-et fréquemment se mêle aux parties 

de plaisir, organisées par ses em- 
A Arthur Lefebvre... Un de ces ployés. Tout en étant jeune, il sait 

bons vieux parties auxquels il garder l'emprise qui lui fut décer- 
sait toujours se plaire... née lors de son arrivée, à la direc-

A I-éon lorrain... Trois mélodies **on CHLN. 
inédites

en train de “bâtir quelque chose de 
solide” comme dirait Jeanne. Pierre 
possède un très mince cuir cheve­
lu... mais ça ne l’empêche pas 
d économiser le coût d’un couvre-cevez une carte sur son bureau

avec l’inscription suivante: “Man ^ appert que Pierre a décidé
at work.” Dame rumeur veut que de ne foire Que ce qu’on lui con- 
notre cénobite convole ce prin- fiait-.” N'C3t-ce pas ce que tu as 
temps. Il me répétait encore ce lai®se entendre Pete...? 
matin, qu• Ü les miMfOfl Sans do préambule... j alla e

quil chantera au pro- Parmi les voix qui se présentent nières étaient plus abondantes 11 ie remets le micro à Monsieur X... 
gramme du “Vieux maître déco- au m crophone, depuis le début des serait marié... La ténacité est la maia non--* justement je reçois 
Ie””- hostilités des ondes mauriciennes, clef de toutes les ouvertures Victor. une dou2aiae de gommes à effacer

A Rolland Bédard... Une barre de °n ne reÇ°nnait que celle de Noël Dans l’ascenseur, dans le lobby afin d* ne pas trop vous ennuyer, 
cuivre... une vraie... , de, ?auvin’ Malgré toutes 0u dans les studios... si vous en- ie voua laisse et dia: Vous av« *u.

A “I-ouis Beaupré”... Un réveil- héhé“«/mcaI!’üPSté tcndez cett* phr“e traditionnelle en <lueI<lue* lignes, l’acitivité en 
matin... , cbe *Ctlt,55* studios, sis dans les “This is the Columbia Broadcistimr raccourci de la station radiophoni-A “"T.,.'1?.". " «y*»’, vc. *.»«, ÎSrSrtS 1” o I» M.~ici..

vinciale...

J. R. BEAUDRY
- * Courtier en assurances

4Î43 rue Chambord, Montréal. TéL: AM. 0851
Automobile, Accident, Bris de Glace, Responsabilités, Etc.

mum**, a-».* sirwn r- po’jr Iea encore, pour les Canadiens, Joan- 
mtimes, c est NONO Gauvin. Sou- paui Pp„in k:k.haitons que notre petit pot renfer- nonceur d»d££ n 11 , t 
me vraiment le bon onguen‘ nonceur de CHLN. R est toujours
,, . , unguen.. junior, comme preuve affirmative.
Laine des annonceurs de CHLN, U a reçu son contrat pour U pro^ 

Marcel Marineau est une précieuse chaîne saison de hockey, de la 
acquisition qui sait s’approprier Ligue trifluvicnne junior.’ Notre 
1 appui trifluvien. Aviateur par oc- von Peypin a fait scs études aux 
cas ion, U devint du jour au lende- Trois-Rivières et à Winnipeg. Il » 
main annonceur de la radio. Corn- surtout cultivé la langue de Shnke- 
prenons-nous. Vous vous rappelez apeare. Toujours gai et plein d’en-

“Ü J’iT’rr HenH tr*ln’ Jean-Pau' **t constamment 
Beaupre, de Madeleine et Pierre.” «a action, soit au microphone, soit

I
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Voici Noël... et la saison des fêtes... des échanges de voeux... de 
souhaits... Et le Flâneur... se détourne de la critique... pour une quin­
zaine... et se joint... à ses camarades... pour venir offrir... ses 
voeux... à tous les lecteurs de RAD%MONDE !... Déjà... la semaine 
dernière... le Souffleur... a damé le pion... au Rôdeur... à l'Ouvreu­
se..'. au Flâneur... et aux autres... Mais puisque... nos souhaits... 
diffèrent quelque peu... nous y allons de notre... petite contribution... 
et nous ajoutons... au choeur général... le voeux... que se réalisent... 
les plus chères ambitions... de tous... en cette nouvelle année... dont 
les 3G6 jours... commenceront bientôt... à s'égrener...

Il eut plusieurs ambitions... très louables... très légitimes... cares­
sées par les camarades... Je désire y faire ici écho...' C’est ainsi qu’à 
i'ves Bourassa... je souhaite. l'Heure Provinciale... d Madame Mercier- 
Gouin... un commanditaire... pour son programme... très bien fait 
du reste... Sans Commentaires !... à l’Ouvreuse... un beau théâtre... 
tout neuf... puisque c’est là... en somme... qu’une ouvreuse... déploie 
ses petits talents... à Vir... de l’encens... “Made in Canada”. .. d Jovet- 
tc Bernier. . . d'ironiser (!)... à Ferdinand Biondi... de bons voisins... 
à François Laroche... un bon rôle... quand on jouera... “Les Nuits 
Moscovites”... à Paul Ouellet... des droits d’auteurs...

...A Louis Morisset... un joyeux anniversaire de Grande Soeur... 
à Phil Lalonde... qui aime les chiens... un Saint-Bernard... et beau­
coup de temps à vendre... puisque "Le Temps c'est de l'Argent"!... 
à Arthur Dupont... directeur commercial de Radio-Canada... un état- 
major... à Jacques DesBaillets... l'ordre Impérial... à Tony Leclerc... 
un livre de poèmes... “Entrevue-z-ct moi"... au Rôdeur... une voiture 
neuve à rôder... au Souffleur... un porte chandelle avec... éteignoir... 
à celui qui n’est pas l’autre... l’autre... à Marcel Ouimet... 1a création 
d’un journal à CBF... à Marcel et Roger Baulu... la devise: “Frères 
et laisser braire!”... à Jeanne Frey... une poste restante...

...O “Mon Oncle” (CHLP)... d’imifer Fridolin... à Pierre Nor­
mandie... estimable bruiteur... des tables “tournantes” et parlantes” 
qui fonctionnent... à Guy Beaudry... un cheval qui gqloppe à trois 
temps... à Maurice Meerte... un prix d’équitation... à Edgar Trem­
blay... musicien distingué une provision de faux-cols et de chemises... 
à François Laviyne... le rôle d’un médecin dans une pièce... à Henry
Deyglun__ mettre en ondes l’Odyssée d’Homer... Il est tant de choses
à souhaiter... à tous les amis... de la radio... que la liste... serait 
interminable... alors je m’arrête ici... et je réitère... l’expression de 
mes voeux et des souhaits... que je formule à l’égard... des postes... 
de leur personnel... des artistes... et de tous les lecteurs... de RADIO- 
MONDE... Pour résumer... Joyeux Noël et Bonne Année!

LE FLANEUR.

Une nouvelle venue dans “CEUX QU’ON AIME

-

■

JEANNETTE TEA8DALE, qui, après une audition, a été choisie 
parmi plusieurs concurrentes pour Interpréter le rôle difficile de 

COUSINE SOPHIE, dans “CEUX QU’ON AIME."

fa CcuMf

Quel est cet annonceur d’un poste 
québécois qui, dans une nouvelle, 
annonça qu’un vol avait été perpé­
tré à la ferveur de la nuit?...

* * *
%

Au poste CKCV un speaker donne 
l’annonce-éclair d’une Société de 
Prêts et Placements: “C’est le meil-‘ 
leur endroit pour emprunter de 
l’argent, le meilleur endroit pour 
placer ses valeurs, etc., etc.” Im­
médiatement après il reçoit un télé­
phone d’une dame qui avait sûre­
ment mal comprise la raison so­
ciale de cette organisme, puisqu’elle 
demanda: “Quel est l'adresse de ce 
bu.-eau de Placements, je me cher­
che une job... !

ne- ¥ *

Un jeun homme qui semble s’en­
nuyer beaucoup depuis que les 
Amateurs n’ont plus le droit de 
communiquer entre eux au moyen 
de leur émetteur, c’est Albert 
Alther, opérateur à CBV, Québec, 
on dit qu'il était un fervent de la 
“Radio-Amateur.” Seulement Al­
bert se console car il a souvent l'oc­
casion de faire entendre sa voix 
dans l'air lorsqu’il fait l’identifica­
tion du poste CBV.

* * *

Une auditrice assidue du poste 
CKCV a imaginé le type parfait de 
l’annonceur au point de vue physi­
que: Il devrait avoir les cheveux 
de Gilles Duhamel, les yeux de Paul 
Richard, la nez d’Armand Roy, la 
bouche de Cyrille Falardeau, la 
moustache de Charles Couture la 
taille de. John McCarthy et sa dé­
marche...!

* * *

Radio-Information publiait, cette 
semaine, la photo de Annette 
Leclerc, comédienne à CKCV, on 
dit que le tirage augmenta de beau­
coup.

* * ¥

Je ne sais si les directeurs du 
poste CHRC considèrent leur poste 
comme un endroit stratégique, où 
s’ils craignent les espions alle­
mands, mais il paraît que les visi­
teurs ne sont plus admis. Même 
qu'un jour un soldat montait la 
garde aux portes du Studio.

* * *

Saviez-vous que M. Chapais, an­
nonceur à CHRC était le petit 
neveu du grand orateur politique 
Sir Thomas Chapais. Espérons 
qu’il saura se servir des qualités 
oratoires de son grand oncle.

Une correspondante nous a de­
mandé de publier dans un numéro
de “Radiomonde” les artistes du
roman radiophonique présenté à 
CKCV, le jeudi soir, à 8 h. 30, 
“Le Comte de Monte-Cristo.” Il y 
a 15 personnages dans cette pièce, 
alors imaginez l’espace qu’il fau­
drait.

* ¥ ¥

CHRC a imaginé un nouveau 
programme, l’“Encyclopédie Lévi- 
sienne.” I! n’y a de nouveau dans 
le programme que l’endroit...!

* ¥ ¥

Char’es-Eugène Aubry, opérateur 
à CKCV, est bien “cafardisé”, il 
avait projeté de passer la Noël au 
milieu de sa famille et entouré de 
trifluviennes, malheureusement M. 
Lepage, le gérant de CKCV a émis 
un ordre défendant tout congé dans 
le temps des fêtes. Les émissions 
se prolongeant toute la nuit, il a 
besoin de tout son personnel.

* ¥ ¥

Un jeune homme arrive au poste 
CKCV et se présente comme annon­
ceur, on lui donne un essai d’une 
semaine. Le premier jour, il s'a­
dresse à son chef, Gilles Duhamel 
et !ul dit: Si vous voulez prendre 
congé, ce soir, je puis vous rempla­
ce-...! il avait sûrement confiance 
en lui. Ceux qui connaissent Gilles 
savent qu'il est assez consciencieux 
pour ne pas avoir accepté.

¥ ¥ ¥

On dit que le Professeur Toc a 
trouvé une foule de bonnes ques-

fff.vjttj'

■Z*

#*'

MARCEL GAGNON, “Tit-Fred QUINTAL”, au programme “LE 
VIEUX MAITRE D’ECOLE” et chanteur-vedette des “CHEVA­
LIERS DU FOLKLORE.” Ces deux programme* sont diffusés 

du Poste CBF, à Montréal.

tions pour son programme dans les 
Fables de LaFontaine... Avis aux 
intéressés.

¥ ¥ ¥

n’en devina qu’un et très pénible­
ment. Il a avoué qu’il était très 
difficile de découvrir les titres des 
morceaux demandés.

Le sympathique Professeur Toc 
s’est prêté à un jeu bien amusant 
lundi dernier. Il avait reçu plu­
sieurs protestations au sujet des 
morceaux de musique à deviner. 
Le public les trouvait trop diffici­
les, alors il a voulu prouvé le con­
traire. Le Maestro Edwin Bélan­
ger lui avait choisi trois morceaux 
relativement facile et à sa grande 
stupéfaction, le pauvre professeur

-MADAME PRINTEMPS-
|l*onri|uol aouffrlrf J’al npprla à| 
■ quérir le* poeura brlaéa. J’ai falt| 
lil p forte* étude* avec lea pro- 
IfeaaciirM hindou*. Je *ul* la aeu- 
II. qui peut n**éeher voa larme».! 
|< onsiiltntiona qrntuitea. Heure*! 
Ide bureau: 9 lira. a.ni. à 9 bra.|
I !*■»»».
1894, Rachel Est. FA. 13021

T il.: FItzroy 57 Si

ARMAND GAUTHIER
TAILLEUR

DAMES & MESSIEURS
5792, BLVD MONK, MONTREAL

Les fabricants du délicieux

Nectar Mousseux
La Maison

J. CHRISTRIN •& Cie
VOUS SOUHAITE UN JOYEUX NOËL 

ET UNE HEUREUSE XNNÉE

Le plus fashionable endroit de la partie est de la ville où le 
gourmet peut à toute heure du jour déguster des mets délicieux.
Table d'Hôte et à la Carte — Pourvoyeurs pour Banquets

Réservez dos maintenant

Bureau: HA. RU

REVEILLON DE NOEL
ATMOSPHERE DE FAMILLE

VMS - R 1ERE - REPAS SA\S EGAL
-------------------  DANSE -------------------

41S STE-CATHERINE EST (prêt Saint-Déni») MONTREAL

CAFE ST-JACQUES
Salle de» Banquets:

MA. ««9.-. — PL. 0581 — MA. 0102
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Joyeux Noël
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Je vous souhaiFernand LECLERC

A nnonceur à Radio-Canada

Théâtre N. C. yaliquette 
Radio-Hockey Imperial ■Annonceur à CRACR»y malouin
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LA FIANCEE D’EDOUARD 

(Suite)

Les faits se déroulèrent rapidement. Le 
bal, puis quelques rencontres accidentelles 
chez des connaissances communes, des mots 
galants au coin des tables de bridge, des 
silences pleins d'éloquence, une sortie en 
gi'oupe, puis... d’autres sorties, amenées 
comme d’elles-mêmes, à eux deux. Et, 
Edouard Richard dont la vie avait un peu 
brisé le coeur, se laissa emporter sans résis­
tance au remous de ses yeux, à la nouvelle 
idylle.

Ils se sont fiançés en secret. Ils ont été 
tout d'abord vivement heureux de leur 
amour. Puis, le ciel s'est assombri, les nua­
ges sont venus, l’opposition ouverte de sa 
famille à lui, celle plus discrète mais non 
moins dangereuse de sa fille, Monique.

Ce sqnt ses vieux parents qui lui ont ex­
posé leurs craintes, puis ses frères, ses 
soeurs dont les attitudes à son égard ne 
pouvaient tromper. Jour par jour depuis sa 
grande décision cette hostilité chez tous l’a 
suivi, obsédé, hanté. De loin ou de près, 
chez sa famille, chez ses amis, dans ses rela­
tions d’affaires on a amené le fameux su­
jet, on a questionné, conseillé, blâmé, insi­
nué .. On s’est même attaqué indirectement 
à l'objet de son grand sentiment. On a fait 
un martyre de son existence, un cauchemar, 
contre lequel il ne parait plus savoir lutter.

Pourtant, sa fiançée a eu l’intuition de 
toutes ces petites scènes du grand drame 
qui se joue en lui. Plus ferme, son amour- 
propre provoqué, elle décida d’accepter la 
lutte: pour lui, mais surtout pour sa cause 
à elle-même El, à sa manière, par cent 
artifices, elle a su amener Edouard au con­
trat solennel d’une promesse de mariage 
publique.

Seul chez lui, ce soir-là, Edouard Richard 
fait bilan de son malheureux problème, ba­
lance les pour et les contre de son état et 
de son prochain mariage avec Yvette Trem­
blay étudie les contre-façons de son autre 
amour, celui pour sa fille, quand la cloche 
de la porte sonna.

C’est Joseph, son frère aîné, celui pour le­
quel il a toujours eu une affection particu­
lière.

— Bonsoir, Edouard!
Quelque chose dans son intonation dit à 

Edouard que la venue de Joseph à ce mo­
ment avait une raison particulière. Aux 
silences qui suivirent, il comprit que ne de­
vait être là la démarche ultime du porte- 
parole de la famille, le coup décisif de l’en­
nemi.

L'affection fraternelle lui suggéra d’accep­
ter sans murmurer ce nouveau choc à ses 
nerfs tendus. Son amour pour Yvette lui 
donna, par contre, une énergie aussi subite 
que lucide devant cette dernière offensive.

Il alla encore crânement au devant des 
premiers coups.

— Qu’est-ce que tu as à me dire, Joseph?
— Tu dois t’en douter un peu.
— Un peu... Oui!
Joseph tenta un sourire.
— Entre frères, mon vieux, on peut...
— Difficilement aborder certains sujets, 

riposta froidement Edouard.
Joseph ne se laissa pas décontenancer par 

l'attitude résolue de son frère.
— C'est un préjugé! continua-t-ll. Bien au 

contraire, moi je trouve que rien n'est plus 
facile que de se parler à coeur ouvert entre 
deux frères... Alors, Edouard, tu as décidé 
de te lancer dans les grandes aventures?...

— Qu’est-ce que tu appelles les grandes 
aventures?

■—Le mariage! Ton mariage... car enfin, 
cette union présente certains dangers.

— Quels dangers?
— Tu épouses une femme qui a 21 ans de 

moins que toi.
— Et alors?»
— Alors! c’est un peu... risqué... je di­

rais et puis, ce n’est pas tout! La personne 
en question ne présente pas toutes les ga­
ranties de sécurité.

— Qu'entends-tu par là?
— J’entends pas là... qu'elle... qu’elle...
— Enfin parle!
—Eh bien, puisque tu me le permets...

“Vie de Famille” est Irradié tous les 
jours à 10 hrs par les postes CBF, 
Montréal, < BV, Québec et CBJ, Chicou­
timi.

je 3uis ton aîhé et je vais te donner un con­
seil!... Ta future femme, Edouard, n’est 
pas faite pour toi. En ce moment, tu es 
aveuglé par ton amohr, mais d’ici quelque 
temps, tu t’apercevras de ce que tout le 
monde dit aujourd'hui... que c'est une ex­
centrique, une originale... une femme... 
qui n’est pas pour toi!

— Elle est jeune, elle changera.
— Mais non---- c’est une femme légère

dans toute l’acception du mot.
— Je te prie de faire attention à ce que 

tu dis.
— Oh! oh! tu es bien chatouilleux!
— Légère ou non, je veux qu’elle soit ma 

femme, et je ne permets à personne de dis­
cuter mes sentiments.

— Danj ce cas, fais ce qui te plaira.
— Je l’espère bien!
Seulement, je te préviens! Tu fais un 

bien mauvais pas!
— On essaiera de s’en consoler — Bonsoir.
Et Edouard se leva signifiant à son frère

que l’entretien finissait là.
— C’est tout réfléchi... Tout de même à 

mon âge, je sais ce que je fais... Je n’in­
terviens pas dans tes affaires, moi, dis? 
Alors, je t’en prie, à l’avenir tâche d’avoir 
des mots plus mesurés pour Yvette... pour 
ma fiançée... pour celle qui va devenir ta 
belle-soeur.

Joseph comprit qu’il était inutile de pour­
suivre ses arguments sur ce terrain. De 
guerre lasse, il voulut alors convaincre son 
frère par d'autres moyens, par ceux de son 
coeur.

— Ecoute, Edouard! dit-il,... C’est très 
bien!... Tu es en âge de savoir ce que tu 
fais et j’admets que tu peux te passer de 
mes conseils... Mais, si tu n'as pas de con­
sidérations pour l’affection d’un frère ni 
pour le nom de ta famille, si tu oublies pour 
cette femme le bonheur de Monique, ta pro­
pre fille, il est une autre loi que rien ne te 
donné le droit de transgresser: celle de 
l’amour filial...

Edouard lui coupa la parole d’un rire cy­
nique. Mais, intimement conscient du point 
où Joseph voulait en venir, il ne sut plus 
tenir sous le regard de son frère. Les paro­
les qu'il allait entendre, il les savait déjà 
toutes, il se les était répétées éternellement 
depuis quelque temps dans le martyre de 
son dilemne. Pourtant, comme le lion bles­
sé qui veut encore se battre, il cria sa colè­
re aux échos de la pièce.

Et, se tournant vers Joseph.
— Eh bien, dis-moi là ta leçon apprise!... 

Dis-les les mots que toi, François, Jeannette, 
Monique et les autres avez cherchés en con­
seil de famille pour m’accuser, ajouter à ma 
torture, me tuer...

Joseph ne parut pas entendre. Ses yeux 
étaient rivés au grand cadre accroché au- 
dessus de l'âtre.

— Regarde ceux-là, Edouard! dit-il douce­
ment. Ce sont eux... Ce seront eux qui 
souffriront le plus de ton geste, de ton er­
reur... de ton malheur, si ton mariage ren­
contre nos prévisions!... Nous te l'avons 
caché jusqu’ici, m.>is Papa et Maman voient 
mal ton projet, Edouard!... Ils ont peur 
pour toi, ils se font un drame de voir entrer 
cette... de voir Yvette Tremblay entrer 
dans la famille! Oh, pas encore pour l’en­
nui que peut susciter une... mésalliance, 
mais par simple affection de vieux parents 
pour leur enfant... A tort ou à raison, 
comme nous, ils imaginent tu te trompes 
dans tes sentiments, que tu vas vers ton 
malheur et ils en sont profondément cha­
grinés!... Pardonne-leur cette hostilité, 
Edouard, essaie seulement de la compren­
dre!... Elle empoisonne leur vieillesse, elle 
est une mauvaise récompense à la tendresse 
dont ils nous ont toujours entourés, aux sa­
crifices qu'ils ont faits pour nous conduire 
où nous sommes aujourd'hui... Oh, je sais 
bien que tu vas me dire qu'eux aussi ont 
tort, qu’ils ne comprennent pas!... Mais, 
ce n'est pas à leur âge que nous pourrons 
les raisonner et leur faire admettre les rai­
sons du nôtre! Il faut seulement respecter 
les leurs et faire à notre tour le sacrifice de 
donner de dernières lueurs de bonheur à 
leur vieux coeur! serait-ce aux dépens du 
nôtre!... Je puis me faire une fausse inter­
prétation de nos obligations vis-à-vis nos 
parents, Edouard, mais je ne t’en soumets 
pas moins mon point de vue et je le laisse 
à ta discrétion.

La lueur mate de la lampe glissa sur le 
visage d'Edouard. Joseph vit des larmes 
perler à ses yeux, glisser tranquillement à 
ses joues.

Il fut secoué d’une grande pitié devant le 
désarroi de son père.

— Mon pauvre Edouard, comprends-moi 
bien^.. J’admets ta cause plus que tu ne le 
crois sûrement!... De nous deux, de nous 
tous, c’est peut-être toi qui as raison!... 
Peut-être me haïras-tu pour ne pas t’avoir 
soutenu à cette phase difficile de ta vie, 
mais, je te le répète, je te le demande pour 
le bonheur de Papa et Maman, réfléchis 
encore une fois!... Je te demande plus... 
Retarde ton mariage... jusqu’à... jusqu’­
après leur départ... Quand ils ne seront 
plus, et ce sera peut-être bientôt, il sera tou­
jours temps de faire ta vie comme tu l’en­
tendras! Si ton sentiment pour Yvette est 
le vrai, ce n'est pas une attende de quelques 
mois, voire de quelques années qui l’enta­
mera!... Et, alors, toi et tous les nôtres 
seront plus heureux!

L’attitude de Joseph pour avoir tout 
d’abord contrarié fortement Edouard Ri­
chard le jeta pendant quelques jours dans 
une intense mélancolie. Les mots du frère 
aîné, Edouard se le répéta comme ceux 
d’une obsession intime depuis longtemps 
contenue. Joseph avait touché au point fai­
ble de sa cuirasse. Quand tous les autres 
apportaient des arguments superficiels à 
son dilemne. ne faisaient qu'envenimer ce 
qui était devenu une tragédie- familiale par 
de sots appels à 3a raison, lui, Joseph, avait 
su lui parler par les seuls mots qui portent 
— ceux du coeur.

Que le monde entier juge sa fiancée, ques­
tionne ses propres sentiments envers elle, 
tourne le dos à son grand projet, ça Edouard 
Richard a assez d’énergie et de caractère 
pour y faire face! Que Monique, sa fille, se 
chagrine des projets de son père! .. C’est 
logique chez une adolescente trop meurtrie 
par l’amour maternel et trop jeune pour 
comprendre l’autre amour et ses autres puis­
sances! Mais qu’on s’attaque à sa tendresse 
filiale, qu’on mette en jeu son bonheur à lui 
contre celui de ses vieux parents, c’est un 
procédé devant lequel il se sent d’avance bat­
tu. Car, de tous les Richard, Edouard reste 
celui qui a le plus profond attachement à 
“la maison’’ et à sa famille. Et si son ma­
riage avec Yvette Tremblay doit signifier 
la désunion chez les siens ou. encore phis, 
assombrir les dernières années des deux 
vieillards, le grand roman devient un drame 
pénible pour lui qu’il lui faut peut-être pré­
venir ou, du moins retarder.

Dans sa misère morale, Edouard Richard 
voulut trouver un soutien, un encourage­
ment. Joseph a déclaré franchement sa 
position, Monique ne voudra jamais admet­
tre une beüe-mère, Edouard en a l’intuition 
certaine. Mais rivé à son serment, homme 
d’honneur, amoureux, il voulut néanmoins 
sonder plus avant l’opinion des autres mem­
bres de sa famille et ne pas abandonner la 
partie sans avoir bataillé jusqu’au bout la 
cause de son coeur.

Sa fiancée lui a manifesté son désir 
ferme de faire un grand mariage, vis-à-vis 
la société et l'opinion publique. Et voilà 
que l’événement menace d’être totalement 
gâté. Les uns après les autres, tous ses 
frères ont laissé comprendre à Edouard leur 
antipathie envers Yvette. Lucien, l'avocat, 
le député brillant, craint de voir son pres­
tige menacé par une telle mésalliance dans 
sa famille; Stanislas prétexte des contrats 
nouveaux pour s'excuser de ne pouvoir être 
présent au mariage; Albert, le fat, ajoute à 
son refus des accusations directes sur le 
compte de la fiancée d’Edouard.

Et, sa longue enquête terminée, Edouard 
analyse que de tous les siens, seuls Henri, 
le journaliste bohème et un peu le mouton 
noir de la famille, et seules ses soeurs Jean­
nette et Georgians lui accordent quelque 
sympathie et vont l’aider un peu dans ses 
plans.

C’est chez Yvette, sa fiancée, qu’il va enfin 
chercher un hâvre à sa peine, un repos à 
son âme blessée. Mais là encore, il doit 
trouver la tempête. Yvette Tremblay est 
trop intelligente pour ne pas avoir deviné 
l’hostilité à laquelle elle est en butte chez la 
famille d'Edouard. A la réception qu’elle a 
donnée en l’honneur de la marquise de 
Séran, Georgians, sa future belle-soeur lui a 
finement fait savoir les sentiments de tous, 
et Monique a affiché à son égard une froi­
deur qu’elle juge impertinente.

— Monique est un peu nerveuse, excuse 
Edouard.

— Pour une fois, pâSse. Mais je vous serai 
reconnaissante de lui enseigner un peu plus 
de respect pour moi! Je serai bientôt sa 
mère, après tout!

La jeune veuve va et vient dans le petit

vivolr, arrangeant les fleurs de la corniche, 
mettant ordre aux bibelots, feignant un 
calme qu’elle peut difficilement trouver.

-—Et alors?... que dit-on chez toi? de­
mande-t-elle subitement.

— Alors, à part Georgians, Jeannette et 
Henri, tout le monde est hostile à notre 
mariage.

— Mais, pourquoi?
— Pourquoi?-Je n’en sais rien. Ce n'est 

pas moi qui peut le savoir. Mais leur opi­
nion m’importe peu, je vous aime, Yvette, 
et vous serez ma femme.

— Je ne veux pas entrer dans votre famille 
en forçant les portes. Si vos parents me 
trouvent indigne d’eux, je ne les trouve pas 
non plus dignes de moi.

— Yvette!
— Je regrette, cher ami, de vous ce user 

tous ces embarras. Pour y couper court, 
je ne vois qu'une chose, c’est de renoncer à 
notre union.

— Comment?
— Il est vrai qu’il est un peu tard. Los 

journaux ont publié l'annonce de notre ma­
riage. Retraiter maintenant ferait ie plus 
mauvais effet.

— Il n'est pas question de retraiter. J» 
suis décidé plus que jamais à vous épouser. 
Ce ne sont pas les qu’en dira-t-on qui auront 
prise sur mon amour ou sur mes décisions.

— Mais enfin, que me reprochc-t-on ?
— Rien de positif, et c’est bien cela que 

je trouve :njuste. Si encore vous aviez été 
l'objet d'un scandale, je comprendrais leur 
réticence — ils basent leur refus sur des 
ragots, sur la rumeur publique.

— Et que m’attribue-t-elle, la rumeur pu­
blique? Edouard hésita un peu.

Des histoires auxquelles, du reste, vous 
été 3 tout à fait étrangère.

— Oui! je le sais, je fus toujours persécu­
tée, cher ami. Les gens sont en général fort 
ternes; quand ils voient de vives couleurs, 
cela les aveugle. Jaloux de ne point briller, 
eux aussi, ils rongent leur frein, le dépit 
leur inspire mille calomnies?

— Yvette... Mon amour est assez fort 
pour admettre tout ce que vous dites, mais...

— Je ne fais rien de mal!
— Non .. vous ne faites rien de mal. ça 

c'est certain... seulement...
— Seulement quoi?
— Après notre mariage, nous pourrions 

peut-être nous arranger une existence moins 
brillante que celle où vous vous êtes com­
plue jusqu’à présent. La jeune femme fit 
une moue cynique.

— Ur.e chaumière et deux coeurs?
— Sans aller jusque-là, il me semble que 

dans un Intérieur confortable, avec noue 
amour, nous serions très heureux. Oublions 
les salons, les réunions élégantes... et ne 
pensons qu’à nous créer un foyer.

— Vous voulez me faire vivre en recluse?
— Pas en recluse, non, mais moins exté­

rieurement. Pour des raisons à elle seule, 
Yvette change tout à coup d’attiti^e.

— J’y ai pensé, mon amour — oui! Je me 
dis parfois que la vie à deux dans une 
chaude intimité doit réserver de douces 
joies. Venez tout pies de moi, cher ami, 
voyez la flamme vive de mon regai d tout 
brillant d’amour . Je vous aime, Edouard. 
L’amour ne suffit-il pas à tout?

— Oui, Yvette, il suffit à tout!
— Aux parents, aux enfants, à tout. Nous 

resterons tous les deux, bien sagomen*. d -s 
notre gentille maison — je serai vo're dé­
vouée servante. Plus de sorties, plus de 
fréquentation . rien que nous deux, cela 
va être délicieux!

— Ah! Là je vous retrouve. Yvette. Je 
retrouve mon Yvette humble, gentille, elle 
dofit l'image est toujours présente en mon 
esprit. C’est c’est Yvette-là que Je veux 
épouser.

— Ab! mon chéri, que de bonheu’ r oua 
réserve l’avenir! Je serai aussi douce u\eo 
vous, Edouard, que je le serai avec voir* 
petite Monique. Comptez sur moi, mon 
grand amour!

Fantasque et exubérante, tantôt vani’ use 
et sotte, tantôt gentille et douce, Yvette 
Tremblry opère chez Edouard Richard une 
influer#1 entière. Si on parle bea' ’oup 
d'elle, elle en est intimement fière. Que la 
famille de son fiancé lui soit hostile, elle 
s'en soucie moins qu’elle ne tente de le 
laisser voir. Après tout, ce qui compte, pour 
clic, c’est a’épouser Edouard Richard. Cela, 
elle va mettre toute son ingéniosité à le 
réaliser — envers et contre tout.

(A SUIVRE LA SEMAINE PROCHAINE)
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A RADIO-CANADA

Pastorale de Noël
Ceci est en brief par personnages 

le très doulx Mistère de la Nativité 
de Nostre Saulveur Jhésus-Crist. 
traicta selon les Sainctes Kuvan- 
giles

Kt devez savoir que Maistre Ar- 
*>oul Crebnn, notable bachelier en 
théologie, le composa a la requeste 
d’aucuns de Paris, en laquelle ville 
11 fut paraprès souventea foi» re­
présenté.

Kt le diet Mistère a esté reduict 
et adapté pour le temps présent en 
l'an graace 1901, en tout esprit de 
piété des doctes lettres par mes-
eires I.énnel de la Tonrasse et Clnil- 
ly de Taurine,

Kt fut ndjoutée la très dévote
messire

Il est important de signaler ici, 
le jeu de chacun des interprètes 
de la Pastorale. Ils ont su donner 
dans toute sa saveur archaïque, la 
candeur et la grâce de cette oeu­
vre naïve du XVe siècle. Ils en ont 
respecté le point capital, qui était 
de donner une interprétation sim­
ple et pieuse du texte et de la 
musique... Il en sera de même cette 
année. Il est extrêmement intéres­
sant d'entendre Estelle Mouffette 
dans le rôle si difficile de Nostre- 
Dame. C’est là, à notre avis, son 
plus grand succès radiophonique. 
Elle y est saisissante de grâce et 
de simplicité. Tous ses camarades 
lui donnent un excellent support. 
Des solistes, le choeur et l’orches­
tre sous l'habile direction d’Hec­
tor Grafton font ressortir la très 
suave et dévote partition musicale 
de Reynaldo Hahn.

Enfin, l’oeuvre faut la peine 
d’être écoutée et nous vous invitons 
à le faire en syntonisant avec les 
Postes CBF, CBJ, CBV, le 25 dé­
cembre à une heure de l’après-midi.

M. G.

musique de
REYNALDO HAHN 

(Notes de l'éditeur)

La Pastorale de Noël fut créée au 
Poste CBF, à Montréal, à la Noël
1937. Hector Gratton en était le 
directeur musical avec Guy Mauf- 
fette comme réalisateur. Lors de 
cette première audition, l’oeuvre 
fut si bien accueillie par le public, 
que l'on décida de la répéter en
1938. Et encore cette année Radio- 
Canada a chargé Hector Gratton 
et Guy Mauffette de donner une 
troisième émission de ce Mistère. 
C’est là la preuve tangible que 
l’oeuvre garde toujours la faveur 
des radiophiles.

Monsieur PHIL LAI.ONDE, directeur du Poste OKAC, a mis la rondelle au jeu à une des récentes joutes 
de la ligue Montréal, au nouvel Auditorium de Verdun. Cette joute mettait aux prises, les Don Juans 
France-Canada et l’équipe de Vordun. Sur cette photographie on reconnaît de gauche à droite: le centre, 
Kohillurd du Verdun, MM. Jean I-aionde, Phil Inilonde, René Lecavalier, joueur de centre des Don 
Juans, M. Legauit, du bureau de direction de l’Aréna de Verdun et l’arbitre Sénécal de Q.A.H.A. A 
remarquer, les magnifiques accessoires des Hon Juans qui ont été gracieusement offerts par les

laboratoires France-Canada.
CHANT POEME

Estelle Mauffette 
Albert Duquesne 
Albert Roborval 
André Treich 
Pierre Durand 
Auguste Cercy 
Alber Cloutier 
Jeanne Maubourg 
Jacques Auger 
Camille Ducharme 
Gérard Arthur 
Maurice Valiquette

NOSTRE-DAME ...........
SAINCT-JOSEPH ....
ALORIS, berger ...........
PELLION, berber -----
YSAMBERT, berger .. 
RIFFLART, berger ...
L’HOSTELIER .............
STE ELIZABETH ____
LE HERAULT .............
L ANGE GABRIEL .. 
LE MENEUR DE JEU 
LE NARRATEUR ____

Fiinders le titre de fée qu'elle pot^ 
tait dans le sketch pour avoir fait 
surgir de part"ut des tables, de 
jolies bougies éclairant des merveil­
les de conf serie.

clusivement d'ancienne musique 
anglaise.

Le groupe était dirigé par son 
organisateur M. Graham George 
docteur en musique, organiste et 
directeur du choeur de chant de 
l’église St Peter de Sherbrooke.

Le texte poétique précédant cha­
que pièce, était déclamé par M. A. 
R. George, professeur de diction 
anglaise de l’Université McGill de 
Montréal.

Au cours du programme, Mme L. 
E. Codère, secrétaire honoraire de 
l’Association a fait une causerie 
sur ce Festival de Musique qui se 
tiendra à Montréal.

Jacques Labrecque 
Ch.-Emile Brodeur
Albert Viau ..........
David Rochette .

A l’occasion du 169e Anniversaire 
de la mort de Beethoven Jean Jon- 
cas, le benjamin-annonceur de 
CHLT, s’est chargé de rappeler à 
la mémoire des auditeurs une des 
oeuvres de ce grand maître, ,• 
CONCERT EMPEREUR No 5.

Jean s’est donné beaucoup de 
trouble pour faire de cette émission 
quelque chose de vraiment remar­
quable et il faut bien lui accorder 
que tout a été réussi.

Beethoven vivra toujours mai* 
reste à ses adeptes de le faire m nux 
connaître et aimer en interprétant 
ses oeuvres les plus connues com­
me les plus obscures.

Jules Jacob

Avec Nazaire et Barnabe

NAZAIRE NOUS ECRIT
Gerry Larouche et ses Western 

Eoys se sont vraiment lancts dans 
la musique. Gerry a décidé d'c.ou- 
ter à 6a section du bon vieux t( ips 
une section "swing" et il fait dire 
que lorsqu’il joue par exemple 
“Loch Lomond” c est avec un en­
train qui soulève l'enthousicvsme.

Si Gerry va toujours de l’avant, 
il aura bientôt sur pied un orches­
tre de tout premier ordre.

^Ois -SLZsLj-

c/clc/ul; • F..—.

Voici quelque chose de nouveau: 
deux artistes qui interprètent un 
genre plutôt différent se jol nent 
pour former un duo: Len Le b, ie 
chanteur de Ballades et le Vieux 
Shérif dont la photo a parue c ns 
Radiomonde il y a quelque temps. 
Le succès a véritablement cou.on- 
né leurs efforts. Len qui e^tt /ar­
tiste individuel à recevoir le p us 
de courrier à CHLT et le Vieux 
Sheriff qui comptait déjà une gran­
de popularité, sauront interpré­
ter dorénavant pour les radiop i s 
les chansons de la prairie et es 
vieilles ballades d antan. Len a jà 
fait une apparition sur Sherbro ke 
en parade et je crois qu’il recevra 
une nouvelle invitation sous peu. 
Ne manquez pas d’être aux écoutes 
dimanche prochain à 2 h. 15 et vous 
vous convaincrez vous-mêmes qua 
nos “cowboys" se tirent d'affe r da 
façon étonnante et surtout bien in­
téressante.

dMJ JUt- nvUstJU 2C-uSlA-s

3oçjÛAtS

AIQajiJL,CU*. «su Cl Tout ce qui manquait à notre 
chronique c’est une colonne socia­
le. Il ne faut pas demeurer en res-

lJ. fyviLs

/Yvury-djLs À' Polly Flinders a reçu à un thé son 
programme samedi le 16 décembre 
1939. Les ::Polly Flinders Players” 
or.t interprété sur demande populai­
re, pour la troisième fois en dix- 
sept semaines le conte peur enfants 
“Ccndrillon” que les auditeurs sem­
blent b'dh aimer puisqu'ils le de­
mandent toujours. Assistaient à ce 
thé quelques dignitaires de la ville. 
Il faut dire que tout a été réussi et 
il faudrait presque donner à Polly

Une idée après avoir été dûment 
conçu dans la tête d’Henri Delor­
me, a germé, puis est devenu un 
programme de 11 h 30. à 12 h. p.m. 
LES CHANSONS DE PARIS... Que 
de mots pour dire qu’un nouveau 
programme a été mis en ondes par 
Henri Delorme. Mais quoi! il faut 
bien faire un peu de fantaisie avec 
notre fantaisiste.

Les Chansons de Paris compren­
dront bientôt quelques petits sket­
ches courts “courtissimo” à ce que 
me dit “Hank"... j'ai bien hâte de 
voir ça... ce sera peut-être quelques 
r-~ ’*es musicales nouveau: gen-

sÿiA+i-CJty sC+U sC+lU
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sdtLS 'CL' LES VARIETES LYRIQUES
(Direction RAl’NAIS-GOin.KT) prétentent

LES 25 - 26 - 27 - 28 JANVIER — en soirée

BLOSSOM TIMESous les auspices du “Festival 
Concours de Musique de Québec” 
le poste CHLT a offert à la popu­
lation de Sherbrooke, dimanche le 
10 décembre, une demie-heure de 
musique classique d’un genre tout 
particulier. Ce programme spécial, 
présenté par les “Saints-Francis 
Madrigal Singer»” se composait ex-

%U séeAls 'yU-

AtMu l*rciii«*re rrnnciiUr mondiale 
d« rlirf-d’ofu^rf Immortel de SR.Ml M) KOMIIERi. 

mff
CHARLES GOULET dans le rôle de Franz Schubert
Vlllletft eu vente, le 2 Janvier, nu tlnnumeat \atlnnal.
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Je ramasse
.TTCDCLDIT

C’est le Père Noël qui va être 
•ontent quand ce sera fini tout ce 
trimbalement. ‘'Pauvre vieux, va!'’ 
— comme dirait Maurice Chevalier. 
Il faut qu'il soit partout à la fois 
•t en même temps. — Les petits 
•nfants n’y comprennent plus rien. 
Il y a un Père Noël dane cent ma­
gasins différents, quelques-uns, se 
souvenant de la légende l'appellent 
aussi le Père Nicolas.

Mais diantre, quel est donc le 
▼éritable Père Noël? lequel est le 
vrai, l'authentique distributeur d'é- 
trennes? — C’est papa, mon fiston, 
eh oui, c’est papa... et puis va dor­
mir ton somme, car, au fond, tu 
sais bien que ce que tu as deman­
dé, tu l’auras. Et, au lendemain de 
Noël, le vieux Nicolas, tout rebon-

dant dans son costume rouge et 
blanc s’cnsauvera de nouveau vers 
le pôle nord, riant dans sa barbe 
d'avoir occasionné un surcroît de 
dépenses à ceux qui ne portent pas 
la poche sur le dos, mais qui se 
sont vidé les poches pour sauve­
garder sa réputation. A cré vieux 
renard, va! car de tous les renards, 
c'est encore toi qui es le plus 
’’argenté”.

* * *

Nous est arrivé récemment, un 
musicien ayant fait partie d’un or­
chestre quelconque au pays des 
tropiques! — Autres pays, autres 
moeurs! Et la preuve, s’il faut en 
croire ce monsieur, c’est que là-bas, 
où l’on ne jure que par les tangos 
et rumbas, entre lesquels, on 
trinque abondamment, ce sont les 
femmes qui escortent ces mes­
sieurs, payent la note, et donnent 
le pourboire. — Mais, là où cela 
devient alarmant, pour ne pas dire 
équivoque, c’est que ces conchitas

au cuir basané, ne veulent pas se 
laisser damer le pion par les ai- 
gnoritas à l’épiderme plus pâle. — 
Chacune y va de son écot, tant et 
si bien que l’on en est venu à un 
compromis: C'est tantôt la traite* 
des noires, et puis tout de suite 
après, la traite des blanches!

* * *
Ah! ces tables tournantes! com­

me elles nous en donnent du fil à 
retordre. Et les réparations d’ur­
gence nous arrivent toujours à 
l’heure des programmes commer­
ciaux! Souhaitons qu’avec l’arrivée 
de l'an nouveau, les travaux de 
correction, vérification et répara­
tion se feront durant les heures 
silencieuses de l'après-midi. De 
cette façon-là, ça n’embêtera per­
sonne.

* * *
De part et d'autre, l’on s’apprête 

à célébrer dignement les Fêtes. Les 
uns vont prendre le bord, d’autres 
vont prendre le nord, mais de par­
tout l’on nous promet que tous 
vont prendre... le fort... Say when!

* * *
Michel Normandin est à faire le 

tour des magasins de meubles, ce 
qui nous laisse à penser que Michel 
a l’intention d'accomplir de gran­

des choses, dès les débuts de l’an
îwo.

* * *
Ce même Michel, escorté de Jean 

Fournier, a pris d’assaut un ma­
gasin de bric-à-brac l'autre jour, 
et en est revenu les bras chargés 
de cadeaux pour tout le personnel. 
Autant de boites de surprises qui 
arrachèrent des éclats de rire, à 
chaque fois que chacun ouvrait la 
boite contenant son cadeau. Je 
comprends très bien pourquoi on 
a donné une cravate bariolée au 
patron, des mouchoirs déteints à 
Mademoiselle Guimond et un verre 
gravé à Ti-Georges mais, que 
diable, pourquoi m’a-t-on donné à 
moi... savez-vous quoi?.. Une bras­
sière!.. Enfin, c’était pour rire, et 
dans mon cas, ça toujours eu pour 
effet de me remonter... le moral.
Souhaits et cadeaux du "Big Chief” 
à ses compagnes et compagnons 

de bureau
Julia Ratto: Un clavigraphe à 

elle toute seule.
Florence Guimond: Un linge pour 

essuyer les verres.
Béatrice Cloutier: Une douce 

voix, une fois, deux fois, chaque 
fois.

Messieurs Cloutier et Boutin: Un
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CHLP — Lundi et samedi — 7.43 p.m.

*JA
Artiste exclusive sur disques “STARR”

Cette nuit est à nous .... A. Siniavine (création)
Rien n'est resté................. A. Siniavine
Sans y penser ..................  Glanzberg
Dans les rues de Paris,

la nuit ......................... Alex. Rhégent (création)

Mon meilleur ami ..........
Une photo ... un disque 
Je n’aime que vous au

monde ........................
Je chante ma peine ......

PAGE 16 Rildiomondc

G. Tabef 
G. Tal>et

Van Parys (création)
T, Maltha (création)
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petit village pas loin de Montréal.
Octave Boutin: Des mots croisé» 

pour remplir ses loisirs.
Lucien Lefebvre: Un livre d’hi». 

toires vraies et édifiantes.
Fred Tambling: Les disques: Ma­

rianne s’en va-t-au moulin, Tippy, 
tippy-tin et Vous permettez que 
j’débalie mes outils.

Bernard Goulet: Le terminus du 
train du bonheur à la station 
Saint-Piasse.

Marcel Tremblay: (au choix) 
Une boîte de portraits ou le por­
trait d’une boite.

Roméo Mousseau: Un verre de 
BROUE Y-EST TEmps?... Je 
trouve que tu n’AGIS GUERE* 
“cash and CORY!”

Fernand Bergevin: Un bouquin: 
“La culture des jardins”... et quel­
ques câdres.

Michel Normandin: Une chan­
son: "U a gagné tes yeux, Paulette.

Victor Moquin: Les règlements 
de la circulation où c’est écrit: les 
“No-parking” tu t’en MOQUES
HEIN?

*
Georges Galipeau: Un conseil, ce 

n'est pas en parlant de produits 
pharmaceutiques qu’on se cuirasse 
contre la maladie. Tâche d’y VOIR. 
Consulte un optométriste et tu 
poursuivras paisiblement ta CAR­
RIERE, ça ne coûte rien, si CE 
N’EST QU’A Le mentionner.

Jean Fournier: La plus impor­
tante de toutes les permanentes

A tous les annonceurs: 1) Un 
dactylotype; 2) Un lavabo à portée 
de la main.

Au fauteuil rouge qui a la patte 
cassée: de “toffer” jusqu'au 17 
mars et faire une neuvaine à 
"Saint-PAT” ?..

BIG CHIEF

Réponse au rôdeur 
de souffleur

S

Celui qui fait pas bjen sa besogne, 
A CBF perd son congé.
L/C Souffleur est le seul, qui, sane 

[vergogne,
De s’en passer fut obligé. . .

Il a fait des cadeaux à tout le
[monde;

Mol, je lui donne un beau sifflet. 
Afin qu’il puisse siffler à la seconde. 
Les mots qu’il lâche en ricochet. 
Douze boîtes de savon il se donne, 
Comm’ cadeau du Jour de l’An.
Moi qui ne suis pas un méchant 

[bonhomme. 
Je lui offre bien d'là "mouche’'

[dedans.
* * *

Connaissez-vous l’homme à la
[tonsure.

Qui rôde dans les ascenseurs;
Avec les mots il fait d’là confiture 
Car il est assez bafouilleur.

Il m’a dit qu’il a commencé à lire 
Chacun des livres de Lauzon. 
Peut-êtr’ qu’il y verra comment

[bien dire;
Ce mot là: "Mousse” de savon.

Il va souvent chez l’marchand
[le plus "propre”, 

Sur la grand’ rue à Saint-Albert, 
Afin d’sauvegarder son amour-

[ propre.
En payant l’pari, qu’toujours

[il perd.

C’t’annonceur qu’est I’Soufflcur,
[quoiqu’on en dise 

Doit s’ballader la nuit, c’est sûr.
Il a même dû porter la valise 
De l’ami Lefebvre Arthur.

C’est lui qui souhaitait, un jour,
[des ailes

A l’assistant de m’sieur Gonthicr: 
Car il convoitait “Punaise”, sa belle, 
Mais il s’est trouvé bien trompé.

L’bon Léon Lorrain a toujours
[sa charge,

La guerr’ ne l’a pas enlevé.
Il n’a donc pas encore pris le large 
Et "Punaise” est à ses côtés.

Avant de tomber sur ses camarades, 
L’Rôdeur devrait s’iever assez tôt. 
Afin de ne pas prendre de galopade» 
Pour, d’Al Gilbert, annoncer l’Trio.

•k-

REPRES AILLE.

Radiomonde est édité par les pu­
blications Radio Limitée, Hôtel 
Ford, PL. 3858 Montréal et imprimé 
par la Cie de Publication La Patrie. 
Limitée, 180 est, Sainte-Catherine, 
Montréal.
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POUR L’EPOUSE^
3e?ux morceaux
d’argenterie

1 PLAT POUR “RELISH” 
1 PLAT A GATEAU
PUm “SANDWICH’’ 
PLATEAU a TARTE 
beurrier 
ensemble A VIN

POUR L’i
allumeur

its, tj
allumeurs vous » * * -
l'ont un assure-
meliieurs

pOUR la MÈRE!

«0WOSE DE CHEMi
'forfojfe do ™/E NOYER

fni novo? '*'’ "“•mJ- 
americaln, enrlllô '""''"“''l ,e; K"e sonn- Ph' Ca,h^a € « -

Jours. l'omeyjt de *

105 rue Kt*-Cath«riiM 
Ouest. Montréal.

5c C.OV, L-/rnJtecf

Londres, Birmingham, Liverpool, Manchester, Nottingham, Hull, Southampton, Cardiff, Edimbourg, 
Glasgow, Belfast, Dublin, Toronto — Québec, 65 rite de la Couronne — Saint-Jérôme, 294-296 St-Ororges, 
Shawinigan Falls, 90, 5»<me avenue — Jonqaiire, 157, St-Dominique — Rimousk», Ave de l'Evêché.

T.a maison Woodhouse est représentée par J50 agents autori­
sés dans la province de Québec. Kerivcz-nous si vous demeu­
rez en dehors de Montréal et nous nous ferons un plaisir de 
vous envoyer notre représentant <|ui se fera un devoir de vous 
donner tous les renseignements requis.
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|Ev joyeux Noël
D . u - A ,
Donne et Heureuse Annee

ALBAN FLAMAND
Acocat

Président de l'Opéra-comique de Monttéal

MeiHeurs voeux
pour un joyeux Noël et une 
Bonne et Heureuse Année.

François Lavignc.

Que cette année cous apporte 

tout le bonheur que 

je Cous souhaite

André Treich

Meilleurs voeux 

pour

la Nouvelle Année

YVES BOURASSA
directeur des programmes

CK AC

4
Joyeux Noël, Heureuse Année \

C'est mon souhait le plus sincère pour 
tous mes amis connus et inconnus.

Réalisateur à CKAC.
Ferdinand Biondi

Joyeux Noël 
Bonne, Heureuse Année

Comptable chez Lêveillée Liée , 
teinturiers-nettoyeurs. 

Cherrier 2152.
F.dgar Goulet
ar.iste de la radio (\1.C.)

Meilleurs voeux

Les Grenadiers Impériaux
François Brunet 
Raymond Cardin

Albert Viau 
David Rochette

Joyeux Noël et 
Bonne, Heureuse Année

Eléonore Ilamel Simone Quesnel
Mariette I^efebvre
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La Noël de 1938 eut uu éclat inac­
coutumé dans mon village. Pour la pre­
mière fois en une décade, pas une famille 
n’avait connu le deuil depuis le début de 
l’année, les moissons avaient été bonnes et, 
comme supplément à la bonne chance géné­
rale, un éboulis formidable s’était produit 
en octobre le long des falaises qui bordent 
la route du Roi. Le Gouvernement fit preu­
ve de bonnes manières vis-à-vis l’électorat 
de notre paroisse et, six semaines durant les 
cultivateurs du canton, leurs labours finis, 
charroyèrent la roche de leurs champs pour 
remplir le gouffre. Les gages étaient bon­
nes et, à mi-décembre, grâce à la délicatesse 
de Monsieur le Député, (on parlait d’élec­
tions pour janvier), les chèques arrivèrent 
nombreux, gras, bienvenus.

Chez Emile Génois, le père, les deux aînés 
et un bon ‘team” de chevaux avaient tra­
vaillé d’arrache-pied et il fut décidé en con­
ceit de famille qu’on profiterait de la soirée 
de Noël pour donner une grande veillée. 
La mère Génois avait élevé seize marmailles 
en vingt ans de ménage chrétien et brassé 
bien des cuves de linge sale et de misère; 
les petites n'avaient d'ailleurs pas encore 
connu bien des gâteries; Yvonne était en 
âge de se marier et recevait deé cavaliers 
sérieux... Et, on devait des politesses aux 
Latulippe qui avaient prêté souvent leur 
laveuse électrique, aux Beaudoin qui don­
naient des coups de main dans le temps des 
boucheries, aux Grassette, des gens bien 
r’ceveux.à Tit-Rouge Laflèche, Tréflé Lac- 
tance, à bien d’autres encore!

Ce fut Joe, le troisième des garçons, qui 
fit admettre son idée de la célébration. Joe 
avait travaillé à la ville et il connaissait les 
manières. On allait ôter le mur qui sépa­
rait le salon de la chambre à pépère, on 
allait garnir les poutres, les corniches et la 
“ehuinée” avec des ampoules de toutes les 
couleurs, des “balounes”, des serpentins; on 
allait donner des cadeaux à tout le monde, 
tirer la tire puis finir par un vrai réveillon 
du bon vieux-temps.

— "Le whiskey, on l’aura chez Tit-Rock 
à Balthazar!... Il en fait du bon, il est hon­
nête .. Pi, c’est pas d’là bagosse! C'est 
queuquechose de sûr!” chuchota Léon à ses 
frères.

— "Mais, faudra pas oublier d'inviter 
Madame Lafrance! Elle a assez u soin des 
enfants quand j’prenais le lit'.” suggéra la 
mère Génois.

— "Ni Rosaire Lamothe, pour qu’y nous 
chante "Les Flots bleus”!

— "Et Nazaire à Machabbée pour l’har­
monium!”

Chacun doqnait son opinion. Yvonne met­
tait de la salive à son crayon et dressait 
une liste. Elle chuchotait:

— "Y a itou Germaine Brindamour pour 
Léon, Antoinette Sançouci pour Joe, Tit- 
grain Favreau pour Juliette, une compagnie 
pour Rozanne!”...

— “J’vas demander Jules Laberge” sug­
géra la cadette rougissante.

Le père Génois secoua sa pipe contre le 
poêle et jeta un regard de travers à Ro­
zanne.

— “Inviter le commis de banque?... Tu y 
penses pas?... Y voudra jamais mettre les 
pieds icitte!”

Mais Yvonne continuait à lire tout haut 
les noms:

— "Y à aussi Monsieur Chénard! Il nous 
n amenés à Sainte-Anne de Beaupré en auto 
1 été dernier!... Y a aussi Pamphile Ladou- 
ceur et sa dame!”

— "Oublie pas Monsieur le curé!” suggéra 
Madame Génois.

— “Ah, c’est vrai!... Monsieur le curé!... 
La veuve Grégoire!”

Le père Génois coupa la tension générale 
d'un juron qui secoua l’atmosphère de la 
cuisine et fit peur à la chatte blanche.

— "Saudit de saudit! T’as toujours pas 
envie d’inviter c’geuse là?”

Il y eut un moment de malaise. Ce fut 
Léon qui plaida.

— “Ben!... C’est comme compagnie à 
Robert Chantal! On peut toujours pas lais­
ser Robert de côté! C’est notre voisin, y e#t 
pas frais pour un étudiant en médecine 
pi ..”

Madame Génois crut bon d’épouser la 
cause de son mari et coupa court au plai­
doyer de Léon:

— "Ouoi, Ouai!... Mais quand même qu’y 
est pas frais!... A-t-on idée aussi de s’to- 
quer sur la Grégoire pi de nous l’imposer 
icitte!... Personne «ait d’ousqu’à venait 
quand aile est arrivée dans la paroisse! Pi,

c’est une pas drôle qui s’peinture la face et 
rôde avec des Anglais!”

Yvonne prit partie pour Robert Chantal.
— "C’est l’amour, Foupa!... Robert a ben 

droit d’sortir avec des filles qui sortent avec 
des anglais!... Ça montre toujours ben qu’les 
Canayens sont aussi fins qu’les autres!”

On en parlera longtemps de la veillée 
de Noël chez Génois du deuxième rang !

Ces lumières! Ces rires! Ce brouhaha! Ces 
gigots fumants sur la table quand vint 
l’heure du réveillon!... Tout ce monde!... 
Les Janin, les Bibeault, les Pichet, Monsieur 
le curé!... Les autres!... Tout le monde, 
toute la paroisse était là, semblait-il!... Et 
la veuve Grégoire, blonde, jeune et mince en 
tailleur bleu, qui passait par les groupes un 
large tray de petits verres. Reconnaissante, 
diplomate, elle oubliait un peu Robert Chan­
tal pour entourer Léon Génois de ses inten­
tions, de ses sourires. Et, conquis de tant 
d’honneur, pris d’un soudain vertige devant 
le bleu profond de ces yeux, Léon prit un 
verre, puis un autre, et encore un autre que 
son invitée lui passa en cachette... D’autres 
vertiges le prirent... Il oublia Germaine 
Brindamour. sa compagnie!

A table, les Génois prévenants virent natu­
rellement à ce que la veuve Grégoire fut la 
"compagnie” de Robert, Léon celle de Ger­
maine, Antoinette celle de Joe, Juliette celle 
de Tit-grain... On plaça Monsieur le curé 
à la chaise d’honneur, entre Télesphore 
Bigras, le marguiller en charge, et le No­
taire Lafrance, un homme instruit et... un 
bleu.

On mangea à s’en défoncer. La petite 
Brindamour qui n’était pas habituée de mé­
langer la bière à la moutarde se mit à pâlir 
et sa maman dut l’escorter vers la chambre 
à toilette... Rosaire Lamothe chanta “Les 
Flots bleus” où il devait y avoir bien de la 
vague à en juger des hoquets... Avant le 
dessert, Anthyme Christin fit signe à Léon 
de le suivre et, sur le perron d’en arrière, 
le flask d’Anthyme fut vidé à sec.

C’était maintenant Léon qui voulait chan­
ter “Les Flots Bleus” pendant que ces da­
mes et leurs compagnies commençaeint à 
tirer la tire et que le père Génois, avec 
Monsieur le curé à ses côtés, procédait à 
la distribution des prix.

Il y avait des étrennes pour tout le mon­
de: un tube de pâte à dents pour Joe, de la 
poudre à priser pour Monsieur le curé, une 
boite de chocolats pour Rosanne, un slip 
brodé avec larges initiales pour le trousseau 
d’Yvonne, une boite-surprise enveloppée de 
papier d’argent pour Exilda Latulippe, un 
peigne, des sacs de pistaches, un canif, une 
cravate, des miroirs pour les dames, des 
bonbons en cornets pour les jeunes... Cha­
que présentation était scandée d’applaudis­
sements, d’éclats de rire, de boutades...

Dix heures sonnèrent bruyamment à la 
grande horloge derrière l’harmonium.

— "Faut écouter Gaston Lecours!” cria 
Yvonne, la romanesque, par-dessus 'tout le 
vacarme. Elle courut vers la radio.

— "Gaston Lecours — chante à dix heures 
et demie depuis deux ans, tu le sais bien”, 
plaça Juliette avec des airs d’une personne 
qui s’y connaît en programmes.

— "Ouai!... C'est ça!... Y faut pas man­
quer Gaston Lecours!” appuyèrent plusieurs 
voix dans la fête.

Yvonne tournait lentement le disque de 
l’appareil quand Fido, le chien de la maison, 
courut vers la porte de la cuisine, aboyant 
furieusement.

— "C’est un quéteux! As-tu des sous, 
m'man?” demanda Eglentinc, la cadette.

— "Allô, l’quéteux!” lancèrent une couple 
de jeunes farauds.

.— “Viens prendre un p’tit coup!” ajouta 
Léon en se dirigeant vers le nouveau venu.

Le mendiant restait dans l’embrasure de 
la porte, apparemment indifférent aux quo­
libets et invitations. Il attendait son sou.

Ce fut Monsieur Génois qui alla vers lui.
— “Avez-vous soupe, l’pére?”
Le vieillard fit stgne que non.
— “Ah ben alors, faut pas faire de maniè­

res!... Entrez!... Entrez! Déboutonnez- 
vous!... Vous êtes ici chez des bons Cnna- 
yens! On va vous faire fêter la Catherine!.. 
Non, non, pas de r'merciements asteurs, 
c’est l’bon Yeu qui nous r’paiera, pas vrai 
Monsieur le curé?”

— "Ouai, pi si y paie aussi ben que le 
Gouvernement, on va pouvoir acheter encore 
du whiskey pour les Fêtes” conclus Léon.

Toute la maisonnée appiouva chacun à sa 
façon l’hospitalité au quéteux.

Le pauvre vieux avait les yeux grands 
comme les assiettes bleues de la corniche 
quand Madame Génois lui arrangea un coin 
de table dans la cuisine. Il commença par 
de la crème à la glace, fit suivre du pâté 
à la viande, de la soupe au pois, englouffra 
deux petits "doigts” de bagosse. redemanda 
de la crème à la glace, se colla toute sa 
barbiche de tire.

On ne le reconnaissait plus après vingt 
minutes de bons soins. Il avait enlevé sa 
grosse crémone, installé sa béquille près du 
caveau à bois, s’était choisi une bonne chai­
se berçante.

— "J’cré ben qu’y a envie de rester à cou­
cher!” chuchoto Eglentine à sa mère.

— "Pourquoi pas!... Y a toujours pas ne 
bon sens d’iaisser un homme de son âge 
dehors par un temps pareil!... Pi, l'bon Yeu 
a dit...”

Un groupe de veilleurs entourèrent le 
mendiant.

— “Vous allez nous danser une gigue, 
l’pére?”

— “Un autre p’tit coup?”
Et Tit-Rock lui mit le verrf dans la main.
— "On va l'saoûler!” glissa Léon à l’oreille 

de Tréflé Lactance.
Madame Génois se fâcha.
— “Ca a toujours pas de bon sens! Vous 

allez l’rendre malade!”
Mais, le petit vieux ne se faisait pas prier. 

Il accepta un verre, puis un deuxième et 
encore un autre! •

Quatre ou cinq petits "doigts” plus tard 
et le quéteux giguait sur le prélart de la 
cuisine. Nazaire accompagnait sur l’harmo­
nium. On entourait le danseur, on tappait 
des mains pour scander sa mesure, une ou 
deux jeunesses lui aidaient à retrouver les 
horizons du plancher.

— “Shttt!... Taisez-vous!” cria Yvonne 
du fond du salon, “II est dix heures et de­
mie!... Faut écouter Gaston Lecours!

— “Ouai, Ouai!... Farmez-vous!... Pi, 
toé l’vieux, assis-toi!”

Tout le groupe s’était dispersé. On avait 
regagné le salon. On avait maintenant fait 
rond autour de la radio. Et quand Gaston 
Lecours entonna les premières notes d'une 
ballade, on aurait pu entendre voler une 
mouche dans la maison des Génois. Les 
yeux d’Yvonne étaient perdus au plafond de 
la pièce, ceux d’Antoinette Sançouci dans 
ceux de Joe, Madame Génois faisait un pou 
craquer sa berçeuse, son mari regardait 
tout le monde avec des airs de “Mon oncle 
Uldéric chantait ben mieux qu'ça”. Monsieur 
le curé. lui. ne changeait pas de figure aux 
emportées passionnées du chanteur...

— ‘ Pensez-vous si y vous descend ça!” fut 
le premier verdict entendu.

— "Ouai!... Y devrait ben v’nir donner 
un coup de main au choeur de l’orgue!” 
suggéra Onésime Grassette.

Les jeunes filles de la veillée cacassaient 
toutes à la fois.

— "J'sais pas ce que ça m'fait quand j'en­
tends Gaston Lecours!

— “As-tu vu son portrait snr les jour­
naux?-.. Pensez-vous s’il est beau!”

— "J'me demande s’il est marié!”
La petite Lamothe prit une attitude sa­

vante.
— "Non. il n’est pris marié!... Ma cousine, 

qui est venue aux foins, connaît un type qui 
mène l’élévateur au Poste où chante Gaston 
Lecours, il le voit tous les jours et il a juré 
à ma cousine qu’il r.’était pas marié!... Je 
le sais, c’est elle-même qui me l'a dit!”

Monsieur Génois se leva si vite de sa 
chaise que la tension en fut secouée.

— "Eh!... Qu’est-ce qui vous prend 
l'pére?”

Debout contre l’arcade du passage, der­
rière tous les autres, le mendiant avait 
écouté lui aussi les trois ballades de Gaston 
Lecours... Maintenant, ses vieilles -nains 
semblaient chercher un appui, ses jambes 
vacillaient, sur les rides de ses joues de 
grosses larmes z’g-zaguaient.

— "La bagosse à Tit-Rock commence à 
travailler” dit quelqu’un.

Leon Génois s’approcha avec son père. Il 
secouait le vieillard.

— "Les chansons d’amour, ça vous rap­
pelle votre jeune t^mps?”

Le mendiant ne répondait pas. Etendu sur 
le sofa où on l’avait transporté, il continuait 
à pleurer tranquillement. Ses yeux regar­
daient vers quelque part dans ses pensées. 
Sa main cherchait à ouvrir la mauvaise 
blouse, semblait vouloir dire quelque chose.

— “Il est complètement saoul, laisse/.-!* 
dormir!” conseilla le père Génois en recon­
duisant tout le monde vers le salon.

Le lendemain matin, à l’heure des vaches, 
les Génois trouvèient le quéteux mort sur 
le sofa de la cuisine. Ses yeux avaient ce 
même rêve figé de la veille, sa main vei­
neuse était raidie côhlre la poche de son 
veston. On appela Monsieur le curé, le doc­
teur, l'huissier, tous les voisins.

Ce fut Monsieur le curé qui fouilla les 
goussets du vieillard. Il n’y trouva qu’une 
seule paperasse, froissée, un peu jaunie. 
Une carte d’identité... Elle disait: Kn cas 
d'accident ou de décès, prévenez: mou fils, 
Gaston Lecours, aux soins du Poste X...

Le noble métier de quéteux a évolué. Et, 
ç aura été l'un des plus sales contrecoups 
de la crise d’avoir tué dans nos campagne» 
cet honnête et florissant commerce.

Disparue des grands chemins la silhouetta 
typique, déguénillée, pittoresque des qué­
teux d’autrefois! Disparu le quéteux pro­
fessionnel, le quéteux-né, l’artiste-quéteox! 
On ne l’attend plus d’une maison à l’autre, 
d'un village à l’autre village, par les pou­
dreries des Fêtes ou le temps des foins, ce 
jasant bonhomme à grande barbe qui appor­
tait des nouvelles des parents de Saint-Poly- 
carpe, grattait ses roux à côté du poêla 
et ne sentait pas bon!... Fier, snob, ce bas- 
bleu d’une autre civilisation a laissé la routa 
au quéteux de l’ère nouvelle, l'individu taci­
turne, mieux habillé, de mauvaise mine, qui 
"a huit-s-enfants et passé au feu.” Celui-là 
n'est pas un quéteux, c'est un trirnpe, -nus 
dira le quéteux du bon vieux temps. Et. il 
le méprise. Il faut tout de même tenir ses 
distances!...

Les quéteux d'autrefois avaient une allure 
à eux, une distinction de race, de sang, qui 
leur était personnelle et que ne peuvent 
même plagier les quéteux-parvenus d'au­
jourd’hui.

On aime raconter encore dans mon village 
les thèses baroques de Tit-Charles La’le- 
mand, ce visiteur extraordinaire du Lso 
St-Jean qui avait une préférence pour les 
grosses femmes et n’allait que chez le No­
taire Mathieu et le marguiller en charge. 
Sa clientèle était limitée et Tit-Charles 
Lallemand se faisait un point d’orgueil de 
ne pas fréquenter n'importe qui. On se 
rappelle toujours les deux paletots de chat 
sauvage et les quatre paires de bas que le 
Père Tantoine changeait tous les trois ans, 
le tact du bonhomme Laplante qui, pour ne 
pas salir le plancher de ses hôtes, crachait 
une salive jaune, épaisse, dans la poche de 
son veston .. On écouterait encore avec in­
térêt les souvenirs romanesques du comie 
de Ségur (sic) et son récit coloré de la ba­
taille d’Austerlitz.

— "Là en haut de l’escalier”, déclamait-il, 
"une autrichienne se dressa devant moi, 
les bras en croix ! . . Elle était ji une, 
blonde comme une averse de soleil, belle 
comme le jour !... J’hésitai un instant, 
ébahi de ma vision !... Vive l'Empereur ! 
hurlai-je pour me donner du courage et, 
foi d’un grognard, je plongeai ma baïon­
nette dans sa poitrine blanche !”

Je me souviens de cette fois où, arrivant 
dans la cuisine à l'heure du diner, j’aperçus 
le comte de Ségur assi à table. Maman le 
servait. En me voyant, il se dressa comme 
sur un ressort. La chaise s’était renversée, 
la cuiller a soupe était tombée au plancher. 
— "Madame”, dit-il solennellement, s s y ux 
égarés figés dangereusement sur moi, "la 
dernière fois que j’ai vu Bonaparte, il 
entrait comme cela aux Tuileries ! Il avait 
l'âge de votre garçon et lui ressemblait 
comme deux gouttes! . . . J’ai ciû que 
s'était lui !”

D'où son émotion.
Parfois, ils avaient de l'humour les qué­

teux d’autrefois !
■—“Vous vous en chercherez îles quéteux!” 

lança dédaigneusement un grand vi, il ard, 
sec, hautain, en remettant un joui à 
maman le seul sou qu elle avait pu trouver 
sur la corniche.

Un autre matin, Pancrace-aux-chiens 
s'amena par la porte d’arrière chez Thimo- 
thée Ladouceur. Timotlice Ladouceur passe 
pour le citoyen le plus à l'aise de la pa­
roisse, mais il a aussi la réputation d’être 
un peu serré en affaires.

Thimothé fouilla dans ses poches, brassa 
la monnaie dans le creux de sa main et

?23 décembre 193? Radiomonde #■ PAGE 19



tendit finalement au mendiant une pièœ 
noire, tordue, usée.

— “Tiens, vous êtes chanceux !. . . C ost 
un vieux sou !”

Pancrace regarda la pièce.
— “Un vieux sou, vous dites ?”
— “Oui ! Vous savez. . . les vieux sous 

ont souvent de la valeur ! Quand vous 
passerez en ville, vous pourrez peut-être la 
vendre à un collectionneur et faire dix 
piastres. . . vingt piastres de profit !”

— "En ville ?... La vendre ?... Vingt 
piastres ?”. . .

Pancrace-aux-ehlens s’éloignait à petits 
pas. palpant le fameux sou, absorbé dans 
ses pensées. Puis tout-à-coup, il revint vers 
la porte de Thimothée et, suavement :

— Dites donc, bourgeois !.. Vous avez 
l'air riche, vous !... Vous allez sans douta 
en ville plus souvent que moi ! . . Alors, 
vous prendriez pas une chance de faire ces 
vingt piastres à ma place ?... Vous 
savez !... Moi, on ne me croirait pas !”

Les quéteux, ou plutôt les trimpes d'au­
jourd'hui sont moins intelligents.

Ces jours derniers que je flânais sur la 
route, j’en rejoignis un. Il avait de la sil­
houette, quelque chose du quéteux-gradué 
dans la démarche. Moi, le faraud, le fan­
tasque, j'allais me payer un peu de plaisir 
à ses dépends et — qui sait ? — peut-être 
une bonne histoire !

— "Heh, le père ! . . Les affaires sont 
bonnes ?” que je me présentai.

Il me toisa sans répondre.
Je pris une autre formule d'enquête :
— “Vous venez de loin ?”
—“!!!???!!!...
— "Vous avez l’air bien vieux ? . . Avez- 

vous des rhumatismes ?”
__ "!!!???!!!...
Pas un mot !
— “Peut-être est-il sourd !" pensai-je.
Je lui criai dans l'oreille :
— "Avez-vous des rhumatismes, le père?"
— “Pas besoin de crier !... J'sus pas 

sourd !” me dit-il tranquillement
J’étais à décider qu'il n'y avait rien à 

tirer de celui-là quand nous arrivâmes aux 
premières maisons du village.

J'étais à décider qu'il n'y avait rien à

tirer de celui-là quand nous arrivâmes aux 
premières maisons du village.

Ce fut alors lui qui prit la parole :
— "Dites donc l'ami !... Vous avez dit 

vous apercevoir que je n'aime pas faire 
compagnie !... Si vous faites pas de 
différence, vous allez me laisser faire les 
portes le premier !... Vous savez, deux 
quéteux ensemble, ça donne pas bonne 
impression !”

Oh, les quéteux du bon vieux temps !... 
Us étaient bien plus sympathiques que les 
trimpes d'aujourd'hui et ce que nos villages 
ont perdu de cachet depuis qu'on ne voit 
plus leurs guénillcs flotter aux vents des 
grandes routes !

Jean D’AGREVE
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Lundi le 18 décembre, 1939

Voici pour celles qui me l’ont de­
mandé, les recettes de cocktail, de 
punch, et de vin aux oranges :

COCKTAIL.—2 Ibs de sucre brun, 
t Ibs de sucre granulé, 1 Ib. de rai­
sins secs avec noyaux, 1 Ib. de fa­
rine “Yellow Corn-Meal, 1 boite 
d'ananas, 3 oranges, 3 citrons, 1 
carré de yeast et 1 gallon d’eau 
chaude. Places ces ingrédients à 
la chaleur mais loin du poêle. Tous 
les jours remues le contenu avec 
une longue cuillère de bois. Au bout 
d’un mois, embouteilles et laisses 
repousser.

PUNCH AUX FRUITS—Le jus 
de 12 oranges, le jus de 12 citrons, 
le jus de 6 pamplemousses, le jus 
d'une boite d’ananas, 1 gallon de 
vin rouge, 6 bouteilles de Canada- 
Dry. Si vous désires que ce punch 
soit plus léger, ajoutes plus de Ca­
nada-Dry. Serves avec une cerise 
dans chaque verre.

VIN AUX ORANGES.—S oranges 
1 patate, 5 Ibs de sucre, 1 carré de 
yeast, 1 Ib. de raisins sans pépins, 
1 gallon d’eau. Passes dans le mou­
lin, les oranges, patates, et raisins, 
mettre le tout dans un grand vais­
seau, ajoutes Veau, le carré de 
yeast, et le sucre. Laisses fermen­
ter 21 jours. Coules et mettre en 
bouteilles.

MARION D’YAMASKA, BEAU­
CERONNE, MARIETTE DE QUE­
BEC.—Vos craintes à propos du 
choix des gagnantes du concours 
Camay, qui s’est terminé il y a 
deux semaines, vos craintes, dis-je, 
sont mal fondées. Vous avez tou­
tes été témoins qu’un grand nombre 
de courriéristes canadiennes-fran­
çaises ont été nommées gagnantes 
dans ce concours. Il reste encore 
plusieurs noms A dévoiler. Si vous 
désirez obtenir la liste complète des 
gagnantes canadiennes, vous n’avez 
qu’à vous adresser à la maison Ca­
may, où on se fera un devoir de 
vous être agréable.

Mlle FLORE ROY, de Contre 
coeur.—J’ai apprécié votre offre 
concernant les revues et les livres 
dont vous pourriez disposer pour les 
malades. Alors, si vous voulez me 
les faire parvenir, je saurai bien 
les placer pour les Fêtes.

MADAME PAUL MENARD, de 
don nom de fille Simonne Ample- 
man, qui demeure au numéro H 
rue Burton, Québec, aimerait en­
tendre parler de son ancienne amie, 
Mlle Fabiola Boileau, qui porte au-

da genre o'Mc-ntréol

Dernières
Nouveautés
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jourd’hui le nom de madame Anto­
nio Ouellette... Lorsque ces deux 
dames se connurent, et qu’elles 
étaient encore jeunes filles, Mlle 
Ampleman demeurait à Btadacona 
et Mlle Boileau, sur la rue Bour- 
bonnière... Je remercie d’avance 
la personne qui saura apporter 
quelques renseignements concer­
nant la personne de Antonio Ouel­
lette autrefois Mlle Boileau.

Pour une correspondante de 
Granby, voici la requête suivante : 
Pourriez-vous retracer Monsieur 
Henri Bédard, disparu de Granby 
depuis 15 ans.., M. Henri Bédard 
est le père d’un grand garçon qui 
s’appelle Roland Bédard.

CECILE DE NOMININGUE. — 

Les sapins de Noël qui ont ce reflet 
blanc, sont couverts de liquide “Alu­
minium’’... Ce liquide que vous 
pouvez acheter chez les marchands 
de peinture ou dans les grands ma­
gasins d rayons, s’applique au pin­
ceau si l’arbre est petit..', car le 
travail est assez long... Si l’arbre 
est grand, et fourni vous appliquez 
ce liquide “Aluminium’’, à l’aide 
d’un instrument propre à cet usage 
qui s’aappelle “fusil”... A l’aide de 
ce fusil le liquide est projeté vi­
goureusement et sèche presque ins­
tantanément.

GERMAINE.—Dans ma première 
lettre, je n’ai pas su m’exprimer; je 
voulais un correspondant bilingue, 
avec lequel j’aurais pu échanger 
des missives dans les deux langues, 
car je ne puis correspondre qu’en 
anglais. Alors, voulez-vous me 
trouver un nouveau jeune homme 
bilingue, cette fois. J’ai 26 ans, et 
je suis très brune, et mesure 5 p. 
6 pouces 1-2.

REPONSE.— Mademoiselle, nos 
deux lettres ont dû se croiser, car 
je vous ai répondu le même jour où 
j’ai reçu votre missive. Présente­
ment, j’espère que vous avez eu 
des nouvelles du correspondant au­
quel j’ai donné votre adresse. Au 
revoir Germaine.

Voici une demande qui m’a été 
faite par une dame Bernier. Voici: 
Après une grave maladie, j’ai pro­
mis d’adopter un enfant. Je vis à 
la campagne, sur une grande fer­
me, je serais prête à prendre un 
petit garçon de dix ans, délaissé 
par sa famille. Je le ferais ins­
truire, et l’élèverais comme s’il était 
à moi. Nous sommes ue bons ca­
tholiques. Pour renseignements on 
peut s’adresser à M. le curé Trem­
blay, de Eastman, P.Q.

REPONSE.—Voici, Mme Bernier, 
j’ai fait votre demande. Toutes les 
personnes que cette offre intéres­
sera, voudront bien entrer en com­
munication avec Courrier-Confiden­
ces. *

MARGOT.—J’ai reçu votre lettre 
me donnant les noms de jeunes fil­
les voulant correspondre avec des 
soldats Français, je les ai fait par­
venir à destination et j'attends une 
réponse. Voulez-vous s’il vous plait 
demander pour moi, un correspon­
dant Canadien, je suis dans la ving­
taine. Mes préférences vont aux 
messieurs du sexe fort, qui ont les 
cheveux noirs ou bruns. Puisque 
vous aimeriez peut-être savoir, je 
vous dirai que j’aime le genre “Guy 
Maufette”.

REPONSE. — Voilà, c’est fait, 
maintenant allons, les messieurs 
genre “Guy Mauffette” Mettez- 
vous à l’oeuvre !

C’est monsieur Paul Gury Legou- 
riadec, qui interprète les rôles de 
André Beaufort et du père Lévis 
dans “Vie de Famille”.

PETITE SOLITAIRE DE DIX- 
HUIT ANS.—C’est avec l’espoir que 
vous m’aiderez que je vous adresse 
ces quelques lignes... J’aimerais 
infiniment suivre les cours de gar­
de-malade à la Croix-Rouge... Mes 
parents ne sont pas riches et je de­
vrais trasusiller le temps que dure­
ront ces cours... Que me conseil­
lez-vous f Je suis Agée de dix-huit 
ans et mesure cinq pieds et cinq 
pouces. J’ai reçu une excellente 
éducation de famille et j’ai suivi les 
cours au pensionnat des Soeurs de 
Sainte-Anne... sans toutefois ter­
miné mes études... que j’ai quitté 
lorsque j’étais en cinquième année. 
Croyez-vous que cela peut nuire à 
mes ambitions f... Ambitions qui 
consisteraient à dex'enir une garde- 
malade de la Croix-Rouge.

REPONSE—La Croix-Ruuge don­
ne des cours d’entraînement au mé­
tier de garde-malade, mais vous ne 
recevez aucun salaire pour le temps 
que durent ces cours et vous devez

Cyrille Falardeau
Il y a quatre mois nous arrivait 

à C.K.C.V. un jeune annonceur qui 
ne tarda pas à faire sa marque 
dans le domaine radiophonique. Je 
parle ici de notre confrère Cyrille 
Falardeau. Tous les auditeurs se 
rappellent à l'instant une voix dou­
ce et sérieuse qui débite avec as­
surance les boniments des comman­
ditaires de C.K.C.V, Une qualité es­
sentielle pour un annonceur est d'ê­
tre bon lecteur, malheureusement 
c’est une qualité rare chez les ap­
prentis. Dans le cas de Cyrille Fa­
lardeau, il me fait plaisir de signa­
ler que c'est justement ce qui le fit 
remarquer et ce qui facilita son en­
trée à C.K.C.V. Cyrille, non seule­
ment savait bien lire, mais pouvait 
à première vue donner l’expression 
voulue à un texte et faire ressortir 
les points caractéristiques d’une an­
nonce commerciale ou autre.

L’ami Falardeau doit cette facilité 
à sa culture car c’est un jeune hom­
me très cultivé. Il fit ses études 
chez les Jésuites, obtint ses bacca­
lauréats il y a un peu plus d'un an 
et ainsi armé, il envisage stoïque­
ment le terrible “Struggle for Life.’ 
Cyrille est très courageux et tous 
ses efforts sont dirigés dans un but 
unique, le perfectionnement. Il m'a 
avoué que sa plus grande ambition 
serait de devenir un très bon an­
nonceur et un excellent maître de 
cérémonies. Nous pouvons lui dire 
que ses études et son travail ne se­
ront pas vains, et qu’il est assufé- 
ment dans la voie du succès. D'ail­
leurs, il ne sera’t pas indiscret de 
signaler qu’il a obtenu beaucoup de 
succès déjà dans le domaine théâ­
tral alors qu’il jouait les premiers 
rôles dans les pièces montées par 
les Pères du Collège St-Charles 
Garnier (citons Le Malade Imagi­
naire, Le Vieux Wang, Bibi, Le 
Voyage). Cyrille Falardeau n’a pas 
renoncé au théâtre complètement 
car nous avons l’occasion de l'en­
tendre au cours des émissions Ra­
dio-Théâtre C.K.C.V. Ajoutons qu”l 
réussit très bien, surtout dans les 
rôles de composition. Au Studio, tous 
ses compagnons de travail s’ac­
cordent à dire que c’est un chic 
type. Il est toujours prêt à rendre 
service et s’il se présente un travail 
difficile nous le voyons qui offre 
volontiers son temps et ses connais­
sances. C'est ainsi qu”l apporte un 
concours précieux à plusieurs pro­
grammes. Nous l'entendons annon­
cer avec maîtrise les programmes: 
Sapyrol, Les Légendes du Danube, 
Les Nouvelles Miller, etc., etc.

En terminant ce bref exposé, je 
me fais l’interprète de tous les au­
diteurs de C.K.C.V. et de tous les 
amis de Cyrille Falardeau pour lui 
souhaiter le plus grand succès dans 
une sphère qui ne pouvait lui mieux 
convenir et dont les débuts sont des 
plus prometteurs.

GILLES DUHAMEL

CYRILLE FALARDEAU

SALLE ST-SULPICE »
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en plus, payer toutes vos dépenses. 
Je ne crois pas que le fait d’avoir 
quitté vos études en bas âge, soit 
un empêchement à votre avance­
ment dans le métier de garde-mala­
de. Les aptitudes, le caractère et 
le dévouement sont assuréme-nt les 
qualités requises pour servir un 
métier qui demande tant d'abnéga­
tion et de sacrifices... Je vous 
conseille de vous adresser aux bu­
reaux de la Croix-Rouge, 1109 Sher­
brooke, PL 8291. Je vous souhaite 
beaucoup de chance.

ESPOIR D’AUTOMNE. — J’avais 
une tante qui est disparue en 1912. 
Nous n’avons jamais pu la retracer; 
elle est aujourd’hui âgée de 68 ans 
et porte le nom, ou du moins le 
portait autrefois, de Mlle Pamélia 
Beaupré.

REPONSE—Je vous ferai parve­
nir les renseignements que Je re­
cevrai concernant le sort de votre 
tante.

MOQUEUSE SANS PAREILLE. 
—Je suis une jeune fille de seize 
ans qui possède un gros défaut !... 
Moqueuse... oh I mais très mo­
queuse!... A part cela, je mesure 
cinq pieds et quatre pouces, des 
cheveux châtains et des yeux bruns 
très clairs... Vous doutez-vous ce 
dont pourquoi je vous écris t.. J’ai­
merais intéresser un correspon­
dant au sort d’une petite capricieu­
se qui ferait tout .son possible pour 
le divertir... Oh! Comme j’ai 
hâte d’une réponse l A bientôt, 
n’est-ce pas f...

REPONSE. — Je l’espère pour 
vous, Moqueuse aux cheveux châ­
tains, Capricieuse aux yeux bruns 
clairs

Abonnez-vous à

RtiDiomonDE
Cest le meilleur moyen de voue assurer la lecture 

régulière «le Radiomoffde. Découpez le bulletin ci-deesoue 
et mallez-le dès aujourd'hui, aeeompagné d'un mandai 
postal, à Radiomonde. Hôtel Ford Montréal.

Bulletin d’Abonnement
y eu illei, je vous fine, m’expédier votre journal 

à Tajlres.se suivante;

M

pour..................  numéros, à parlir de.

Signé.

52 numéros .... $2.00 13 numéros . . 50 sous 
26 " ... 1.00 6 “ .. 30 sous
N B—Faire remise par bon de poste ou mandat- poste seulement.
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Big Chief

rleilleurs Voeux de:

Albert DUQUESNE

I

l

Joyeux Noël,
Bonne et Heureuse Année

à tous les lecteurs de Radiomonde

Annonceur et publiciste « ( HI I* .Armand CiOulet
Les nouvelles de chez-nous” (CKAC)

L. A. D. LEFEBVRE
attaché au service ties ventes au poste 
( HLI* dé-sire transmettre à ses [tarents, 
ses amis, ses clients, ses voeux de

Joyeux Noël et Bonne et Heureuse Année

A tous 
meilleurs Voeux de

Santé — Succès — Bonheur

Roméo Mousseau

ROMÉO GAUDRY
Directeur du Programme

“Les Evénements Sociaux” 
au Poste CK AC

Souhaite à tous ses clients et amis, 
un Joyeux Noël, et que 1940 soit 

pour Vous une année de prospérité.

Que cette année vous apporte 
tout le bonheur que 

je Vous souhaite

Oscar Bastien
Annonceur à CFCF et CFCX

Joyeux Noël 
Bonne et Heureuse A nnée

FERNAND BERG EVIN
Annonceur à CH LP

""diomonile
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à la mode d’autrefois

ARTHUR LEFEBVRE
Vous souhaite

Bonne, Sainte et Heureuse Année



LIVRE PREMIER NINETTE spcOi <5dtoujCVv& fâcoucOhy
— XXVI —

Une surprenante conversation au bord 
de l’eau 
(suite)

«— Ce que je vais faire, ce que je vais faire ? On 
est tous les deux dans cette affaire-là, tu as l’air 
de l'oublierv

Ce fut au tour de Suzanne à paraître surprise. 
Mais le ton étonné qu'elle prit pour répondre 
avait quelque chose de voulu, d étudié, quelque 
chose de moqueur aussi.

— Tous les deux ? dit-elle. Non, Léon, non, ça 
ne m'inquiète pas le moins du monde. J'ai bien 
peur que tu sois obligé de te débrouiller tout seul.

— Ah non ! rétorqua Sénécal, ça fait assez 
longtemps que tu te dérobes, assez longtemps que 
tu as l’air de me mettre tout sur le dos. C’est deux 
cents piastres qu’on a promis à Jeannotte pour 
mettre le poison dans le lait de Ninette et faire la 
petite job à la machine de monsieur Bernard; c’est 
deux cents piastres que ça va coûter et, que tu le 
veuilles ou non, tu vas en payer la moitié.

— Pas un sou, fit-elle avec une insolence qui 
donna à Sénécal une furieuse envie de lui sauter à 
la gorge.

Elle s en rendit compte, s'écarta quelque peu et 
reprit :

— Non seulement je ne paierai pas, mais je ne 
veux plus en entendre parler. Si tu crois qu’il vaut 
mieux lui payer ses deux cents piastres, paye-les 
lui, je ne t’en empêche pas, c’est ton affaire. Ef si 
par hasard tu avais envie de faire le méchant avec 
moi. rappelle-toi que j’ai chez-moi un papier plu­
tôt compromettant, un petit testament qui intéres­
serait beaucoup ta nièce, si jamais il me prenait 
fantaisie d’aller le lui porter.

— Je ne peux pas croire que tu ferais cela, mur­
mura Sénécal les dents serrées.

— Que veux-tu, reprit Suzanne, on se protège 
comme on peut; sans compter que ça serait une 
bonne action. Je suis sûre qu elle ne se ferait pas 
prier pour me dire merci, elle, si je lui apportais 
ce petit document-là.

La rage de Sénécal était à son comble.
— Je n’hésiterais pas à te tuer de mes mains 

pour t’empêcher de faire ça, dit-il.
Pour la première fois Suzanne eut réellement 

peur. Quelque chose lui disait que chez cet hom­
me, qui n’avait pas hésité jadis à dépouiller sa 
propre soeur, cette menace n'était pas vainc. Mais 
cette frayeur, elle eut l’habileté de ne la point 
laisser paraître.

— Tu es fou ! dit-elle, avec une nuance de pitié.
— Non, je ne suis pas fou. Tu ne t imagines 

pas que je vais perdre tout ce que j'ai, que je vais 
me laisser démolir par une petite rien du tout dans 
ton genre, sans me rebiffer.

— Tu sais qu’on est pendu dans ce pays-ci pour 
tuer les gens ?

— Sois tranquille, je prendrai mes précautions.
— Je suppose, dit-elle, que tu feras faire ce beau 

travail par ton ami Jeannotte.
— Essaie de le sortir ce testament-là ! Tu ver­

ras ce qui t’arrivera !
— Si j’essaie, ce sera fait. Quoi que tu fasses, 

toi. après, il sera trop tard.
Et sans même un bonsoir, Suzanne Legault pi­

vota sur les talons et s'en alla reprendre la 
grand'route, tandis que Sénécal jetait vers le ciel 
une bordée d imprécations et d'injures destinées 
aux femmes en général et à celle qui le quittait en 
particulier.

Sénécal eut certes juré davantage s’il s était 
douté que la fin de sa conversation avec Suzanne, 
la partie la plus compromettante en somme, avait 
été recueillie par l'homme qui, dans tout Saint- 
Albert. avait les raisons les plus légitimes de lui 
souhaiter du mal. En effet, le marchand de cigares

“Rue Principale” est irradié tous les 
jours à 2 hres 1 5 par les postes CBF, 

! CBV, Québec. CBJ, Chicoutimi et re­
transmis par CKAC à 5 hres 30 p.m.

n’était pas seul ce soir-là à avoir eu l'idée de don­
ner rendez-vous à quelqu’un dans les environs du 
vieux moulin. Cette idée, Marcel l'avait eue lui 
aussi et, deux minutes à peine avant l’arrivée de 
Sénécal, Fernande était venue rejoindre celui 
qu elle aimait dans une petite cabane qui avait 
servi autrefois à abriter un canot-automobile et 
qui ne servait plus, aujourd'hui, qu’à abriter les 
serments et les baisers des amoureux.

Marcel et Fernande étaient restés dans leur 
abri de planches branlantes juste le temps de se 
dire tendrement bonsoir et, sans bruit, étroitement 
enlacés, ils avaient marché le long du fleuve, sur 
lequel les premières morsures du froid avaient 
laissé, çà et là, une mince pellicule de glace. Pen­
dant quelque temps ils s’étaient ainsi éloignés du 
vieux moulin, puis ils avaient fait demi-tour avec 
l’intention de remonter vers la route par le vieil 
escalier de pierre qui servait autrefois au meunier 
à gravir la pente raide de la berge. Mais des éclats 
de voix leur étaient parvenus. Inquiets, ils s’étaient 
arrêtés, mais leur inquiétude s’était rapidement 
transformée en un étonnement plein d’intérêt lors­
que, dans ces deux voix échangeant des propos 
sans aménité, ils avaient reconnu celles de Léon 
Sénécal et de Suzanne Legault.

— XXVII—
Où Monsieur René Lamarre se trompe 

d’adresse.
Le lendemain, lorsque Ninette arriva à Y Agora, 

Louis qui, tout en soupirant, polissait les barres de 
cuivre de l’entrée, la prévint que monsieur Lamar­
re désirait la voir dès son arrivée.

Il n’y avait là rien de surprenant. Depuis qu elle 
avait cessé de voir Bob et qu elle avait consenti à 
sortir avec son chef direct de plus en plus fré­
quemment, René Lamarre ne manquait jamais une 
occasion d'inviter sa première caissière à le rejoin­
dre dans son bureau. Au début, il avait cherché 
des prétextes, prétextes professionnels fallacieux 
et souvent bien puérils qui ne trompaient ni Cuné- 
gonde. ni même Louis et encore moins Ninette. 
Mais il s'était bientôt rendu compte du ridicule 
qu’il y avait à inventer d’inutiles discussions de 
service. Le personnel tout entier sachant fort bien 
que monsieur le directeur trouvait la compagnie de 
sa caissière agréable après les heures de service, 
n avait aucune raison de s’étonner qu’il la recher­
chât également pendant les heures de travail.

Ninette ayant enlevé son chapeau, discipliné 
quelques boucles rebelles et poudré légèrement le 
bout de son nez, alla frapper à la porte du bureau 
directorial. Quoiqu elle fut dix bonnes minutes en 
avance, René Lamarre la reçut comme s il l’atten­
dait depuis longtemps déjà.

— Ah ! tout de même, s’écria-t-il, vous voilà, 
ma petite Ninette !

— Tout de même ? s'étonna-t-elle.
Il avait approché un fauteuil du sien et il lui fit 

signe de s'asseoir.
— Vous ne vous doutez pas, dit-il, que voilà 

plus d une demi-heure que je suis là à regarder les 
aiguilles de ma montre et à espérer vous voir arri­
ver avec une avance suffisante pour nous permet­
tre de bavarder un bon moment, avant que vous 
ne soyez forcée d’aller vous enfermer pour de lon­
gues heures dans voire affreuse petite cage vitrée.

.— Mais justement, répondit-elle, ne suis-je pas 
arrivée plus de dix minutes avant l'heure ?

— Dix minutes ! Evidemment, admit-il, j'aurais 
mauvaise grâce à ne pas m'en contenter; mais 
quelle joie serait la mienne, ma petite Ninette, si 
je savais que c'est le désir de me voir plus tôt qui 
vous fait arriver ainsi avant l heure !

Mais voyant naître un sourire sur les lèvres de 
la jeune fille, il s’empressa d'ajouter :

— Rassurez-vous, je n’ai pas cette fatuité. 
D'ailleurs, le principal c'est que vous fussiez là, 
plus jolie que jamais, et que vous ne me disiez pas 
que quelque chose vous empêche de sortir ce soir.

— Mais rien du tout, répondit-elle, à moins que 
vous ayez changé d avis.

— Moi, changer d'avis ! s’écria-t-il. Changer 
d’avis quand vous me faites la joie d'accepter mon 
invitation ? Mais vous savez bien qu'il faudrait 
pour cela au moins un tremblement de terre ! Si

vous aviez conscience de votre charme, de la joie 
qu il procure à ceux qui ont la chance de vivre 
dans son rayonnement, il ne vous viendrait même 
pas à l'idée de faire une supposition pareille.

Comme elle le faisait toujours lorsqu’une ava­
lanche de compliments s’abattait sur elle, Ninette 
rougit violemment. Elle s’en rendit compte et en 
fut vexée. Lamarre lui, feignit de ne pas s en aper­
cevoir, ce dont elle lui fut reconnaissante.

— Alors comme ça, fit-il, à cinq heures juste, 
dès que mademoiselle Décarie sera arrivée, nous 
filons.

— Si vous voulez, dit-elle, mais j’aurais pour­
tant voulu passer chez-moi au moins pour changer 
de robe.

— Mais pourquoi ? Celle-ci est délicieuse.
Ninette sentit l’inutilité de discuter davantage.
— Soit, dit-elle, je donnerai un coup de télé­

phone à Marcel pour le prévenir que je ne soupe- 
rai pas à la maison et pour lui dire d’aller manger 
chez Gaston. Ce n est pas plus difficile que ça.

Elle se leva et se dirigea vers la porte.
— Je vous en prie, dit Lamarre, pas encore ! Il 

vou^ reste cinq grosses minutes.
— Peut-être, répondit-elle, mais il me reste 

aussi beaucoup de choses à faire.
— Et moi. reprit le directeur, avec beaucoup de 

gravité, il me’reste à vous parler d’une chose telle­
ment sérieuse !

Le ton surprit Ninette qui, la main sur la clan- 
che de la porte, s’arrêta brusquement. *

— Sérieuse ?
11 hésita, posa longuement sur elle ce regard 

perçant qui l avait tant gênée dans les premiers 
temps et qui la gênait encore, puis demanda :

— Me promettez-vous de ne pas répondre non 
avant de m'avoir entendu jusqu’au bout ?

— Oh oh ! dit-elle, c’est si terrible que ça ?
■— Terrible ? Jamais de la vie ! Au contraire, ça 

pourrait être délicieux si vous vouliez.
— Si je voulais. René ?
— Mais bien sûr. *reprit-il, ça ne dépend que de 

vous. Tenez, regardez.
Parmi les paperasses qui encombraient son bu­

reau, il prit une lettre qu’il tendit à Ninette.
— C’est une lettre du bureau-chef, expliqua-t-il.
Il y eut un long silence pendant lequel Ninette 

lisait. Lorsqu'elle lui rendit la lettre il demanda :
— Eh bien, qu en pensez-vous ?
— Ainsi, fit-elle, vous allez partir pour quinze 

jours.
— Exactement. New-York, Washington. Dé­

troit...
— C’est un beau voyage.
— N'est-ce pas ?
— Du moins je lèverais, dit Ninette, car en som­

me je n'ai jamais été dans aucune de ces trois 
villes-là.

Il avait fait le tour de son pupitre et s'était 
approché d’elle.

— Vous souvenez-vous, dit-il, qu’un soir au 
bord du fleuve, je vous ni demandé si vous aimiez 
les beaux voyages ?

— Oui, je m’en souviens.
— Là évidemment, il était question d’un long, 

d'un très long voyage...
— Dans un gros bateau...
— En Europe !
— Oui. soupira Ninette, en Europe.
— Bien sûr, reprit-il, New-York. Washington, 

Détroit, c est moins loin, c’est peut-être moins 
beau et... il n'y a pas de gros bateau. Pourtant, ma 
chère Ninette, si vous vouliez...

— Si je voulais quoi ? demanda-t-elle.
Il baissa la voix pour lui dire :
— Si vous vouliez, en attendant le gros bateau 

et le voyage en Euroffe, vous pourriez peut-être 
vous contenter du chemin de fer et du voyage aux 
Etats-Unis avec moi.

— Mais, mais vous savez bien... balbutia Ni­
nette. si surprise par l'audace de cette invitation, 
qu elle ne trouvait rien à répondre.

— Oh ! s'empressa de reprendre Lamarre, je 
sais ce que vous allez me dire : Vous allez pré­
tendre que c’est impossible.

— Non seulement je vais le prétendre, mais je 
le pense !

(A suivre au prochain numéro).
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MATIN
• 8.011
CRF, CRJ. CBV—Aubade.
CHI.T—Dimanche musical 

(CBC).• 8.15
CBF. CBJ, CBV—Le* Clo­

che* du Monastère (NBC).
CHI.T—Orgue et xylophone 

(NBC)
• 8.30
CBF. CBJ. CBV—Tone Pic­

tures (NBC).
CHI.T—Treasure Trails of 

Songs (CBC).• 8.43
CBF. CBJ. CBV—Tone Pic­

tures (NBC).
CHI.T—Treasure Trails of 

Songs (CBC).
• ».00
CBF—Elé vat ion.
CBJ. ' BV—Radio-Journal.
CHI.T—Concert Corner. 

(CBC).
CK AC—Bulletin d’informa­

tions.
• 0.13
CBF, CBJ, CBV—Elévation.
CHI.T—Concert Corner 

(CBC).
CKAC-—Nouveautés instru­

mentales.
• 8.30
CBF. CBJ. CBV—Rlé vat Ion.
CHI.T — Concert Corner.
CKAC—A l’Opérette.
• 8.45
CBF, OBJ. CBV—Elévation.
CHLT—Concert Corner.
CKAC—A l’Opérette.
O 10.08
CBF, CBJ, CBV—Morning 

musicale (NBC).
CULT—Voir CBF.
CKAC—Gospel Service.© 10.13
CBF, CBJ, CBV—Morning 

musicale (NBC).
CHLT—Voir CBF.
CKAC—Gospel Service.
• 10.30
CBF. CBJ. CBV—The Four 

Belles (NBC).
CHLT—Voir CBF.
CKAC—Musique dominicale.
• 10.13
CBF. CBJ. CBV—Programme 

m usical.
CHI.T—Voir CBF.
CKAC—Musique dominicale.
• II.CO
CBF, CBJ, CBV—Vieux 

Noël s.
CHI.T—S e r v I c e religieux 

protestant.
CKAC—( a, c'est Paris (CBS)
CKi’H—The Morning 

Prayer.
• 11.15
CBF, CBJ, CBV—Vieux 

Noels.
CHLT—S e r v i c e religieux 

protestant.
CKAC—Ca, e’est Paris (CBS)
CKCH—The Morning 

Prayer.
OKC\ -Ouverture, Horaire.
• 11.30
CBF, CBJ. CBV—Quatuor

Vocal (NBC).
CHI.T—Service religieux 

protestant.
CHIiC—Musique de concert.
CKAC—Major Bowes Capi­

tol Family (CBS).
CKi’H—Morning prayer.
CK' V —Variétés.
• 11.45
CBF. CBJ, CBV Quatuor

Vocal et nouvelles.
CHRC—Musique de concert.
CHLT-—S e r v i c e religieux 

protestant.
C.L’R -ouverture.
CKAC—Major Bowes Capi­

tol Family (CBS),
CKi'H—Morning prayer
CKCV— Variétés.

APRÈS-MIDI
© 12.00
CBF. CBJ, CBV—Ttadio-Clty 

Music Hall (NBC).
CI H ! B Variétés,
CH I.T —Concert, 
cuite-Au Music Hall. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Mélodies 
CKCII-Voir CBF.
CKCV—De tout un peu.
© 12.13
CBF CBJ, CBV—Radio-City 

Music Hall (NBC).
CH' 1 B— Variétés 
CHI.T—Len Lobb.
CHR ’—Au Musie Hail. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Programme Klk. 
CKCII —Voir CBF.
CKCV—De tout un peu.• 12.30
CBF. CBJ, CBV—Ttadlo City 

•Music Hall (NBC).
CHG B—Variétés.
CHI.T—Tabernacle Choir. 
CH UC—A il Musie Hall. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Les amateurs de 

Ken Soble.
CKCH- V.olr CBF.
CKCV—De tout un peu.
• 12.15
CHG B—Club Social El Mi­

rador.
CHGB—La Chanson Fran­

çaise.
CHI.T—Programme de la 

Villa Saint-Alphonse. 
CHRC—Au Music Hall. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Les amateurs da 

Ken Soble.
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TABLEAU UES POSTES
Lettres
d'appel Ville Ité.ra*

I-onirneui
d’ondes

CBF Montréal CBC 910
CBJ Chicoutimi CBC 1120
CBV Québec CBC 950
CFC F Montréal NBC (bleu) 600
CH<îB Ste-Anne de la rocattèr# 1200
CHLN Trois-Rivières 1420
CHNC New Carlisle 1120
CHLP Montréal

CBC
11120

CHLT Sherbrooke 610
CHRC Québec 580
CKKN Rouyn CRC
CJBR Rlmouskl CBC 1030
CKAC Montréal CBS 730
CKCH Hull CBC 1210
CKCV Québec 1310

CKCH—Voir CBF.
CKCV—De tout un pe*.
• 1.00
CBF, CBJ, CBV—Concert

sacré (relais du Vatican). 
CHGB—Album des disques. 
CH1.N—Chansonnettes fran­

çaises.
CHI.T—Chansonnettes.
C'H RC—Chansonnettes. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—L'Heure Catholique. 
CKCH—Voir CBF.
CKCV — Le pianiste Eclair.
© 1.15

CBF, CBJ, CBV—Concert
sacré. •

CHGB—Album des disques. 
CHI.N—Chansonnettes fran­

çaises.
CHI.T—-Petite symphonie 

( NBC)
CHRC—Au Son des Guitares.
CJ BR—Intermède.
CKAC—L'Heure Catholique. 
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Questions musicale*.© 1.30
CBF, CBJ—Metropolitan 

Moods (NBC).
CBV—And it came to pass

(CBC).
CHGB—Les grands Maîtres. 
CHI.N—Au Clavier, Charlie 

Kunz.
CHLT—And It Came to

Pass
CHIiC—Nouveautés Musica­

les.
CJBR—I.’art vocal.
CK \C—Mélodies Canarlea 
CKCH—Voir CBJ.
CKCV—Questions musicales.© 1.43
CBF, CBJ—Metropolitan 

Moods (NBC).
CBV—And it came to pass 

(CBC).
CHGB—Les grands Mattrea 
CHLN—Les cordes bohé­

miennes.
CHI.T—And It Came to

Pass.
CHRC—Nouveautés Musica­

les.
C.IliU—I.'art vocal.
CKAC—Le Sorcier (sketch). 
CKCH—Voir CBJ.
CKCV—Le Petit Concert.• 2.00

CBF—Orchestre (NBC).
CBV, CBJ—Miniature Musi­

cale (Winnipeg).
CHGB—La demi-heure sym­
phonique.
CHLN—A la console des 

grandes orgues.
CHI.T—Voir CBV.
CHRC—Salut Joeistes. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Bulletin d’informa­

tions.
CKCH—Voir CBF.
CKCV—L'Amanach.
e 2.i5
CBF—Orchestra (NBC).
CBV. CBJ—Miniature Musi­

cale (Winnipeg).
CHLN—Paul Godwin et son 

orchestre.
CHLT—Voir CBV.
CHRC—Salut. Jacistcs.
CJBR—Voir CBF.
CK AC—Chansonnettes. 
CKCH—Voir CBF.
CKCV—La boite à Musique.
• 2.30
CBF, CBJ, CBV—Airs d’opé­

rettes.
CIléïB—Fantaisies lyriques. 
(’HI.N—Au concert.
CHLT—C h e v a 1 i e r s de la 

Gaieté.
CHRC Le Qur.rt-d'heure fa­

milial.
(Rév. Père Bonaventure. 

CJBR—Voir CRF.
CKAC—Chorale Bach de 

Bethlehem (CBS).
CKCH Vos demandes.
CKCV—La boite à Musique. 
© 2.45
CBF, CBJ, CBV—Airs d’opé­

rettes.
CHGB—Allô Vienne!
CHLN—Au concert.
CHLT—C hevaliers de la

Gaieté.
CHRC—Musique militaire. 
CJBR—Voir CBF 
CKAC—Chorale Bach.
CKCH—Vos demandes.
CKCV—La boite à Musique. © 3,00
CBF- Orch. de Norman Clou­

tier (NBC).
CBJ, (’BV—Orchestre Phil­

harmonique de New-York 
(CBS).
Commentaires français 
Léo-Paul Morin.

CHGB—Extraits d'opéra,
CHI,N—Au concert.
CHI.T—Voir CBV.
CHR(’—L Orgue enchantée. 
CJ BU—Vol r CBJ.
CKAC—Orch. de New-York. 
CKCH—Voir CBJ.
CKCV—La boite à musique.• 3.1 ■
CBF Oreh. de Norman Clou­

tier (NBC).
CBJ. cnv—O rchestre de 

New-York (CBS).
CHGB—Extraits d'o( êra. 
CHLN—-Au concert.
CHI.T—Voir CBV.
CHRC—Nos célébrités.
CJBR—Voir CBJ.
CKAC—Orch. de New-York. 
CKCH—Voir CBJ.
CKCV—La boite à musique.• 3.30
CBF—Orch. de Maurice Spl- 

talnv (NBC).
CBJ. CBV —O rchestre de 

New-York (CBS).
CHGB—Les Maîtres du Vio­

lon.
CHLN—Les Maîtres de la 

Valse.
CHI.T—Radio-Hockey.
CHRC—Sélections d'opérette. 
CJBR—Voir CBJ.

CKAC—Orchestre de New- 
York (CBS).

CKCH—Voir CBJ.
CKCV—La boite à musique.

• 3.45

CBF—Orch. de Frank Black 
(NBC).

CBJ. CBV—O rchestre de 
New-York (CBS).

CHGB—Musique religieuse. 
CifLN—Les Maîtres de la 

Valse.
CHI.T—Radio-Hockey.
CH RC— Sélections.
CJBR—Voir CBJ.
CKAC—Orchestre de New- 

York (CBS).
CKCH—Voir CBJ.
CKCV—La boite à musique.© 4.00

CBJ'—Concert.
CBJ, CBV—O rchestre de 
New-York (CBS).
CHGB—Les plus beaux dis­

ques.
CHLN—Propagande catholi­

que.
CHI.T—Hall of Fun (CBC). 
CHRC—Nouvelles pour les 

malades.
CJBR—Voir CBJ.
CKAC—Orchestre de New- 

York (CBS). »
CKCH—Voir CBJ.
CKCV—La boite à musique.© 4.15

CBF—Concert.
CBJ, CBV—O rchestre de 

New-York (CBS).
CHGB—Les plus beaux dis­

ques.
CHLN—Propagande catholi­

que.
CHLT—Hall of Fun (CBC). 
CHRC—Nouvelles pour les 

malades.
CJBR—Voir CBJ.
CKAC—Orchestre de New- 

(CBS).
CKCH—Voir CBJ.
CKCV—La boite à musique.

• 4.30

CBF, CRT, CBV—Hansel et 
Gretel (Vancouver).

CHGB—Les plus beaux dis­
ques.

CHLN—Musique de salon. 
CHLT—Concert Master. 
CHRC—Horaire et nouvelles 
CJBR—Voir CBJ.

CKAC—Pursuit of happiness 
(CBS).

CKCH Programme Lipton. 
CKCV—La boite à musique.• 4.45

CBF, CBJ. CBV—Hansel et 
Gretel (Vancouver).

CHGB—Les plus beaux dis­
ques.

CHLN—Musique de Salon. 
CHLT-—Concert Master. 
CHRC-—Avis de décès.
CJ RR—Voir CBF.
CK AC—.Persuit of happiness 

(CBS).
CKCH—Programme I.ipton. 
CKCV—La boîte à musique.© 3.00

CBF, CBJ. CBV—L ’Heurs 
dominicale (CBC).

CHGB—Au Bal Musette. 
CHLN—Variétés.
CHLT—Chansonnettes.
CHRC-—-Paris sur l’onde. 
CJBR—Voir CBJ.
CKAC—Ecole île musique. 
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Chansons françaises.

• 3.15

CBF, CBJ. CBV L'Heur • 
dominicale (CBC).

CHGB—Ecoutez les Jeunes. 
CH I.N—Variétés.
CHI.T—Petite musicale. 
CHRC—Paris sur l’onde. 
CJBR—Voir CRF. 5 
CKAC—Eeole de musique.
( KCH—Voir CRF.
CKCV—Chansons françaises.• 5.30

CBF. CBJ, CBV—L 'Heurs 
dominicale (CBC).

CHGB—Au crépuscule.
CHLN—Variétés.
Clli.P—Variétés.
CHLT—Moments of Melody. 
CHRC—Variétés musicales. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—CKAC ce soir. 
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Variétés.• 5.45

CBF, CBJ. CBV—L*Heurs 
dominieale (CBC).

CHGB—Au crépuscule. 
CHLN—Variétés.
CllLP—Comédies musicales. 
CHLT—Publie Library of 

the Air.
CHRC—Le programme Mer­

cury.
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Variétés.

• 0.00
CBF CBJ. CBV—Causerie.

CHGB—Au Café Parisien.
CHI,N—Chansonnettes.
CHU’—Chansons françaises.
CHI.T—Heure des Variété*.
CHRC—Nouvelles — Chan­

sonnettes.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Silver Theatre.

Direction: Conrad NageL
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Nouvelles — Tdngos.• 0.15
CBF, CBJ, CBV—Intermezzo.
CHGB—Le Père Noël.
CHLN—Chansonnettes.
CHI.P—Centre social de ra­

diologie.
CHLT—Heure des Variété*.
CHRC—Causerie sur l’hy­

giène.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Silver Theatrs 

(CBS).
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Variété*.• 0.30
CBF, CBJ. CBV—Les Fu­

reurs d’un Purista.
CHGB—Les Ondes Joyeuses.
CHLN—Variétés semi-clas­

siques.
CHLP—Variétés.
CHI.T—The World to-day 

(CBC).
CHRC—Variétés.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Les Ambassadeurs 

Kik.
CKCH—Voir CKF.
CKCV—Originalités.• 0.45
CBF, CBJ, CBV- R a d i o - 

Journal—Le Réveil Rural. 
Quintette, direction Hec­
tor Gratton.

CHGB—Les Jeunes au Micro.
.CHLN—Variétés semi-clas­

siques.
CHLP—Variétés.
CHI.T—English News 

(CBC).
CHKC—Causerie sportive, 

de Maurice DesCarreaux.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Les nouvelles de

chez-nous, avec Albert Du­
quesne.

CKCH—Voir CBF.
CKCV—Un bon coup (Kik).• 7.00
CBF, CBJ, CBV—La Noël au 

Canada. — Contes de Louis 
Fréchette.

CHGB—l^e chanteur humo­
ristique.

CHl.N—Les grands succès.
CHLP—For mother and dad.
CHLT—Voir CBF.
CHRC—La chanson nou­

velle.
CJ RR—Voir CBF.
CKAC—Association des 

Marchands détaillants.
CKCH—Voir CBF.
CKCV—A l’opérette.
e 7.15
CBF. CBJ, CBV—La Noël au 

Ca nada,
CHGB—Variétés.
CHLN—I.es grands surrés.
CHI P—For mother and dad.
CHLT—Voir CBF.
CHRC—Voir CKAC.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Joson & Josette,
CKCH—Voir CKAC.
CKCV'—A l’opérette.• 7.30
CBF. CRT, CBV—Rendez­

vous avec Agostini.
CHGB—Soirée du Bon Vieux 

Temps.
CH UN—Ca et lâ.
CHLP—Il était une fols.
CHLT—Concert (CBC).
CHRC—Rolande Dion, so­

prano.
C.) Rit—Voir CBF.
CKAC—Trio de concert.
CKCH—Variétés.
CKCV—Paul Létourneau.• 7.45
CBE. CBJ, CBV—Rendez- 

vous avec Agostini.
CHGB—Soirée du Bon Vieux 

Temps.
CHLN—Cadence et romance.
CIILP— Il était une fois.
CHLT—Two Hawaiian Ho­

nolulu.
CURE—Orch. de concert.
CJBR—’Voir CBF.
CKAC—Les mémoires du Dr 

Lambert.
CKCH—Variétés.
CKCV—Les événements de 

la semaine.
• 8.00

CBF, CBJ, CBV—Le Berceau 
de Jésus. — Direction Ja«- 
ques Auger.

CHGB—Voir CBF,

CHLN—l^es ondes Joyeuses.
CHLP—O Canada — Ferme­

ture.
CHI.T—Festival de muslqu*.
CHRC—Noël campagnard.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—R a d i o Playhouse, 

avec Orson Welles (CBS).
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Le théâtre chez-soL
• 8.13
CBF. CBJ, CBV—Le Berceau 

de Jésus.
CHGB—Voir CBF.
CHLN—Les ondes Joyeuses.
CHLT—Festival de muslqu*.
CHRC—Noël campagnard.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Radio Playhouse. 

(CBS)
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Le théâtre chez-soL
© 8.30
CBF, CBJ, CBV—Le Berceau 

de Jésus.
CHGB—Voir CBF.
CHLN—Danse-O-Manie.
CHLT—Voix d’Hawaii.
CH UC—Noël campagnard.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Radio Playhouse 

(CBS).
CKCH—Voir CBF.
CKCV—La légende du Da­

nube.• 8.45
CBF. CBJ, CBV—Le Berceau 

de Jésus.
CHGB—Voir CBF.
CHLN—Dansc-O-Manie.
CHLT—Voix d’Hawaii.
CHRC—Noël campagnard.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Radio Playhouse 

(CBS).
CK(’H-Voir CBF.
CKCV—L’Organiste.
• 8.00
CBF—Manhattan Merry-Oo- 

Round (NBC) avec Rachel 
Carley.

CBJ, CBV—Orch. de Radio- 
Canada (Toronto).

CHGB—Récital de chant.
CHLN—Voyage au pays de 

la musique.
CHLT—Programme spécial 

de Noël.
CHRC—I.a Mine d Or.
CJBR—Voir CKAC.
CKAC—I.a mine d'or.
CKCH—Récital du chant.
CKCV—Le* beaux diman- 

ch ce.• 8.15

CBF—Manhattan Merry-Go- 
Round (NBC).

CBJ. CBV—Orch. de Radio- 
Canada (Toronto).

CHGB—Rétital de piano.
CHL.N—Célébrité continen­

tale.
CHLT—Programme spécial 

de Noël.
CHRC—La Mine d Or.
CJBR—Voir CKAC.
CKAC—La mine d’or.
CKCH—Voir CBJ.
CKCV—Le* beaux diman­

ches.• 8.30

CBF—Album de musique fa­
milière (NBC).

CBJ, CBV—L’orchestre ds 
Radio-Canada à Toronto.

CHGB—Concerto <le Bach.
CHl.N—Musique de concert
CHLT—Voir CBJ.
CHRC—Souvenirs romanes­

ques.
CJUR—Voir CBJ.
CKAC—Souvenirs romanes­

ques.
CKCH—Voir CBJ.
CKCV—Lucille Dompierre.• 0.45
CBF—Album de musique fa­

milière.
CBJ, CBV—Orchestre.
CHGB—Nos silhouettes.
CHI.T—Voir CBJ.
CKAC—Souvenirs romanes­

ques.
CHRC—Souvenirs romanea-

ques.
CKAC—Souvenirs romanes­

ques.
CKCH —Voir CBJ.
CKCV—Lucille Dompierre, 

pianiste.
• 10.00

CRF, CBJ, • CBV—Récital 
( Québec).

CHGB—Au concert.
CHLN—Nouvelles.
CH i.T—Radio-Théâtre 

(CBC).
CHRC Devant la cheminée.
CJ RR—Voir CRF.
CK AC—Récital rte chant.
CKCH—O Canada — Ferme, 

ture.
CKCV—Orchestre de danse.
• 10.13

CBF, CBJ. CBV—Orch. de 
Jean Savitt (NBC).

CHGB—Au concert.
CH I.N—( ’au sérié
CHLT—Radio-Théâtre 

(CBC).
CHRC—L’Heure du repos.
CJBR—Voir CBF.
CHRC—Devant la cheminée.
CKCV—Orchestre de danse.
• 10.30

CBF, CBJ, CBV—Le Qua­
tuor American (NBC).

CHGB—Au concert.
CHLN—Music for Sunday.
CHLT—Music from manus­

cript (CBC).
CHRC—Les Vieux Noël, 

chant.
CJBR—Voir CRF.
C K AC—Ra d lo-Actuaiit és. 

aven Jean Nolin.
CKCV—Nouvelles.
• 10.45
CBF, CBJ, CRV—T/e Qua­

tuor American (NBC).
CHGB—Au concert.
CHl.N—Musie for Sunday.
CHLT—Music from manus­

cript (CBC).

CHRC—Le* Vieux Noël ’' 
chant. ’

CJBR—Voir C BP.
CK At'—*A choisir.
CKCV—Nouvelles de sport.
• 11.00
CBF, CBJ. CBV—R a d I o e 

Journal.
CHGB—O Canada — Fermas 

ture.
CHl.N—O Canada — Fartas, 

ture.
CHLT—News (CBC).
CHRC—Nouvelles.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Allô, allô, les Sports^ 

avec Bill Brosseau. 
CKCV—Voir CBF.• 11.15

CBF—Star Dust (CBC).
CBJ. CBV—News.
CHLT—Voir CBF.
CHRC—I.a Prière de I»

Charlotte.
CJBR—O Canada — Fermes

ture.
CKAC—Orchestr# de danse

(CBS).
CKCV—Ensemble de coœ

cert.
• 11.30

CBF, CBJ CBV—Sweet and 
Low (CBC).

CHLT—Voir CBF.
CHltC—En attendant Noël.
CKAC—Orchestre de danso 

(CBS).
CKCV—O Canada — Ferma» 

ture.• 11.45
CBF. CBJ, CBV—Sweet and 

Low (CBC).
CHLT—Voir CBF.
CHRC—En attendant Noël.
CKAC—Orchestre de dans* 

(CBS).
• 12.00
CBF, CBJ, CBV—O Canada 

—Fermeture.
CHLT—O Canada — Ferme­

ture.
CHRC—Programme de Noël 

jusqu’à 4.00 a.m.
CKAC—Emission annuelle 

de chants de Noël (CBS),
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MATIN

• 7.30
CH RC—La parade matinale.
• 7.49
CH RC—L’orgue du matin. 
CULT—Prière du matin. 
CJBlt—I’rlère du matin. 
CKCH—Prière du matin. 
CKCV—H o r a 1 r e des pro­

grammes.
• 8.00
CBF, CHJ, CBV—Concert. 
ClILN—Radio - Club.
CH LP—Chansonnettes.
CH LT—News (CBC).
CH RC—Nouvelles.
CJBR—Voir CBF.
CKCH—Voir CBF.
CKCV—L’horloge musicale.
• 8.15
CBF, CHJ, CBV—Concert. 
CHI.N—Variétés.
CH LP—Réveil-Matin musi­

cal.
CH LT—Wife saver (CBC). 
CH RC—Prière du matin. 
CJBR—Voir CBF.
CKCH—Morning prayer. 
CKCV—L'horloge musicale.
• 8.30
CBF, CBJ. CBV—Concert. 
©HGB—Prière du matin.
CH LN—Variétés.
CHI.P—Réveille-Matin mu­

sical, avec Marcel et Ro­
méo.

CH LT—Morning devotions. 
CH RC—Le Club du Cou-cou. 
CJ BR—Bonjour.
CKCH—Voir CBF.
CKCV—L'horloge musicale.
• 8.45
CBF, CBJ, CBV—Voeux e< 

airs de Noël.
CHGB—Gaieté matinale. 
CHLN—Variétés.
CH LP—Réveille-Matin mu­

sical.
CHI.T—Just about time.
CH RC—Le Club du Cou-cou. 
CJBR—Voir CBF.
CKCH—Mélodies du matin. 
CKCV—L'horloge musicale.
• 0.00
CBF, CBJ, CBV—Airs de 

Noël et Carillon d'Ottawa. 
CHGB—Gaieté matinale. 
CHI.N—Le coin de la femme. 
CHI.P—Vos refrains préfé­

rés.
CULT—La Ruche ménagère. 
CHRC—Le Club du Cou cou 
CJ BR—Fanfare.
CK AC—La Ronde des En-

* fants.
CKCÏI —Voir CBF.
CKCV—Club d'économies.
• 0.13
CBF. CBJ, CBV—T.a Noël 

dans I Empire (BBC). 
CHGB—Reginald Dixon h

l'orgue.
CHLN — I.e coin de la femme.

-Vos refrains préfé-

La Ruche ménagère. 
-Le CliiI* du Cou-cou. 
Voir CBF.
-La Ronde des En-

• 10.43
CBF, CBJ, CBV—Vie de Fa­

mille, sketch d'Henry 
Deyglun.

CHGB—Vagabondage musi­
cal.

CHLN—Demandes spéciales 
CHLP—Le kiosque à mu­

sique.
CHLT—Rakow et son orch. 
CHRC—Cantiques de Noël. 
CJBR—Grande soeur.
CK AC—A choisir.
CKCH—l’anneau réclame. 
CKCV—Frivolités.
• 11.00
CBF, CBJ, CBV—Vieux Maî­

tre d'école (sketch).
CHGB—Votre courrier. 
CHLN—Voir CBF.
CHLP—Variétés.
CHLT—Voir CBF.
CHRC—N o s Chansonniers 

canadiens.
CJBR—Les tziganes.
CKAC—Rudio-cinéma - revue 

avec Jeanne Frey.
CKCH—Voir CBF.
CKCV—A votre service.
• 11.13
CBF, CBJ, CBV—Courrler- 

Cotif idences.
CHGB—Votre courrier.
CHLN—Les disques Victor. 
CHLP—Le nectar du matin. 
CHLT—Voir CBF 
CHRC—Musique militaire. 
CJBR—Les tziganes.
CKAC—Smilin’ Jack and 

Todd Russell.
CKCH—Nos célébrités.
CKCV—Votre favori.
O 11.30
CBF. CBJ, CfeV—Radio- 

journal et musique sym­
phonique

CHGB—Votre courrier.
CHLN—Les disques Victor. 
CHLP—Variétés.
CHLT—Chansonnettes.
CHRC—Musique hawaïenne. 
CJBR—La demi-heure sym­

phonique.
CKAC—Big Sister (CBS). 
CKCH—Nos célébrités. * 
CKCV—Lequel préférîz- 

vous.
• 11.45
CBF, CBJ, CBV—L'Heure 

symphonique.
CHGB—Votre courrier.
CHLN—Avant midi 
CHLP—Quintette Edwin Le 

Mar.
CHI.T—Sunshine Hour. 
CHRC—Votre valse, madame. 
CJBR—La demi-heure sym­

phonique.
CKAC—Sydney Torch à

l'orgue.
CKCH—Musique pour tous. 
CKCV—Extraits d'opérettes.

APRÈS-MIDI

OUI
ré s.

CHLT- 
CHRC- 
CJ BR—
CK AC— 

fants.
CKCH —Voir CBF.
CKCV—Club d'économies.
• 0.30
CBF, CBJ, CBV—I.a Noël 

dans l'Empire (BBC).
CHGB—Chansonnettes.
CHLN—!*■ coin de la femme. 
CHI.P—Le train du bonheur. 
CHLT—La Ruche ménagère. 
CHRC—Le Club du Cou-cou. 
CJBR—Vos préférés.
CKAC—Nouvelles avec Fer­

dinand Blondi.
CKi'H—Nouvelles,
CKCV—Club d économies.
• 0.43
CBF, CBJ, CBV—La Noël 

dans l'Empire (BBC).
CHGB—Chansonnettes 
CHLN—Le çoin de la femme. 
CHLP—Le train du bonheur. 
CHI .T—La Buehe ménagère. 
CHRC—Le Club du Cou-cou. 
CJBR—Vos préférés.
CKAC—La Famille Gauthier, 

sketch d’Henri Letondal. 
CKCH—Chansonnettes fran­

çaises.
CKCV—Club d économies.
• 10.00
CR F, «'HJ. CBV—Message de 

Sa Majesté (BBC).
CHGB—Musique symphoni­

que
CHLN—Demandes spéciales. 
CHI.P—Orchestre Mascotte. 
CHLT—vV o ni a n ' s Radio 

J ournal.
CHRC—Musique de concert. 
CJBR—Vos préférés 
CKAC—Le Roi George VI 

(CBS).
CKcil Panneau réclame. 
CKCV—Club d économies.
• 10.13
CBF. CBJ, CBV—CBC Christ­

mas Box.
CHGB—M u s 1 q u e sympho­

nique.
CHI,N — Radio-Vocabulaire 
CHLP—Variétés.
CHLT—AV oman's Radio

Journal.
CHRC—Joyeux Noël.
CJ BR—-Vos préférés.
CKAC—Chansons sans titres. 
CKCH—Panneau réelame. 
CKCV—Piano classique.
• 10.30
CP F, CBJ, CBA^-Qu elles

Nouvelles? Jovette Bernier 
et Jaeques Desballlets. 

CHGB—Vagabondage musl-
eal

CHLN—Demandes spéciales. 
CHLP—Chansonnettes.
CHLT—AV oman's Radio 

Journal.
CHRC—Tangos et Rumbas. 
CJBR—Vos préférés.
CKAC—L’Heure récréative. 
CKCH—Panneau réclame. 
CKCV—Au Bal musette.
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TABLEAU UES POSTES
Lettre» Longueur
d'appel Ville Réseau ,’ondea

CBF Montréal CBC 910
CBJ Chicoutimi CBC 1120
CBV Québec CBC 950
CFCF Montréal NBC (bleu) 600
CHGB Ste-Anne de la Pocatière 1200
CHLN Trols-Rl vière» 1420
CH NC New Carlisle 1120
CHLP Montréal lil20
CHLT Sherbrooke CBC <10
CH RO Québec 690
CKKN Rouyn CBC
CJBR Kimouskl CBC 1030
CKAC Montréal CBS 730
CKCH Hull CBC 1210
CKCV Québec 1310

CKCH—Vo r CBF. CHRC—La Bûche de Noël.
CKCV—Variétés. CJBR—Voir CB K.

• 12.00
CBF, CBJ. CBV—Le réveil 

rural.
CHGB—Diner dansant.
CHLN—Contraste.
CHLP—L’heure féminine. 
CHLT—Sunshine Hour. 
CHRC—Vieux Noël.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Allons, c’est pari­

sien.
CKCH—AToii CBF.
CKCV—Midi musical.
• 12.13
CBF, CBJ, CBV—Rakov et 

son orchestre (SBC).
CHGB—Radio-Journal.
CHLN—Rut Castle et son 

orchestre.
CHLP—L'heure féminine. 
CHLT—L'heure ensoleillée. 
CHRC—Variétés.
CJBR—En dinant.
CKAC—Cocktail musical. 
CKCH—Musique du déjeu­

ner.
CKCAr—Histoires musicales.
• 12.30
CBF, CBJ, CBV—Le Trio 

Toronto.
CHGB—Chantons avec Paris. 
CHLN—Déjeuner Concert. 
CHLP—L’heure féminine. 
CHLT—News (CBC).
CHRC—Programme de choix. 
CJBR—N o u v e 1 1 e s Trans­

it ad io.
CKAC—Parade du midi. 
CKCH—Programme de va­

riétés.
CKCA’—Musique du diner.
• 12.13
CBF—Le trio Toronto 
CBJ. CBV—Nouvelles en an­

glais.
CHGB—Chantons avec Paris. 
CHLN—Déjeuner Concert. 
CHLP—L’heure féminine. 
CHLT—Sunshine Heur.
CHRC—Variétés musicales. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Variétés internatio­

nales.
CK< 'H—Nouvelles.
CKCA'—La Guinguette.
• 1.00
CBF. CBJ, CRA' - Pastorale 

de Noël, direction Rector 
Gratton.

CHGB—Tangos et Rumbas. 
CHLN— C-n p’tlt air.
CHLP—Radio - Journal.
CHI,T—Farmer s Hour.
CH RC—Radio-Journal. 
CJBR—Méli-mélo.
CKAC—A choisir.
CKCH—Vo r CBF,
CKCV—Nouvelles.
• 1.13
CBF, CBJ, CBV—Pastorale 

de Noël.
CHGB—Tangos et Rumbas. 
CHLN—Les plus belles voix 

du monde,
CHLP—T/heure féminine. 
CHLT—The happy gang 
CHItC—Sieste musicale. 
,’JHR—Méli-mélo.
CKAC—Nouvelles avec Gé­

rard Dclflge.

• 1.30
CBF, CBJ, CBV—Pastorale 

de Noël.
CHGB—Musique tzigane. 
CHLN—Les plus belles voix 

du monde.
CHLP—L’heure féminine. 
CHLT—Programme de Noël. 
CHRC—Cantiques de Noël. 
CJBR—Les plus beaux dis­

ques.
CKAC—U Monde féminin. 
CKCH—A’oir CBF.
CKCV—Colonne des objets 

perdus.
• 1.43
CBF, CBJ, CBV—Pastorale 

de Noël.
CHGB—Diversité.
CHLN—La chanson fran­

çaise.
CHLP—L’heure féminine. 
CHLT—A’oir CBF.
CHRC—Cantiques de Noël. 
CJBR—Les plus beaux dis­

ques.
CKAC—Léo Erdody et son 

orchestre.
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Chambre de com­

merce.
• 2.00
CBF, CBJ, CBV—Chanson­

nettes.
CHGB—Pot pourri.
CHLN—Dans le p’tlt café 

du coin.
CH 1,1’—Louis Voss Grand

Orch.
CHLT—The hit makers 

(NUS).
CHRC—Bonjour madame. 
CJBR—A votre choix.
CKAC—Ensemble à cordes. 
CKCH—Chansonnettes.
CKCV—Chanson française.
• 2.15
CBF, CBJ, CBV—Rue Princi­

pale, sketch d'Edouard 
Baudry.

CHGB—Pot pourri.
CHLN—Avant la marche. 
CHLP—Orchestre Louis 

Voss.
CHLT—Charlie Kunz.
CHRC—L’orpheline du fau­

bourg (sketch).
CJBR—A votre choix.
CKAC—Life and love of Dr 

Suzan (CBS).
CKCH—Chansonnettes.
CKCV—L’Almanach.
• 2.30
CBF. CBJ, CBV—Vieux 

Noëls.
CHGB—Parade musicale. 
CHLN—Souvenir du music- 

hall.
CHLP—Fin de l’émission. 
CHLT—Musical (CBC).
CHRC—Nouveautés musi­

cales.
*CJBR—Voir CBF.
CKAC—Orchestre de concert. 
CKCH—A’os demandes.
CKCV—Le gong mystérieux,
• 2.45
CBF. CBJ, CBA’—Vieux 

Noëls.
CHGB—Parade musicale. 
CHLN—I.e favori du jour. 
CHLT—Programme de Noël. 
CHRC—Freddo Gardoni et 

ensemble.
CJBR—Voir CBF.
CK AC—Orchestre Ralph 

Martin.
CKCH—Vos demandes. 
CKCV—Le gong mystérieux.
• 3.00
CBF. CBJ, CBV —Les chefs- 

d'oeuvre de la musique. 
CHGB—Heure classique. 
CHLN—Pour le dilettante. 
CHLT—Tl lé dansant.
CHRC—L'Orgue enchantée. 
CJBR—Vo r CBF.
CKAC—A choisir.
CKCH—Aros demandes.
CKCV—Le gong mystérieux, 
e 3.13
CBF. CBJ. CBV—Les chefs- 

d'oeuvre de la musique. 
CHGB—Heure classique. 
CHLN—Pour le dilettante. 
CHLT—Thé dansant.
CHRC—Chants de Noël. 
CJBR—A o'r CBF.
CKAC — A choisir.
CKCH—Vos demandes.
CKCA’—Le gong mystérieux.
• 3.30
CBF. CBJ. CBV—Les chefs- 

d’oeuvre de la musique. 
CHGB—Heure classique.
CHI,N—Notre album 
CHI.T—La Tribune, il y a 25 

ans
CHRC—T.a Rflrhe de Noël. 
CJBR—Voir CBF 
CKAC—Eamon de A’alera 

(CBS).
CKCH—A’os demandes. 
CKCA’—L'Arc-en-ciel.
• 3.45
CBF. CBJ. CBV—Les chefs- 

d'oeuvre de la musique, 
CHGB—Heure classique, cm,N—Notre album.
CHLT—Ceux qui n'y sont 

plus.

CKAC—Richard Maxwell, té­
nor (CBS).

CKCH—Vos demandes.
CKCV—L'arc-cn-ciel.
• 4.00
CBF, CBJ, CBV—Fémlna. 
CHGB—Méli-mélo.
CHLN—Les disques Victor. 
CHI.T—Programme de Noël 
CHRC—Album des disques. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Noël au front 

(CBS).
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Le dilettante.
• 4.13
CBF. CBJ. CBV—Fêmina. 
CHGB—Méli-mélo.
CHLN—Le disque A’ictor. 
CHRC—Avis divers 
CHLT—Hollywood Brcve-

ties.
CHRC—Avis divers.
CJBR—Voie CBF,
CKAC—Noël au front.. 
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Le dilettante.
• 4.30
CBF. CBJ, CBV—Intermède 

musical
CHGB—Musique de danse. 
CHLN—L'Heure anglaise. 
CHLT—Chansonnettes.
CHRC—Souhaits de bonne 

fête et nouvelles.
CJBR—Fragments d’opéret­

tes.
CKAC—Symphonette.
CKCH—1,’heure de la danse. 
CKCV—Le tzigane.
• 4.45
CBF, CBJ, CBV—Nouvelles 

de la BBC (NBC).
CHGB—Musique de danse. 
CHLN—I. heure anglaise. 
CHLP—Nouvelles — Chan- 

sans françaises.
CHLT—Voir CBF.
CHRC—Avis de décès.
CJBR—Au rythme du tango. 
CKAC—L'Heure du Thé. 
CKCH—Music Graphs.
CKCV—L'Echo.
O 5.00
CBF, CBJ. CBV—Nouvelles 

de la BBC (CBC).
CHGB-—L’heure du thé. 
CHLN—L'heure anglaise. 
CHLP—Cocktail Capers. 
CHI.T—Voir CBF.
CHRC—Le Questionnaire. 
CJBR—Variétés.
CK AC—Questionnaire.
CKCH—Thé pour deux. 
CKCV—Avis de décès.
• 5.15
CBF. CBJ, CBV—Version

française des nouvelles de 
la BBC.

CHGB—I.'heure du thé. 
CHLN—L'heure anglaise. 
CHLP—Radio - Spécial.
CHI,T—Chansonnettes.
CHRC—Concours de Noël. 
CJBR—A’o.r CBF.
CKAC—Mélodies rvthhmées. 
CKCH—Thé pour deux. 
ClvCA'—L'oncle Jean.
• 5.30
CBF—Les chansons de Ro­

lande.
CBJ. CBV—Musique enregis­

trée.
CHGB—L'heure du thé. 
CHLN—Les mondanités. 
CHLP—Radio - Spécial. 
CHI.T—Simonne et ses chan­

sons (CBC).
CHRC—Ci né-Revue.
CJ Hit—Intermède.
CKAC—Rue Principale. 
CKCH —Programme d'en­

fants.
CKCV—L'onele Jean.
• 5.43
CBF. CBJ, CBV—A commu- 

n iquer.
CHGB—I.'heure du thé.
CM). N—Variétés 
CHI.P—Radio - Spécial. 
CHLT—Voir CBF.
CHRC—A’oir CKAC.
CJliR—Quelques originalités. 
CKAC—Madeleine et Pierre. 
CKCH—L'heure du crépus­

cule.
CKCA’—Programme du foyer.

• 0.00
CBF, CBV—Les plus beaux 

disques.
CBJ—Ch an sonnet (es.
CHGB—Au Foyer.
CHLN—Musique du souper.
CHLP—Méli-Mélo
(Til.T—Twilight Hour.
CHRC—Nouvelles et varié­

tés.
CJBR—Café - Concert.
CKAC—Mélodies d'orgue.
CKCH—L’Heure du crépus­

cule.
CKCV—Nouvelles et tangos.
• 0.13
CBF, CBV—Les plus beaux 

disques.

CBJ—Emission commerciale. 
CHGB—Le Père Noël.
CHI.N—Musique du souper. 
CHLP—Radio - Journal.
CHLT—Twilight Hour.
CHRC—l.es mélodies du soir. 
CJBR—Radio-Journal.
CKAC—Orchestre de danse. 
CKCH—L'heure du crépus­

cule.
CKCV—Musique du souper.
• 0.30
CBF. CBJ. CBV—Radio-Jour­

nal.
CHGB—Ta Galté Farlslenne. 
CHLN—Ijc cinéma.
CHLP—Musique sur deman­

de.
CHLT—News (CBC).
CHRC—Les mélodies du soir. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Jamais de la vie. 
CKCH—Variétés.
CKCV—Dans Partie.
• 0.45
CBF—Non, mais ça s’peut-y? 
CBJ—Emission commerciale. 
CBV—Radio - Journal (an­

glais).
CHGB—La Galté Parisienne. 
CHLN—Chansonnettes fran­

çaises.
CHLP—Radio - Annuaire. 
CHLT—Fémlna CBC).
CHRC—Causerie sportive,

Maurice Descareau.
CJBR—Orgue populaire.
CKAC—Nouvelles de chez- 

nous avec Albert Du­
quesne.

CKCH—Variétés.
CKCV—Chanson anglaise.
• 7.00
CBF, CBJ, CBV—La Pension 

Voider, Sketch de Robert 
Choquette.

CHGB—Danses canadiennes 
CH1,N—Succès d'hier.
CHLP—Radio - Annuaire. 
CHI.T—Programme de Noël. 
CHRC—La Chanson de Paris. 
CJBR—Valses.
CKAC—Amos'n Andy (CBS). 
CKCH—Variétés.
CKCV—Originalités.
• 7.15
CBF, CBV—La Noël au Ca­

nada.
CBJ—Emission commerciale. 
CHOR—Tour de valse.
CHLN—Musique tzigane. 
CHLP—Radio - Annuaire. 
CHI.T—Programme de Noël. 
CHRC—Autour de l’Arbre 

de Noël.
CJBR—Joson et Josette. 
CKAC—Light up and Listen 

Club.
CKCH—Heure du crépuscule. 
CKCV—Nouvelles.
• 7.30
CBF. CBJ, CBV—Larry Cross 

et ses camarades (CBC) 
CHGB—Primo Scala et son 

ensemble.
rm.N—Passe-temps.
CHI.P—Commentateur spor­

tif
CHI.T—Sherbrooke en pa­

rade.
CHRC—Ovlla T.égaré et ses 

bout-en-train _
CJBR—Voir CRF.
CKAC—Nazaire et Barnabé. 
CKCH—A’a ri étés.
CKCV—Aecordiana.
• 7.45
CBF. CBJ, CBV—Un homme 

et son péché (sketch). 
CHGB—I.’heure exquise. 
CHI.N—Liliane Desmarals. 

chanteuse.
CHLP—Mon onele (sketch). 
CHI.T—Sherbrooke en pa­

rade.
CHRC—Orch. de concert. 
CJBR—Un homme et son 

péché (sketch).
CKAC—Le don Juan de la 

chanson—Jean Lalonde et 
Jean Forget 

CKCH—Variétés 
CKCV—Le professeur Lo­

rn a h.
• 8.00
CRF. CRT. CBV—S V P. 
CHGR—L’Heure exquise. 
CHLN—T.es ondes joyeuses. 
CHT.P-—Le miracle de Noël. 
CHLT— Programme spécial 

de Noël.
CHRC—Au magasin du Père 

* Mathurin.
CJBTt—Voir CBF.
CKAC—Tune un time (CBS). 
CKCH—-A’oir CBF 
CKCV—Roland Séguin.
• 813
CRF CR J. CBV— S. V. P. 
CHGB—Au concert.
CTTT.N—T.es ondes Joyeuses. 
CHLP—T,e miracle de Noël. 
CTTI,T—Programme de Noël. 

,Tn*hurln.
CHRC—Au magasin du Père 

M athurln.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Tune-un time (CBS). 
CWCTT—Voir CBF.
CKCV—Causerie.
• 8.30
CBF. CBJ. CBV—Sur les 

Boulevards.
CH JR—Au concert.

CHT V Dan sa-O-Ma nie. 
CHT,”—T.es débonnaires. 
CHLT—Vingt doigts magi­

ques . . .
nine-A’oir CKAC.
CJBR—Voir CBF 
CK AC—Radio-Ma ra thon

Roger Haulu et Ferdinand 
Riondi

CKi ’H—A’oir CBF.
CKCV—Illusions.
• 8.45
CBF. CBJ. CBV—Sur les 

Boulevards.
CHGR—Nouvelles — Jacques 

Raymond.
CHLN—Danse-O-Manle. 
CHLP—Les débonnaires. 
CHI.T—Vingt doigts . . . 
CHRC—A’oir CKAC.
CJBR—Voir CBF 
CKAC—Radio - Marathon. 
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Sur le Broadway.

• 0.00
CBF, CBJ, CBV—Quentin 

MacLean, organiste.
CHGB—Ecoutez-vous mada­

me.
CHLN—Voyage au pays d* 

la musique.
CHLP—Studio.
CHLT—Larry Cross (CBC). 
CHRC—Encyclopédie Lévl«

sienne.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Radio-Thé&tre 

(CBS).
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Le professeur Too.
• 0.15
CBF, CBJ, CBV—Quentin

MacLean.
CHGB—Ecoutez - voue, ma­

dame?
CHLN—Voyage au pays de 

la musique.
CHI.P—Studio.
CHI.T—Larry Cross (CBC). 
CHRC—Encyclopédie Lévl«

sienne.
CJBR—Voir CBF.
CKAC— Radio-Théâtre 
CKCH—Hôtel Interprovin­

cial.
CKCV—Le professeur Toc.
• 0.30
CBF. CBJ, CBV—Arabesque, 

avec Violette Delisle.
CHGB—Dancing hall de l'air, 
CHLN—Musique de concert. 
CHLP—Orchestre de danse» 
CHI.T—Voir CBF 
CHRC—Encyclopédie Lévl» 

sienne.
CJBR—Voir CBF 
CKAC—Radio-Thé&tre 
CKCH—Vo r CBF.
CKCV—Le professeur Too.
• 0.45
CBF, CBJ, CBV—Arabesque, 

(CBC).
CHGB—Dancing hall de l’air. 
CHI.N—Musique de concert, 
CHLP—Orchestre de danse. 
CHLT—Voir CBF 
CHRC—Encyclopédie Lévl-

sienne.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Radio-Théâtre 
CKCH—A’o,r CBF.
CKCV—Le professeur Too.
• 10.00
CBF—La demi-heure Carna­

tion (NBC).
CBJ, CBV — Orchestre Len 

Hopk ins.
CHGB—Bonsoir.
CHI.N—Nouvelles. |
CHLP—Voir CBJ. i
CHLT—Vieux shérif. j
CHRC—Noël Canadien, 
CJBR—Voir CBJ.
CKAC—La veille de Noël 

(CBS).
CKCH-Voir CBJ.
CKCV—Orchestre de danse»
• 10.15
CBF—La demi-heure Carna­

tion (NBC).
CBJ, CBV—Len Hopkins e* 

orchestre.
CHGB—Bonsoir.
CHLN—Charles Magante, 

accordéoniste. j
CHLP—Voir CBJ. {
CHLT—I.cn Hopkins. !
CHRC—Noël canadien, 1 
CJBR—Voir CBJ. 1
CKAC—Le restaurant 

A louette.
CKCH—Voir CBJ.
CKCV—Orchestre de dansa,
• 10.30
CBF. CBJ, CBV—La ecienca 

pour tous.
CHGB—A être annoncé. 
CHLN—Sophisticated Swing. 
CHLP—Le quatuor Venue. 
CHLT—Causerie.
CHRC—Noël canadien.
CJBR—Voi- CBF 
CK.\C— Radio - Actualité», 

Jean Nolin.
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Nouvelles.
• 10.4.%
CBF—Orchestre de S. Her* 

senhoren.
CBJ, CBV—Horace Lapp et 

.son orchestre (CBC).
CH(»B—A être annoncé. 
CHLN—Sophisticated Swing. 
CHLP—Le quatuor Venus. 
CHLT—Symphonie (CBC). 
CHRC—Noël canadien. 
CJBR—-Voir CBF.
CKAC—A choisir.
CKCH—Voir CBJ.
CKCV—Musical.
e iloo
CBF, CBJ. CBV—Radio-Jour* 

nai.
CHLT—Nouvelles (CBC). 
CHRC—Reporter de l’air. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Allô, allô, les sports, 

avec Bill Brosseau.
CKCH— Voir CBF.
CKCV—Voir CBF.
• 11.15
CRF—Chronique sportive. 
CBJ. CBV—Nouvelles (an­

glaises.
CHI.T—Star Dust (CBC). 
CHRC—Marie berçait JéMie. 
CKAC—Orchestre de danse 

(CBS).
CKCH—Nouvelles sportives, 
CKCV—Ensemble de concert.
O 11.30
CBF. CBJ, CBV—Orchestre 

de danse (NBC).
CHLT—Once upon a lime 

(CBC). -
CHRC Nocturne de Noël. 
CKAC—Orchestre de danse 

(CBS).
• 11.45
CBF. CBJ, CBV—Orchestre 

rie danse (NBC).
CHI.N*—Demandes spéciale» 
CHLT—Once upon a time. 
CHRC — Nocturne de Noël. 
CKAC—Orchestre de danse 

(CBS).
• 12.00
CBF. CBJ. CBV—O Canari» 

— Fermeture.
CKAC—Oiehestre rie danse 

(CBS) Jusqu'à 1 heure.

!23 décembre 19J9! Rudioniondc PAGE 25



PROGRAMMES : COMPLETS DES POSTES FRANÇAIS DE LA PROVINCE DE QUÉBEC

MATIN
• 7.00
CKAC—Mélodies Rythmées.
• T.:tO
CHIIC—La parade matinale. 
l’KAC- Pot - Pourri Matinal 

avec Roy Malouin.
• 7.43
l’HLT—Trière du matin 
l’HltC—L'orgue du matin. 
CJBR—Trière du matin. 
CKAC—Pot-Pourri MatinaL 
C'KOH—Prière du matin. 
CKCV—Horaire des Pro- 

K rames.
• H. OU
CUK. CRJ. CRV—R a d i o- 

Journal.
CHI.N—Radio - Clulv 
CHl.T—Chansonnettes. 
CULT—Nouvelles tCBC). 
CHltC—Nouvelles.
CJRR -Voir CRV 
CKAC—Variétés métropoli­

taines.
CKCll — Voir CBF.
CKCV—L'horloge musicale.
• 8.11
CBF. CB J. CBV—Chanson­

nettes.
CHGB—Trière du matin. 

Radio-Club. 
Réveil-Matin inusl-

CHI.N
CHl.T

cal.
cni.r
CH Ri' 
CJRR

-Wife Saver (CBC). 
—Trière du matin. 
-Voir CBF.

CKAC—Variétés métropoli­
taines.

CKCll—Morning prayer. 
CKCV—L’horloge musicale.
• K..to
CBF. CBJ. CBV—Trio Vocal 

I NBC).
CHGB—Trière du matin. 
CHLN—Demandes spéciales. 
CHLT—Réveille - Matin mu­

sical avec Marcel et Ro­
méo.

CHI.T—Morning devotions. 
CH RC—Le Club du Cou-cou. 
CJ 1.R—Bonjour.
CKAC—-Déjeuner musical. 
CKCll — Voir CBF.
CKCV—L'horloge musicale.
• s.tr,
CBF. CBJ. CBV—Le quart 

d’heure de...
CHGK—Gaieté matinale.
CH LN —Demandes spéciales. 
CHLT—Réveille - Matin mu­

sical.
CHl.T—Just about time. 
CHltC—Le Club du Cou cou. 
CJBR—Voir CBF 
CKAC—Voisinons avec Hen­

ri Letondal.
CKCH—Morning Melodies. 
CKCV—I. horloge musicale.
• it.UO
CBF CRJ. CBV—Happy Jack 

l NBC).
CHUB—Gaieté matinale. 
CHLN — Le coin de la t'emrre. 
CHLT—Vos refrains préfé­

rés.
CHLT—I.a Ruche ménagère. 
CH RO—Le Club du Cou-cou. 
CJBR— Marches.
CK AO—Voisinons.
O K O H—Voir CRF 
CKCV—Club d’économies.
• b. I ■■
CBF. CBJ. CRV—The band 

goes to town (NRC). 
CHGB—B 1 a g u o n s. c’est 

l’heure.
CHLN—Le coin de la femme. 
CHLT—Vos refrains préfé­

rés.
CHLT—La Ruche ménagère. 
CHRC—Le Club du Cou-cou. 
CJRR—Voir CBF.
C K A « '—Vol s i n o n s.
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Club d’écottomifs.
• M*
CBF. CBJ. CBV—Los C 

sons que vous aimez. 
CHGB—Blaguons. . . . c'est 

l'heure.
CH LN — Le coin de la femme. 
CHLT—L'orchestre Henry 

Hall.
CHLT—I.a Ruche ménagère. 
CHRC—Le Club du Cou-cou. 
CJBR—Trogramme commer­

cial
CK.\C—Nouvelles avec Fer­

dinand Biondi.
CKCH — Nouvelles.
CKCV—Club d économies.
O
CBF. CRJ. CBV—Les Chan­

sons que vous aimez. 
CHGB—Chanson française. 

CHLN —Le coin de la U mine. 
CHl.T—Extraits d opéra 
CHLT—La Huche ménagère. 
CHRC—Le Club du Cou-cou. 
CJBR—Vos préférés.
CKAC La Famille Gauthier.

sketch d’Henri Letondal. 
CKCH—Chansonnettes.
CKCV—Club d’économies.
O io.oo
CBF CBJ. CBV- Vie de Fa­

mille, sketch d’Henry Dey- 
gl un.

CHGB—Musique légère. 
CHLN—Demandes spéciales. 
CHLT—Musique d'orgue 
CH LT—W Oman s K a d I o 

Journal.
CHRC—Musique de concert. 
CJBR—Vos préférés.
CKAC—Wilson Ames A l'or­

gue.
CKCH—Panneau réclame. 
CKCV—Club d'économies.
0 10.1.1
CBF, CBJ, CBV—Courrier- 

Confidences avec Ré jeu n - 
pc DesR imeaux.

CHGB—Mélodies à l'orgue. 
CHLN—Radio-Vocabulaire. 
CHLT—Variétés.
CHLT—W o m a n s Radio 

Journal.
CH RC—Nouvelles.
CJBR—Vos préférés.
CKAC—Le Merle Rouge. 
CKCH—l'anneau réclame. 
CKCV—Violon classique.
• io.:to
CBF. CBJ, CBV—Quelles

Nouvelles? Jovette Bernier 
et Jacques Pesbaillets.

CHGB—Josephine Baker. 
CHLN—Demandes spéciales. 
CH IjT—< 'hansonnettes.
CHLT—W Oman's Radio 

Journal.
CHRC—Tangos et Rumbas. 
CJBR—Vos préférés.
CKAC—L'Heure récréative. 
CKCH—l’anneau réclame. 
CKCV—Au Music Hall.
0 10.11
CBF, CBJ, CBV—Trogramme 

musical.
CHGB Orchestre hongrois. 
CHLN—Demandes spéciales. 
CHl.T—Mario llurp Lorenzi. 
CHl.T—Rakow- et son orch. 
CHRC—Grande Soeur.
CJBR—Grande Soeur.
CKAC—Grande Soeur.
CKCH—Panneau réclame. 
CKCV—Badinage.
0 11.00
CBF. CBJ. CRV—L 'heure 

symphonique.
CHGB—Votre courrier.
CHLN—Gaietés matinales. 
CHl.T—Variétés.
CHLT—Airs d'opéra (CBC). 
CHRC—Trogramme varié.
C IBR - Disques pour tous. 
CKAC—Smilin' Jack.
CKCH—Nos célébrité».
("K< 'V—Di versités.
0 11.11
CBF, CBJ. CBV—Musique 

symphonique.
CHGB—Votre courrier. 
CHLN— Gaietés matinales. 
CHLT—Le nectar du matin. 
CHLT—Airs d'opéra (CBC). 
CHRC—Musique canadienne. 
CJRR—Disques pour tous. 
CKAC—Mélodies au pia îo. 
CKCH—Nos célébrités. 
CKCV—Votre favori.
0 11.10
CBF, CBJ. CBV—Musique 

symphonique.
CHGB—Votre courrier.
CHI.N—En cuisinant.
CHl.T—Variétés.
CHl.T—Chansonnettes.
CHRC—Le Sourire du matin. 
CJRR—La demi-heure sym­

phonique. .
CKAC—Big Sister (CBS). 
CKCH—Musique pour tous. 
CKCV—En cuisinant.
0 11.41
CBF. CBJ. CBV—Musique 

symphonique.
CHGB — Votre courrier. 
CHI.N—Avant midi.
CHl.T—Centre social de ra­

diologie.
CHl.T- Sunshine Hour.
CHRC—Votre valse, madame. 
CJRR—La demi-heure sym­

phonique.
CKAC—A choisir.
CKCH—Musique pour tous. 
CKCV—Grands chanteurs.

APRÈS-MIDI
0 17.110
CBF. CBJ. CBV—Le réveil 

rural.
CHGB—Dîner dansant.
CH LN—Contraste.
CHl.T—L'heure féminine. 
CHl.T—L'heure ensoleillée. 
CHRC—Les tziganes.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Allons. c’est pari­

sien.
CKCH—Voir CBF 
CKCV—Midi musical.
0 12.11
CBF. CBJ CBV—Merry Mu- 

• sic (NBC').
CH< Hî—Radio-Journal.
CHI.N—Vie Fraser et orch. 
CHLT—I’heure féminine. 
CHl.T—I.’heure ensoleillée. 
CHRC—I.a chanson de Taris. 
CJRR—En dinant.
CKAC- Cocktail musical. 
CKCH—Musique de déjeu­

ner.
CKCV—Histoire Musicale.
0 12 JM»
CBF. CBJ. CBV—R a d 1 o- 

Journal.
CHGB—Chantons avec Taris. 
CHI.N—Déjeuner Concert. 
CHl.T—L’heure féminine. 
CHl.T—News (CBC)
CHRC—Musique militaire. 
CJBR Nouvelles Trans- 

Ttadlo.
CK AC—Ta rade du midi.
CK( "H — Variétés.
CKCV—Paradis des Fruits.
0 12.41
CBF— Orchestre Telham Ri­

chardson (CBC).
CRJ. CBV—Nouvelles en an­

glais.
CHGB—Luc I.angelier.
CHI.N—Déjeuner Concert. 
CHl.T—L'heure féminine. 
CHl.T—Sunshine Hour.
CHRC—Variétés musicales. 
CJRR—Voir CBF.
CKAC—Variétés 1 n t e r p a- 

tinnalcH.
CKt 'H—Nouvelles.
CKCV—Isa Guinguette.
0 1.00
CBF, CBJ. CRV—L'orchestre 
(1e Jeno Rortal (NBC).
CHGB—Extraits d’opéra. 
CHLN—Un p’tlt air.
CHl.T’—Radio - Journal. 
CHl.T—Farmer’s Hour.
CHltC—Radio-Journal.
CJ BR—Méli-mélo.
CKAC—Cours de la Bourse. 
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Nouvelles.
0 1.15
CBF. CBJ, CBV—Virginia 

Haves
CHGB—Extraits d'opéra. 
CHLN—Les grands succès 

d.> la ehanso.i.
CHLT—L’heure féminine. 
CHl.T—Farmer's Hour. 
CHRC—Causerie du club

Rotary.
CJBR—Méli-mélo.
CKAC—Nouvelles avec Gé­

rard Iielage.
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Fantaisie.
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TABLEAU 1»ES POSTES
Lettres
d'appel
CBF
CBJ
CBV
CFC F
CHGB
CHLN
CH NC
CHLT
CH LT
CHRC
CK UN
CJBR
CKAC
CKCH
CKCV

Ailla Kéneuu
Montréal CBC
Chicoutimi CBC
Québec • CBC
Montréal NBC (bleu)
Ste-Anne de la Pocatlêre 
Trois-Rivières 
New Carlisle 
Montréal
Sherbrooke CBC
Québec
Rouyn CBC
Rimouski CBC
Montréal CBS
Hull CBC
Québec

I.nngarar
d'oadea

910
11»SiO

600
1200
1420
1120
1120
610
6*9

1020
730

1210
1110

0 1.10
CBF. CBJ, CBV—A commu­

niquer.
CHGB—Echos d'Hawal. 
CHLN—Les grands succès. 
CH1.T—L'heure féminine. 
CHLT—Heure de Magog. 
CHKO—Causerie du club

Rotary.
CJ BR—Fragments d'opéra. 
CKAC—Le Monde féminin. 
CKCll—Voir CBF.
CKCV—Croisière musicale.
0 1.4S
CBF, CBJ, CBV—A commu­

niquer.
Clli I B—Intermède.
CHLN—D'un clavier à l’au­

tre.
CHLT—L'heure féminine. 
CHLT—Voir CBF.
CHRC—Choeur russe.
CJBR—Les mémoires du Dr 

I ambert.
CKAC—A Montmartre. 
CKCH—Voir CBF 
CKCV—Croisière musicale.
0 2.00
CBF, CBJ. CBV—Non, mais 

ça s’peut-y?
CHGB—Tôt Tourri.
CHLN—Dans le p'tlt café du 

coin.
CHLT—Hollywood Am. Le­

gion Band.
CHLT—Voir CBF 
CHRC—Bonjour madame. 
CJBR—A votre choix.
('KA<"—Musique de danse. 
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Chanson française.
0 2.13
CBF. CBJ. CBV—Rue Trin- 

cipale, sketch d'Edouard 
Ha udry.

CHGB—Tôt Pourri.
CHLN—Gaités lyriques. 
CHLT—Hollywood Army. 
CHLT—Instrumental.
CH RI.'—L’orpheline du fau­

bourg (sketch).
CJBR—A votre choix.
CKAC—Life and iove of Dr 

Suzan (CBS)
CK( H—Chansonnettes.
CKCV—L’Almanach.
0 2.10
CBF. CBJ. CBV—Fanfare de 

l’armée des S.-U. (NRC). 
CHGB—Parade musicale. 
CHI.N—Gaîtés lyriques. 
(TILT—Musical (CBC). 
CHRC—Nouveautés musi­

cales.
CHRC—Gracie Fields.
CKAC—Mélodies rythmées. 
CKCH—Vos demandes.
CKCV—Le gong mystérieux. 
0 2.41
CBF. CBJ. CBV—Fanfare 
CHGB—Parade musicale. 
CHLN—Vedettes de la chan­

son française.
CHLT—Musical (CBC). 
CHRC—L’Orgue enchantée. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Chansons françnsies. 
CKCH—Vos demandes.
CKCV—Le gong mystérieux.
0 i.oo
CBF, CBJ. CBV—Les chefs- 

d'oeuvre de la musique. 
CHGB—Musique classique. 
CHLN—Tour le dilettante. 
CHl.T—Thé dansant.
CHRC—Demandes spéciales. 
CJBR—v«lr CBF.
CKAC—Le violon qui chante. 
CKCH—Vos demandes.
CKCV—Le gong mystérieux. 

1.11
CBF. CBJ, CBV—Les chefs- 

d'oeuvre de la musique. 
CHGB—Musique classique. 
CHI.N—Tour le dilettante. 
CHLT—Hollywood Breveties. 
CHRC—Nos célébrité*. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—L" violon qui chante. 
CKCH—Vos demandes. 
CKCV—Le Gong mystérieux. 
0 1-10
CBF, CBJ, CBV—Les c.iefs- 

d'oeuvre de la musique. 
CHGB—S. Torch à l'oigne. 
CHLN Notre album.
CHl.T—I.a Tribune. 11 y a 

2.1 ans.
CKCV—Le gong mystérieux. 
CHltC—Danses modernes. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Uncle Jonathan 

(CBS).
CKCH—Vos demandes.
CKCV—L'Arc-en-cieL
0 1.41
CBF, CBJ, CBV—Les chefs- 

d'oeuvre de la musique. 
CHGB—Valse de Chopin. 
CHLN—Notre album.
CHLT—Ceux qui n’y sont 

plus.
CHRC—Danses modernes. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Richard Maxwell, té­

nor (CBS).
CKCH—Vos demande».
CKCV—L'arc-en-cieL
0 4.00 t
CBF. CBJ. CBV—Fémln*. 
CHGB—-Méli-Mélo.
( TTLN—L'Imprévu.
CHl.T—Club Matinée.
CHRC—Stello du Lapin ft 

Gilles.
CJBR—Voir CBF.

SOIR
0 li.00
CBF. CRV—Relais de Mexico 

(NBC).
CBJ—Intermède musical.
CHG B—Nostalgie.
CHLN—Musique du souper.
CHl.T—Méii-iné'o.
CHLT—Twilight Hour.
CHRC—Nouvelles et varié­

tés.
CJBR—-Orchestre de danse.
CKAC—Mélodies A l’orgue.
CKCH—L’Heure du crépus­

cule.
CKCV—Nouvelles et tangos.
• «.15
CBF, CBV—Les plus beaux 

disques.
CBJ—Variétés.
CHGB—Le Père Noël.
CHLN—Musique du souper.
CHLT—Radio-Journal.
CHLT—Twilight Hour.
CHRC—Et jeunesse s • 

passe..
CJ BR—Radio-Journal.
CKAC—Ovila I.égaré et ses 

boute-en-traln.
CKCH—L'Heure du crépus­

cule.
CKCV—Musique du souper.
0 n.io
CBF, CBJ. CBV—Radio-Jour­

nal

CKAC—Institut de musique 
Cleveland.

CKCH—Voir CBF.
CKCV—Le dilettante.
0 4.15
CBF. CBJ. CBV—Fémln A 
CHGB—Méli-Mélo.
CHLN—L Imprévu.
CHLT—Hollywood Breve­

ties.
CHRC—Avis divers.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Les événements so­

ciaux.
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Le dilettante.
0 4.10
CBF, CBJ. CBV—Intermède 

musical.
CHGB—Musique de danse. 
CHLN—L’Heure ang aise, 
t’H LT—Chansonnet t es.
CHRC—Avis de naissance. 
CJBR—Récital de violon. 
CKAC—Sy mphonette.
CKCH—L’heure de la danse. 
CKCV—Le piano populaire. 
0 4.41
CBF, CBJ. CBV—Nouvelles 

de la BBC (NC)
CHGIÎ—Musique de danse. 
CHLN—L’heure anglaise. 
CHI.T—Nouvelles — Chan­

sons françaises.
CHLT—BBC News.
CHRC—Avis de décès.
CJBR—Vedette parisienne. 
CKAC—Sy mphonette.
( 'KCH—Musiegraphs.
CKCV—Le Globe trotteur.
0 1.00
CBF. CBJ. CBV—Nouvelles 

de la BBC (CBC).
CHGB—Cocktail musical. 
CHLN—L’heure anglaise. 
CHLP—Le thé dansant 
CHl.T—B.B.C. News.
CHLT—Voir CBF.
CHRC—Le thé dansant 
CJ BR—Intermède.
CKAC—L’Heure du thé. 
CKCH—Thé pour deux.
CKCV—Avis de décès.
0 5-15
CBF, CBJ, CBV—V e r s I o n 

française des nouvelles de 
la BBC.

CRGB—Cocktail musical. 
CHLN—L’heure anglaise. 
CHLT—Radio - Spécial. 
CHLT-—Heure d’Asbestos. 
CHRC—Cocktail musical. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Valses.
CKCH—Thé pour deux. 
CKCV—Le thé de S heures.
0 1.10
CBF—Chronique sur le- pro­

grammes de la soirée. 
CBJ. CBV—Musique enregis­

trée.
CHGB—Dans les coulisse». 
CHLN—Les mondanités.
CHI.l ’—Radio-spécial.
CHLT—Yours for a song. 
CHRC—Ciné - Revue.
CJBR—Intermèdes. "
CKAC—Rue Principale.
CK''H—Trogramme de» en­

fants.
CKCV—Musique entraînante.
0 5.45
CBF, CBJ, CBV—Cotes de 1» 

Bourse.
(’HGB—Botte A musique. 
CHLN—Variétés.
CHl.T—Radio-spécial.
CHLT—Bourse.
CHRC—Madeleine et Pierre. 
CJlîlt—Quelques originalités. 
CKAC—Madeleine et Pierre. 
CKCH—L’heure du crépus­

cule.
CKCV—Théltre Cambrai.

CHGB—Variétés.
CHI.N—Le cinéma.
CHLP—Musique sur deman­

de.
CHLT—New» (CBC).
CHRC—Et jeunesse se passe. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Jamais de la vIa 
CKCH —Variétés 
CKCV—Dans lArtie.
• 0.45
CBF-—Orchestre sous la di­

rection d’Edmond TrudeL 
CBJ—Variétés.
CBV—Radio - Journal (an­

glais).
CHGB—Ovila Légaré et ses 

hout-en-traln.
CHLN—Variétés Seml-Cl as­

signes.
CHLT—Radio-annuaire. 
CHl.T—Heure du crépuscule. 
CHRC—Causerie sportive, 

Maurice Descareau 
CJBR—Orgue populaire. 
CKAC—Nouvelles de ches- 

nous avec Albert Du­
quesne.

CKCH—Variétés.
CKCV—Un bon coup (Klk). 
0 T.oo
CRF. CBJ, CBV—La Tension 

Velder. Sketch de Robert 
Choq nette.

CHGB—Variétés.
CHLN—Chansonnettes fran­

çaises.
CHLP—Radio-Ann ua Ire. 
CHLT—L’heure du crépus­

cule.
CHRC—La Chanson de Paria. 
CJBR—Les tziganes.
CKAC—Amos'n Andy (CBS). 
CKCH—Ovila Légaré et ses 

bout-en-train.
CKCV—Originalités.
• 7.15
CBF. CBJ. CBV—Aventures 

de Robin Hood (sketch). 
CHGB—Charité Kunz.
CHI.N—Chansonnettes fran­

çaises.
CHl.T—Radio-Annuaire. 
CHl.T—L’Heure du crépus­

cule.
CHRC—Voir CBF.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Light up and Listen

Club.
CKCH —Variétés.
CKCV—Nouvelles.
0 7.10
CBF. CBJ, CRV—André Lou­

vain, baryton.
CHGB—Orchestre.
CHI.N—Mme Tilda J. Jor­

dan, pianiste.
CHLT—Les mélodies de Ro­

ger Taquin.
CHl.T—Sherbrooke en Pa­

rade.
CHRC—I.es mémoires du Dr 

Lambert.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Nazaire et Barnabé. 
CKCH—Variétés.
CKCV—Variétés.
0 7.45
CRF. CRJ. CBV—Causerie 
CHGB—Derrière les volets. 
CHI.N—Variétés vocales. 
CHLT—Mon oncle.
CHLT—Sherbrooke en Pa­

rade.
CHRC Fernand Martel,

baryton.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Trio de concert. 
CKCH—Variétés.
CKCV—Germaine et Yvonne.
• s.oo
CBF. CBJ, CBV —R a d I o - 

Théâtre N.-G. Valiquette. 
CIiGB—Derrière les volets. 
CHI.N—T.e petit chemin.

avec Fernand et Jeanne. 
CHl.T—les Rhythm1 ers. 
CHl.T—Sherbrooke en Pa­

rade.
CHRC—Orchestre de con­

cert.
CJBR—Voir CRF 
CKAC—Big Town and Ed­

ward-J. Robinson (CBS). 
CKCH —Voir CBF.
CKCV—Tartempion et ses 

amis.
0 8.13
CBF. CBJ, CBV—R a d I o -

Théâtre.
CHGB—Musique de concert. 
CH1..N—la's ondes Joyeuses. 
CHl.T—Tony Miehelti.
CHl.T—Sherbrooke en Pa­

rade.
CHRC—Orchestre de con­

cert.
CJBR—Voir CBF.
CKCV—Fred Tremblay et 

ses élèves.
CKAC—Big Town.
CKCH—Voir CBF 
CKCV Fred Tremblay et 

ses élèves.
0 H.30
CBF. CRJ. CBV—R a d ! o - 

Théâtre.
CHGB—Musique de concert. 
CHI.N—Da nse-O-Msnle.
CHl.T—Variétés théâtrales. 
CHLT Morton Gould’g Or­

chestra.
CHRC—L’album populaire. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—The Family Man 

(CBC).
CKCH—Mort In Gould (CBC). 
CKCV—Le Médecin Musical!
0 8.45
CBF. CBJ, CBV—R a d 1 o - 

Théâtre.
CHGB—Nouvelles — Jac­

ques Raymond.
CHI.N—Dan se.O-Manle.
CHl.T—Variétés théâtrales. 
CHl.T—Morton Gould’s Or­

chestra.
CHRC—L'album populaire. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—The Family Man. 
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Illusion,
0 n.on
CBF, CBJ, CBV—Reginald 

Stewart, pianiste.
CHGB—Dancing Hall de 

l’Air.
CHLN—Voyage au paya de 

la musique.
CHLP—Nos talents locaux. 
CHLT—Radio-Hockey.
CHRC—Gemma Bolduo. so­

prano.
CJBR—Voir CBF.

CKAC—En fumant dans le 
vi voir.

CKCH—Madeleine Tordit,
diseuse.

CKCV—Heure de 1» rire 
sud.

• 9.13
CBF. CBJ, CBV—A comma-

niquer.
CHGB—Dancing Hall a» 

l'air.
CHLN—Voyage au pay» de 

la musique.
CHLT—Nos talents locaux. 
CHLT—Radio-Hockey.
CHRC—Th 11 Jobin. accor- 

déoniste.
CJ Bit—Voir CBF.
CKAC—En fumant dans le

vivolr.
CKCH—H 6 t-« 1 lnterprovlo.

cial.
CKCV—Heure de la rive sud, 
0 9.3(1
CBF, CBJ, CBV—Ici on ohaa.

te.
CHGB—A être annoncé 
CHI.N—Voir CKAC.
CHLT—Le Quatuor Venu» 
CHLT—Voir CKAC.
CHRC—Le» mélodies qu'oa 

aime.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Les amours de rts 

J os.
CKCH—Voir CKAC.
CKCV—Heure de la rive sud.
0 9.45
CBF, CBJ. CBV—Ici on chan­

te.
CHGB—A être annoncé. 
CHLN—Voir CKAC.
CHLT—Le Quatuor Venu» 
CHLT—Voir CKAC.
CHRC—Les mélodies qu'oa 

aime.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Les amours de Tl-

J os.
CKCH—Voir CKAC.
CKCV—Heure de la rive sud,
0 10.00
CBF, CRJ, CRV—Orch. de 

Douglas Clark.
CHGB—Au concert 
CH 1 -N—Nouvelles.
CHLT—Studio.
CHLT—Voir CBF.
CHRC—Au Foyer.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Qui gagne?
CKCH—Orchestre de danse. 
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Orchestre de dansa.
0 10.15
CBF. CBJ, CBV—L'Enfance 

du Christ, direction J.-M 
Baudet.

CHGB—Au concert.
CHI.N—Ensemble Cuttla. 
CHLT—Studio.
CHl.T—Voir CBF.
CHRC—Au foyer.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Qui gagne?
CKCH—Vo r CBF.
CKCV—Orchestre de dans».
• i n.in
CBF. CRJ, CBV—Orchestra. 
CHGB—Bonsoir.
CHLN—Sophisticated Swing. 
CHl.T—Musique de darse. 
CHl.T—Midweek Commen­

tary (CBC).
CHRC—Will Rodrigue et son 

orchestre.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Radio ac qualités 

avec Jean NoJin.
CKCH—Voir CBF.
CKCV Nouvelles.
0 10.45
CBF. CBJ. CBV—Orchestre. 
CHGB—Bonsoir.
CHIN-Sophisticated Swing, 
CHLP—Orchestre de danse. 
CHl.T—Symphonie (CBC). 
CJBR—Voir CBF.
CHRC—Will Rodrigue et 

son orchestre.
CKAC—Don Turner et son 

orchestre.
CKCH—Voir CBF.
CKCV—M usieal.
0 11.00
CBF. CBJ. CBV — Radfo- 

Journa..
CHGB—O Canada — Fermt- 
. . Dire.
CHI.N—O Canada — Ferme­

ture.
CHLP—O Canada — Ferme­

ture.
CHl.T—Nouvelles (CBC). 
CHRC—Reporter de l'air. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Allô, allô, les sports, 

avec Hll Rrosseau.
CKCH-Vor CBF.
CKCV—Voir CBF.
0 11.13
CBF—Chronique sportive.
CBJ. CBV — Nouvelles (an­

glaises).
C|| LT—Star Dust (CBC).
CM RC—Musique de concert. 
CJBR—O Canada — Ferme­

ture
CKAC—Orchestre de dans». 

(CBS).
CKCH—O Canada — Ferme, 

ture.
CKCV—Ensemble de con­

cert
0 11.30
CBF, CBJ. CBV — Orchestra 

de danse. (NBC).
CHLT—Merrymakers Review 
CHRC—Trois voix en har­

monie.
CKAC—Orchestre de danse. 
CKCV—O Canada — Ferme­

ture.
• 11.45
CBF, CRJ. env — Orchestra 

de danse (NBC).
CHLT—Merrymakers Review 

CHRC—Danses modernes. 
CKAC—Orchestre de dana»
• 12.00
CHLT—O Canada — Ferme­

ture.
CHRC—O Canada — Ferme­

ture.
CKAC—Orchestre de dansa. 

(CBS) jusqu’à 1 heure.
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MATIN
• 7.00
CKAC—Mélodies RyQimée*.
• 7.1(0
CHRC—La parade matinale. 
CK AC—I'ot - Rourrl Matinal, 

avec Roy Malouin.
• 7.45
CH RC—L'orgue du matin. 
CULT—Prière du matin.
CHRC—Orgue du matin.
CJBR—Prière du matin.
CKAC—Pot-Pourri Matinal. 
CK'"H—Prière du matin.
CKCV—H o r a 1 r e des pro­

grammes.
• s.oo
ORF, CB J, CBV—Radio-Jour­

nal.
CHLN—Radio-Club.
CH LP—< hansunnettes.
CULT—News (CBC).
CH RC—Nouvelles.
C l RR—Voir CBF.
CK AC—Variétés Métropoli­

tain.
CRCH—Voir CBF.
CKCV—L'horloge musicale.
• 8.15
CBF, CBJ. CBV—Chanson­

nettes françaises.
CHLN—Variétés.
CH LP—Réveil - matin musl-

08.1 •
ÇHLT—Wife saver (CBC).
CH RC—Prière du matin. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Variétés Métropoli­

tain.
CKCH—Morning Praye>r. 
CKCV—L'horloge musicale.
• 8.50
CBF. CBJ, CBV—Vocal vo­

gues (NBC).
CHC.B—l’rière du matin. 
CHLN—Variétés.
CH1J'—Réveille-Matin musi­

cal avec Marcel et Roméo. 
CH LT—Morning devotioss. 
CHRC—Le Club du Cou-cou. 
CJBR—Bonjour.
CKAC—Déjeuner musical. 
CKCH—Voir CBF.
CKCV—L'horloge musicale.
• 8.45
CBF. CBJ, CBV—Le quart 

d'heure de...
CHGB—Gaieté matinale. 
CHLN—Variétés.
CHLR—Réveille-Matin musi­

cal
CH LT—Just about time, 
en RC—Le Club du Cou-cou. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Voisinons avec Hen­

ri Letondal.
CKCH—Mélodies du matin. 
CKCV—L'horloge musicale.
• U.00
CBF. CBJ. CBV—Happy Jack 
CHGB—Gaieté matinale. 
CHLN—Le coin de la femme. 
CHLR—Vos refrains préférés 
CULT—La Ruche ménagère. 
CHRC—Le Club du Cou-pou. 
CJBR—Fanfare.
CK AC—Voisinons.
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Club d'économies.
• 0.15
CBF, CBJ, CBV—The band 

goes to town (NBC).
CHGB—Musique militaire. 
CHI.N—Le coin de la femme. 
CHLR—Vos refrains préférés 
CH LT—La Ruche ménagère. 
CHRC—Le Cluh du Cou-cou. 
CJBR—Variétés.
CKAC—Voisinons.
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Club d’économies.
• 0.50
CBF CBJ. CBV—Les Chan- 

smiis que vous aimes. 
CHGB—Musique militaire. 
CHLN—Le coin de la femme. 
CHT/’—Mme Nita D'Arcy.
CH LT—Sherbrooke à I-a- 

chine.
CHRC—Le Club du Cou-cou. 
CJBR—Variétés.
CKAC—Nouvelles avec Fer­

dinand Biondl.
CKCH —Nouvelles.
CKCV—Club d'économie.*.
• 0.45
CBF. CBJ, CBV—Les Chan­

sons que vous aimez.
CHGB—Chanson française. 
CHI.N—I.e coin de la femme. 
CHLR—Vos valses préférées. 
CH LT—Sherbrooke A La- 

ohine.
CHRC—Le Club du Cou-cou. 
CJBR—Vos préférés.
CKAC—La Famille Gauthier, 

sketch d’Henri Letondal.
C K < 'H—Chansonnette.
CKCV—Club d économies.
W lO.oo
CBF. CBJ. CBV—Vie de Fa­

mille, sketch d'Henry Dey-
glu n.

CHGB—Valse, tango.
CHI.N—Demandes spéciales. 
CHI,R—Scott Wood's Sing­

ers. e
CULT—Woman's Radio 

Journal. »
Chrc—Musique de concert. 
CJBR—Vos préférés.
CKAC—Andante matinal. 
CKCH—Panneau réclame. 
CKCV—Club l'économles.
• 10.15
CBF. CBJ, CBV’—Courrier- 

Confidences avec Réjeanno 
1 > «Rameaux.

CHGB—Valse, tando.
CHI.N—Radio-vocabulaire. 
CH I.R—Variétés.
CHLN- adio-Vocabulalre. 
CKLT—Wofan's Radio 

Journal.
CHRC—Nouvelles.
CJBR—Vos préférés.
CKAC—Chansons sans titre. 
CKCH—Panneau réclame. 
CKCV—Badinage.
• 10.50
CBF. CB.T, CBV—Quelles 

Nouvelles? Jovette Bernier 
et Jacques Dewbaillets.

Programme 

disques

CHGB—Album des disques. 
CHLN—Demandes spéciales. 
CHU’—Chonsonnettes.
CHLT—.Woman's Radio 

Journal.
CHRC—Tangos et rumbas. 
CJBR—Vos préférés.
CKAC—L'Heure récréative. 
CKCH—Panneau réclame. 
CKCV—Violoncelle classique.
• 10.15
CBF, CGJ, CBV 

musical.
CHGB—Album des 

d’Anson Weeks.
CHLN—Demandes spéciales. 
CH LP—Orchestre.
CHLT—Rakov et son orch. 
CHRC—G-rande soeur.
CJBR—Grande soeur.
CKAC—Grande soeur.
CKCH—Panneau réclame.
CK VC—Frivolités.
• 11.00
CBF, CBJ, CBV—Vieux Maî­

tre d'école.
CHGB—Vootre courrier. 
CHLN—Voir CBF.
CHLP—Variétés.
CHI.T—Voir CBF.
CHRC—Programme «varié. 
CJBR—Les tziganes.
CKAC—Radio-cinéma-revus 

avec Jeanne Frey.
CKCH—Voir CBF.
CKCV—A votre service.
• 11.15
CBF. CBJ. CBV — L’Heure 

symphonique.
CHGB—Votre courrier 
CHLN—Gaietés matinales. 
CHLP—Le nectar du matin. 
CHLT—Voir CBF.
CHRC—Le Coffre au Trésor. 
CJBR—Les tziganes.
CKAC—Stars of the week. 
CKCH —Nos célébrités. 
CKCV—Votre favori.
• 11.50
CBF, CBJ, CBV — L’Heure 

symphonique 
CRGB—Votre courrier.
CHLN—Gaietés matinales. 
CHLR—Variétés.
CHLT—Chansonnettes.
CHRC—Le Violon qui 

chante
CJBR—La deeni-heure sym­

phonique
CKAC—Big Sister (CBS). 
CKCH—Nos célébrités.
CKCV — Lequel, préférez- 

vous.
• 11.45
CBF, CBJ, CBV — L'Heure 

symphonique.
CHGB—Votore courrier. 
CHLN—Avant midi.
CHLR—Le Trio King Cole. 
CHLT—Sunshine Hour. 
CHRC—Votre valse, madame. 
CJBR—La demi-heure sym­

phonique.
CKAC—A choisir.
CKCH—Musique pour tous. 
CKCV—Extraits d'opéra.
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TABLEAU DES POSTES
Lettres l.on^ueiii
d’appel \ llle H d’onde*
CBF Montréal CBC 1)10
CBJ Chicoutimi CBC 1120
CBV Québec CBC 950
CFC F Montréal NBC (bleu) 600
CHGB Ste-Anne de la Pocatière 1200
CH LN Trois-Ki vièrea 1420
CH NC New Carlisle 1120
CHLP Montréal IM 20
CH LT Sherbrooke CBC 610
CHRC Québec 580
CK UN Rouyn CBC
CJBR Kimouskl CBC 1030
CKAC Montréal CBS 730
CKCH Hull CUC 1210
CKCV Québec 1310

CHLP--L’heure Féminine. CHRC—Danses modernes.
CHLT--The happy gang CJBR—Voir CBF.
CHRC--Sieste musicale. CKAC—Richard Waxwell,
CJBR— Méli-mélo. ténor (CBS).
CKAC--Nouvelles avec Gé- CKCH—Vos demandes.

rard I)elâge. CKCV—L’arc-en-■ciel
CKCH--Voir CBF. • 4.00CKCV--Variétés.

• 12.00
CBF, CBJ. CBV — Le réveil 

rural.
CHGB—Dîner dansant.
CHLN—Contraste.
CHLP—L'Heure féminine.
CHL'T—Sunshine Hour.
CHRC—Pour les dames. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Allons, c'est parisien
CKCH------ Voit- CR F.
CKCV—Midi musical.
• 12.15
CBF, CBJ. CBV—Rakov et 

son orchestre.
CBJ—Emission commerciale. 
CHGB—Radio-Journal. 
CHLN—Richard Himber et 

orchestre.
CHLP—L'Heure féminine. 
CHLT—L'heure ensoleillée. 
CHRC—Musique de danse. 
CJRR—En dînant.
CKAC—Cocktail musical. 
CKCH—Musique de déjeu­

ner
CKCV—Histoires musicales.
• 12.50
Cf!F, CBJ. CBV—Radio- 

Jou rnai.
CHOP:—Chantons avec Paris. 
CHLN — Déjeuner Concert. 
CHLP—Variétés.
CHLT—News (CBC).
CHRC—La chanson de Paria. 
CJBR—N o u v e 1 les trans- 

Radio.
CKAC—Parade du midi. 
CKCH—Variétés.
CKCV—Musique du déjeuner.
« 12.45
CBF—Le trio Toronto 
CR.J. CBV—Nouvelles en an­

glais.
CHGB—Chantons avec Taris. 
CHLN I>éjeuner Concert. 
CHLP—L'Heure Féminine. 
CHI.T—Sunshine Hour. 
CHRC—Variétés musicales. 
Cl FU — Voir CBF.
CKAC—Variétés internatio­

nales.
CKCIl—Nouvelles.
CKCV—Variétés.
• 1.00
CRF, CBJ. CBV—M. Munz, 

pianiste (NBC),
CHGB—Violon.
CHI.N—Un p'tlt air.
CH T. R—Radio-Journal.
CHI.T—Farmers Hour. 
CHRC—Radio-Journal.
CJ l!R—Méli-mélo.
CKAC—Cours de la Bourse. 
CKCH—A être communiqué. 
CKCV’—Nouvelles.
• 1.15
CBF. CBJ. CBV — Virginia 

H»ys, contralto (NBC). 
CHGB—Extraits d’opéras. 
CHI.N—Les plus belles voix 

du monde.

• 1.50
CBF. CBJ, CBV—Orchestre 

NBC.
CHGB—Extraits d'opéras. 
CHLN—Les plus belles voix 

du monde.
CHI.P—L'heure Féminine. 
CHLT—Heure de Mégantic. 
CHRC—Salade musicale.
CJBR—Les plus beaux dis­

ques.
CKAC—Le Monde féminin. 

CKCH—Voir CBF.
CKCV —Colonne de» objets 

perdus.
• 1.45
CBF, CBJ, CBV—Orchestre 

NBC.
CHGB—Moment musical. 
CHLN—Coquetel musical. 
CHLP—L’Heure Féminine. 
CHI.T—Heure de Coaticook 
CHRC—Salade musicale.
CJBR—Les plus beaux dis­

ques.
CKAC—Symphonette.
CKCH — Voir CBF.
CKCV—Croisière musicale.
• 2.00
CBF. CBJ, CBV— Mademoi­

selle au piano.
CHGB—Pot-Pourri.
CHLN—Dans le p'tit café du

coin.
CHLP—Concert Masters. 
CHLT—Freddie Nagel 

(CBC).
CHRC—Bonjour madame. 
CJBR—A votre choix.
CKAC—Ralph Martin et son 

orchestre.
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Chanson française.
• 2.15
CBF. CBJ, CBV—Rue Princi­

pale, sketch d’Edouard 
'Baudry.

CHGB— Pot-Tourrl.
CHLN—Prenons la vie gaie­

ment.
CHLP—Concert Masters. 
CHLT—Charlie Kunz.
CHRC—L’orpheline du fau­

bourg (sketch).
CJBR—A votre choix.
CKAC—Lifo and love of Dr.

Suzan (CBS).
CKCH—Chansonnettes.
CKCV—1/Almanach.
• 2.50
CBF. CBJ, CBV—Valses po­

pulaires (NBC).
CHGB—Echo Continental. 
CHI.N—Au bal de l’amour. 
CHLT—Musical (CBC). 
CIIRC—Nouveautés musi­

cales.
CJBR—Voir CRR.
CKAC—Orchestre de concert. 
CKCH—Vos demandes.
CKCV—Le gong mystérieux.
• 2.45
CBF, CRJ, CBV—Valses po­

pulaires (NBC),
CHGB—Echo Continental. 
CHLN—Extraits d'opérettes. 
CHI.T—Musical (CBC). 
CHRC—Chansons de cow­

boy.
CJBR—Voir CBF.
(«K AC—Orchestre de concert. 
CKCH—Vos demandes.
CKCV—Le gong mystérieux.
• 5.00
CBF, CBJ. CBV—Les chefs- 

d'oeuvre de la musique. 
CHGB—L’Heure populaire. 
CHLN—Four le dilettante. 
CHI.T—Thé Dansant.
CHRC—L'Orgue enchantée. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—L'heure de l’opéra. 
CKCH—Vos demandes.
CKCV—Le gong mystérieux.
• 5.15
CBF. CB.T. CBV—Les ehefs- 

d oeuvre de la musique. 
CHC.R—I/Heure populaire. 
CHI.N—Pour le dilettante. 
CHI.T—Thé Dansant.
CHRC—Vedettes de la chan­

son.
CJim—Voir CBF.
CK AC—L'heure de l’opéra. 
CKCH—Vos demandes. 
CKCV—Le gong mystérieux.
• 5.50
CBF, CBJ. CBV—Les chefs- 

d'oeuvre de la musique. 
CHGB—L’Heure populaire. 
CHI.N—Notre album.
CHLT—La Tribune, il y * 

25 ans.
CHRC—Danses modernes. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Uncle Jonathan 

(CBS).
CKCH—Vos demandes. 
CKCV—L’Arc-eu-clel.
• 5.45
CBF, CBJ. CBV—Les chefs- 

d'oeuvre de la musique. 
CHGB—L’Heure populaire. 
CHI.N—Notre album.
CHI.T—Ceux qui n’y sont 

plus.

CBF, CBJ. CBV—Fémina. 
CHGB—Méli-Méli.
CHLN—L'imprévu.
CHLT—Club Matinée.
CHRC—Charles Magnante, 

accordéoniste.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Merry Minstrels 

(CBS).
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Le dilettante.
• 4.15
CBF, CBJ, CBV—Fémina. 

musical.
CHGB—Méli-Mélo.
CHLN—L'imprévu.
CHLT—Hollywood Brevettes. 
CHGB—Musique de danM. 
CHRC—Avis divers.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Les événements so­

ciaux.
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Le dilettante.
• 4.50
CBF. CBJ. CBV—Intermède 
CHGB—Musique de danse. 
CHLN—I/Heure anglaise. 
CHLT—Chansonnettes.
CHRC—Souhaits de bonne 

fête et nouvelles.
CJBR—Fragments d’opéret­

tes.
CKAC—Symphonette.
CKCH—L'heure de la danse. 
CKCV—Orgue varié.
• 4.45
CBF, CBJ, CBV—Nouvelles 

de la BBC (NBC).
CHGB—Musique de danse. 
CHLN—L'Heure anglaise. 
CHLP—Nouvelles — Chan­

sons françaises.
CHLT—Voir CBF.
CHRC—Avis de décès.
CJBR—Variétés.
CKAC—L'Heure du thé. 
CKCH—Music graphs.
CKCV—Echo.
• 5.00
CBF, CBJ. CBV—Nouvelles 

de la BBC (CBC).
CHGB—Heure du thé.
CHLN—L’Heure anglaise. 
CHLP—Coetail Capers. 
CHLT—Voir CBF.
CHRC—Le Questionnaire. 
CJBR—Variétés.
CKA» '—Questionnaire.
CKCH—Thé pour deux.
CKCV—Avis de décès.
• 5.15
SBF, CBJ. CBV — Version 

française des nouvelles de 
la BBC.

CHGB—Heure du thé.
CHLN—I/heure anglaise. 
CHLP—Radio-spécial.
CHLT—Chansonnettes.
CHRC—Paris sur l'onde. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Chansons françaises. 
CKCH—Thé pour deux.
CKCV—L'oncle Jean.
• 5.50
CBF—Chronique sur les pro­

grammes de la soirée.
CUJ, CBV—Musique enregis­

trée.
CHGB—Heure du thé.
CHLN—Les mondanités. 
CHLP—Radio spécial.
CHLT—Xylophone et piano. 
CHRC—ci né-He vue.
CI BR—Intermède.
CKAC—Rue Principale. 
CKCH—Programme des en­

fants.
CKCV—L’oncle Jean.
• 5.45
CBF, CBJ, CBV—Cotes de la 

Bourse.
CHGB—Heure du thé.
CHLN—Variétés.
CHLP—Radio spécial. 
CHLT—Voir CBF.
CIIRC—Madeleine et Tierre. 
CJBR—Quelques originalités 
CKAC— Madeleine .et Pierre. 
CKCH—L’heure du crépus­

cule.
CKCV—Musique em itnante.

SOIR
(1.00

CBF. CBV—I.e* plus beaux 
disques.

CBJ—Emission commerciale.
CHGB—Au Foyer.
CHLN—Mu'i n- du souper.
CHLP—Méli-Mélo.
CHLT—Twilight Hour.
CHRC—Nouvelles et varié­

tés.
CJBR—I.e Café-concert.
CKAC—Sidney Torch. & l'or­

gue.
CKCH—L’Heure du crépus­

cule.
CKCV—Nouvelles et tangos.

• «.15
CBF, CBV—Les plus beaux 

disques.
CBJ—Emission commerciale. 
CHGB—Père Noël.
CHLN—Musique du souper. 
CHLP—Radio-Journal.
CHLT—Twilight Hour.
CHRC—Les mélodies du soir.
CJ BU—Radio-journal.
CKAC—Nouveautés instru­

mentales.
CKCH—Oscar Barrette et 

ses chansons.
CKCV—Musique du souper.
0 <1.50
CBF CBJ. CBV—Radlo- 

Toernal.
CHGB—Gaieté parisienne. 
CHLN—Le cinéma.
CHLP—Musique sur deman­

de.
CHI.T—News (CBC).
CHRC—Mélodies du soir. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Jamais de la vie. 
CKi'H—Variétés.
CKCV—Dans Partie.
• 0.45
CBF—Non, mais ça s’peut-y? 
CBJ—Emission commerciale. 
CBV—Radio-Journal (an­

glais).
CHGB—Gaieté parisienne. 
CHLN—Ovila Légaré et ses 

bout-en-train.
CHLP—Radio-annuaire.
CHLT—Ovila Légaré et scs 

bout-en-train.
CHRC—Causerie sportive, 

Maurice Descareau.
CJBR—Orgue populaire.
CKAC—Nouvelles de chez 

nous avec Alb. Duquesne. 
CKCH—Variétés.
CKCV—Chanson anglaise.
• 7.00
CBF. CBJ. CBV—La Pension 

Velder Sketch de Robert 
Choquette.

CHGB—Danses canadiennes. 
CHLN—Propagande catho­

lique.
CHLP—Radio-annuaire.
CHLT—L’heure du crépus­

cule.
CHRC—I.a Chanson de Paris 
CJBR—Valses.
CKAC—Amos'n Andy (CBS). 
CKCH—Variétés.
CKCV—A l'opérette.
• T.15
CBF—Orch., direction How­

ard Fogg.
CBV. OBJ—Causerie..
CHGB—Caisse d'Keonomie. 
CHLN—Les grands succès. 
CHLP—Radio-annuaire 
CHLT—L'Heure du crépus­

cule.
CHRC—Musique de concert. 
CJBR—Ovila Légaré et ses 

bout-en-train.
CKAC—Light up and Listen 

Club.
CKCH—Les mémoire du Dr 

Lambert.
CKCV—Nouvelles.
• 750
CBF, CBJ, CBV—Bêcltal de 

chant.
OHOTt—^Causerie.
CH LN—fasse-temps.
CHLP—Wm Ekstein. , 
CHI.T—Sherbrooke en pa­

rade.
CHRC—Album populaire. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—NnzaTo et Barnahê. 
CKCH—Variétés.
CKCV—Accord! a na.
• 7.45
CBF. CBJ. CBV—Un h-mme 

et son néché (sketch). 
OHGR—L’Heure exquis*. 
CHLN—Chansons gaie», 

chansons tristes.
CHLP—Mon Oncle.
CHI.T—Sherbrooke en pa­

rade.
CHRC—Orch. d" concert 
CJBR—Voir crf.
CKAC—I.e don Juan de la 

chanson — Jean Loionde et 
Jean Forget.

CKCH—Société des débats. 
CKCV—Gabri.-!!» Bisson.
• 8.00
CBF. CBJ. CBV U Rumba 

des radio-roman»
CHGB—L’Heure exquise. 
CMT.V—T .os nr <"i joyeuses. 
CH LP— Sérénadt a.
CHI.T—Sherbrooke en pa­

rade.
CHRC—Orch. d« eonoert.
Cl HR- Voir f'BF 
CKAC—Sur les boulevards. 
CKCH—Voir CBF 
CKCV—Quart d'heure uni­

versitaire.
• 8.15
CRF. CBJ. CBV.—La Rumba 

d>s radio-romans.
CHGB—Au concert.
CHI.N—Les ondes Joyeuses. 
CHI.P—Studio.
CHI.T—Sherbrooke en pa­

rade.
CHRC—Ma do Clavet, chan­

teuse.
C.IKR— Voir CRF
CKAC—Sur !• s boulevards.
CKCH—Vol» CBF.
CKCV—Les trois as.
• 8.50
'PF, CRJ, CBV—Sérénade 

pour cordes avec Jeanne 
Desja rdlns. -onrano et 
l’orchestre de Jean Des- 
laurler».

CHGB—Au concert.
CHLN—TYmse-O - Man ie 
(«Iir.P—Récital d'artistes. 
CIILT—Programme d’ama­

teurs.
CHRC—Voir CKAC.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Lu Course au trésor. 
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Variétés.
• 8.45
CBF, CRJ. CBV.—Sérénade 

pour cordes.
CHGB—Nouvelles — Jacques 

Raymond.
CH LN—Dan se-O-Ma nie. 
CHI.P—Rêcitail d'artistes.
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CHLT—Premier Théâtre. 
CHRC—Voir CK AC.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—lai course au trésor, 
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Ecole Bernier.
• o.oo
CBF. CBJ, CBV—Orchestre 

de Don Turner (CBC). 
CHGB—Le monde du sport.

Lavai Raymond.
CHLN—Voir CKAC.
CHLP—Meunier da Sylva, 

pianiste.
CHLT—Voir CKAC.
CHRC—Voir CKAC.
CJBR—Voir CKAC.
CKAC—Le train de plaisir 

avec Frldolln, Lionel Dyu- 
nais. Albert Cloutier et 
Meerte.

CKCH—Voir CKAC.
CKCV—Illusions.
• O 15
CBF. CBJ, CBV—Orchestr# 

Don Turner (CBC).
CHGB—Dancing Hull -l* 

l'air.
CHLN—Voir CKAC.
CHLP—Meunier ua Sylva. 
CHLT- Voir CKAC.
CIIRC—Voir CKAC.
CJBR—Voir CKAC.
CKAC— Le Train de Plaisir. 
CKCH—Voir CKAC.
CKC V—Accordiana.
• 0.50
CBF, CBJ, CBV—Orch. 1* 

Percy Faith.
CHGB—A être annoncé.
CHLN—Musique de concert. 
CHLP—Studio.
CHLT—Radio-Hockey.
CHRC—Voir CKAC.
CJ Iil! —Voir CBF.
CKAC—Ceux qu'on aime,

réalisé par Paul Idtnglais. 
CKCH—Hotel Interprovin­

cial.
CKCV—Les Maîtres du Vio» 

Ion.
• 0.15
CBF, CBJ, CBV—Orch. da 

Percy Faith.
CHGB—A. être annoncé.
CHlN—Musique de concert 
CHLP—Studio.
CHLT—Radlo-llockey.
CHRC—Voir CK AC.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Ceux qu’on aime. 
CKCH—A être communiqué. 
CKCV—Gabrielle Lemay. 
e 10.00
CBF, CBJ. CBV—Relais do 

Winnipeg.
CHGB—Les cordes rnélo* 

diques.
CHLN—Nouvelles 
CHLP—Orch. de danse.
CHLT—Récital de violon. 
CHRC—I/o gue du rêve. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—A choisir.
CKCH—A être communiqué. 
CKCV—Orchestre de danse.
e to i»
CBF CBJ. CBV—Relais de 

W innipeg.
cr JB—Les cordes mélo» 

diques.
CHI.N—Vie Fraser présenta. 
CHLP—Orch. do danse.
CHLT—Récital de violon. 
CHRC—Los mélodies qu'on 

aime.
CJBR—Voir CBF 
CK VC—Le restaurant 

Alouette.
CKCH—A être communiqué. 
CKCV—Orchestre de danse.
O 10.50
CBF, CBJ. CBV—Causerie. 
CHGB—Les cordes mélo»

diq ues.
CHI.N'—Sophisticated Swing. 
CHI.P—Studio.
CIILT—When day is done. 
CIIRC—Will Rodrigue et son 

>rch“stre.
CJ BP.—Voir CBF.
CKAC—Radio - Actualités, 

Jean Nolin.
Le Dro't.

CKCV—Nouvelles.
O 10.-15
t RF, enj, CBV—Mary 

Friedman, soprano.
CHGB—Les cordes mélo­

diques.
CHLN—Sophisticated Swing. 
CHLP—Studio 
CHLT—1*1 reel le Manette. 
CHRC—Will Bodrigue et son 

orchestre.
CJBR—Voir CBF. 
ci, >c—orchestre CBS. 
CKCH—Voir- CBF.
CKCV—Les sports.
O 11 oo
CBF. CBJ. CBV—R a d I o - 

Journal.
CHI.T èCnuvelles (CBC). 
CHRC—Reporter de 1 air 
CJBR—Voir CBF 
CKAC—Allô allô, les sports.

avec BMI Boisseau. 
CKCH—Voir CBF 
CKCV—Voir CBF 
O 11.15
r«BF—Orchestre de danse 
CB T. CBV—Nouvelles (an­

glaises).
CH'.T—Star Dust (CBC) 
CHRC—Musique de concert. 
CKAC—Orchestre de danse 
CKCV —Ensemble de -oncert.
e ii.5o
CBF CBJ. CBV—Orchestre 

de danse (NBC).
CHI.T—Jimmie Oowler and 

his musicians (CBC)
CHRC—Sous les palmiers. 
CKAC—Orchestre de "danse 
• 11.45
CBF CBJ. CBV—Orchestr* 

de danse (NBC)
CHI.T—Hinmie Oowler 
CHRC Danse» modernes. 
CKAC—Orchestre de danse 

(CBS).
O 12.00
CBF. CB.T. CBV—O Canada 

— Fermeture
CHLT—O Canada — Ferme­

ture.
CKAC—Orchestre de dans* 

(CBS) tusquà 1 heure



MATIN
• 7.00
CKAC—Mélodies Rythmées.
• 7..‘10
CH RC—La Parade musicale. 
CKAC—Pot-Pourri Matinal, 

avec Roy Malouln.
0 7.43
CHI.T—Prière du matin. 
CHRC—L'orgue du matin. 
CjBlt—Prière du matin. 
CKAC—l’ot-l’ourri Matinal. 
CKi'H—Prière du matin. 
CKCV—Horaire des pro­

grammes.
0 v 11
CH K. CB J. CBV — Radio- 

J ouruai.
CHLN-Radio - Club.
CHLP—Chansons françaises. 
CHI.T—News (CUC).
CH RC—Nouvelles.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Variété* Métropoli­

taines.
CKCH—Voir CBF 

•CKCV—L'horloge musicale.
9 8.13
CBF, CBJ. CBV —Chanson­

nettes françaises.
CH I.N—1 iemandes spéciales. 
CHLP—Réveil - matin musi­

cal.
CHI.T—Wife saver (CBC). 
CHRC—Prière du matin.
CJ BU—Voir CBF.
CKAC—Variétés Métropoli­

taines.
CKCH—Morning prayer. 
CKCV—L'horloge musicale.
0 s.:ü»
CBF, CBJ. CBV—Vocal Vo­

gues (N UC).
CHUB—Prière du matin. 
CHLN—Demandes spéciales. 
CHI.P—Réveille-matin mu- 

slral, avec Marcel et Ro­
méo.

CHI.T—Morning devotions. 
CHRC—I* Club du Cou-cou. 
CJRR—Bonjour.
CKAC—Déj uiner musical. 
CKCH—Voir CBF.
CKCV—L'horloge musicale.
• 8.43
CBF, CBJ, CBV—Le quart 

d'heure de...
CHUB—Uaieté matinale.
CHI.N—Demandes spéciales. 
CHLP—Réveille-matin.
CHI.T—Just about time. 
CHRC—Le Club du Cou-cou. 
CJBR—'Voir CBF.
CKAC-—Voisinons avec Hen­

ri Letondal.
CKCH—Mélodies du matin. 
CKCV—L'horloge musicale.
0 o oo
~BF. CBJ. CBV — Happy 

Jack (NBC).
CHUB—Uaieté matinale.
CHLN—l.e coin de la femme. 
CHI.P—Vos refrains préférés 
CHI.T—La Ruche ménagère. 
CHRC—Le Club du Cou-cou. 
CJBR -Marches 
CK AC—Voisinons.
CKCH —Voir CBF.
CKCV—Club d’éronomies.
• 0.13
CBF. CBJ. CBV—The band 

goes to town NPC).
CHUB—J. Crawford à l’or­

gue.
CHLN—I.e coin de la femme. 
CHI.P—Vos refrains préférés 
CHI.T—La Ruche ménagère. 

-I.e Club Cou-oou.
Voir CBF.
Voisinons.

-Voir CBF.
Club d'économies.

CHLP—Chansonnette».
CHLT—Woman'» Radl*- 

JournaL
CHRC—Tangos ef Rumba*. 
CJBR—Vos préférés.
CKAC—L’Heure récréative. 
CKCH—Panneau réc'am* 
CKCV—Au Music Hall.
• 10.13
CBF, CBJ, CBV—Programme

musical.
CHUB—Orchestre Hongrois 
CHLN—Demande» spéciale». 
CHLP—Musique classique. 
CHLT—Rakov et son orch. 
CHRC—Urande Soeur.
CJBR—Grande Soeur.
CKAC—Urande Soeur.
CKCH—Panneau réclam*. 
CKCV—Badinage.
O 11.00
CBF, CBJ, CBV—L'Heure 

symphonique.
CRJ, CBV—Musique enregis­

trée.
CHUB—Votre courrier.
CHI.N—Le» disque» Victor. 
CHLP—Variétés.
CHLT—Voir CBF.
CHRC—Programme varié. 
CJBR—Disques pour tous. 
CKAC—A choisir.
CKCH—Nos célébrités. 
CKCV—Diversités.
0 11.13
CBF, CBJ, CBV—L'Heure 

symphonique.
CHUB—Votre courrier.
CHLN—Les disques Victor. 
CHLP—Le nectar du matin. 
CHI.T—Musique symphoni­

que (CBC.
CHRC—Le coffre au trésor. 
CJBR—Disques pour tous. 
CKAC—Stars of the week. 
CKCH—Nos célébrités. 
CKCV—Variétés.
0 1130
CBF. CJB. CBV—L’Heure 

symphonique.
CHUB—Votre courrier.
CHLN—En cuisinant.
CHLP—Variété».
CHLT—Chansonnettes.
CHRC—Orgue et piano.
CJBR—La demi-heure sym­

phonique.
CKAC—Big Sister (CBS). 
CKCH—Musique pour tous. 
CKCV—En cuisinant.
0 11.43
CBF, CBJ. CBV — L'Heure 

symphonique.
CHUB—Votre courrier.
CHLN—Avant midi.
CHLP—Centre social de ra­

diologie.
CHLT—Sunshine Hour.
CHRC—Votre valse, madame 
CJBR—La emi-heure sym­

phonique.
CKAC—A choisir.
CKCH—Musique pour tous. 
CKCV—Extraits d’opérettes.

APRES-MIDI

CHRC 
CJBR 
CKAC 
CKCH 
CKCV 
• n. ai»
CBF, CBJ. CRV — Les Chan­

sons que vous aimez 
CHUB—Fantaisie musicale. 
CHI.N—Le coin de la femme 
CHI.P—Orchf atre 
CHI.T—La Ruche ménagère. 
CHRC—l.e Club du Cou cou. 
CJBR—Variétés.
CKAC—Nouvelles avec Fer­

dinand Blondi.
CKCH Nouvelles.
CKCV—Club d'économies.
0 8.45
CBF. CBJ. CBV—Les Chan­

sons que vous aimez.
CHUB—Fantaisie musicale. 
CHI.N Le coin de la femme 
CHLP—Musique militaire. 
cHI.T—La Huche ménagère. 
CHRC—Le Club du Cou-cou. 
CJBR—Vos préférés.
CKAC—La Famille Gauthier 

sketch d'Henri Letondal. 
CKCH —Chansonnettes. 
CKCV—Club d'économies.
• lo.mi
CBF. CRJ. CBV—Vie de Fa­

mille. sketch d'Henry 
Deyglun.

CHUB— Musique légère. 
CHLN—Demandes spéciales. 
CHI.P—Patricia Rossbo- 

rougli au piano.
CHI.T—Woman's Radio- 

Journal.
CHRC—Musique de concert. 
CJBR—Vos préférés.
CKAC—Wilson Ames à 

l'orgue.
CKCH—Panneau réclame. 
CKCV—Club d'économies.
• 10.13
CBF. CBJ, CBV—Courrier- 

Confidences avec Réjean- 
ne Des gsm eaux.

CHUB Chanson française. 
CHI.N — Radio- Vocabulaire. 
Cut,P—Variétés.
CHLT—Women's Radio 

Journal.
CH RC—Nouvelles.
CJBR—Vos préférés.
CKAC—Le merle rouge. 
CKCH—Panneau réclame. 
CKCV—Frivolité».
• 10.30
CBF, CRJ. CBV — Quelles 
nouvelles 7 Jovette Bernier 
et .Iseqiies Desballlets. 

CHUB—Chanson française. 
CHI.N—Demandes spéciatêS.

O 13.00
CBF CBJ. CBV — Le réveil 

ru i «A
CHUB—Dîner dansant.

CHLN—Contraste.
CHLP—L'Heure féminine. 
CHI.T—-L'IIeure ensoleillée. 
CHRC—Musique argentine. 
CJIIR—Voir CBF.
CKAC—Allons, c'est pari­

sien.
CKCH —Voir CBF.
CKCV—Midi musical.
0 12.13
CBF. CBJ. CBV—Quatuor

Vocal INIÎC)
CHUB—Ra dio-Journal.
CHLN—Vie Fraser et orch. 
CHLP—L'art dans les fleurs. 
CH LT—I.'Heure ensoleillé e. 
CHRC—La chanson de Paris. 
OJliR—En dînant.
CKAC—Cocktail musical. 
CKCH—Musique de déjeu­

ner.
CKCV—Musique du diner.
O 12.30
CBF. CBJ, CBV—Radio- 

Journal.
CHUB—Comédies musicales. 
CHLN—Déjeuner concert. 
CHLP—L'Heure féminine. 
CHI.T—News (CBC).
CHRC—Musique île dance. 
CJBR—N o u v e 1 1 e s Trans- 

Radio.
CKAC—Parade du midi. 
CKCH—Variétés.
CKCV—Histoires musicales.
0 12.13
CBF—Orchestre Pelham Ri­

chardson (CBC).
CBJ CBV—Nouvelles en an­

glais.
CHGB—Comédies musicales. 
CHI.N—Déjeuner concert. 
CHI.T*—I,'Heure féminine. 
CHI.T—Sunshine Hour.
CHRC—Variétés musicales.
<Mlili -Voir CBF.
CKAC—Variétés internatio­

nales.
CKCH—Nouvelles
CKCV—Les artistes favori».
0 1 .(M)
CBF. CBJ. CBV—Jeno Bartal 

et son ensemble (NBC), 
CHUB—Extraits d’opéra. 
CHLN—Un ptit air.
CH LP—Radio-Journal.
CHI.T—Farmer's Hour.
CH RC— Radio-Journal 
CJBR—Méli mélo.
CKAC—Cours de la Bourse. 
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Nouvelles.
0 LIS
CBF, CBJ. CBV—Virginia 

Hays, eontralto- (NHC). 
CHUB—Extraits d’opéra. 
CHLN—Les grands succès. 
CHLP—L’Heure féminin*. 
CHLT— Farmer's Hour.
CHRC—Mélodies populaires 
CJTTR—Mélt-mélo.
CKAC—Nouvelle» »vee Gé­

rard Delage.
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Lettresd’il ppel Ville Kéaeaa liomruear
d’ondes

CBF Montréal CBC 910
CBJ Chlioutim! CBC 1120
CBV (juêbeo . CBC 950
CFC F Montréal NBC (bleu) % t»O0
CHGB Ste-Anne de la Pocatière 1200
CHLN Trois-RIvière» 1420
CH NC New Carlisle 1120
CHLP Montréal r. 2o
CHLT Sherbrooke CBC 610
CHRC Québec 560
CKRN Rouyn CBC
CJ UK Rimousk! C HO 1030
CKAC Montréal CBS 730
CKCH Hull CUU 1210
CKCV Québec 1310

CKCH- Voir CBF. CHLN—Les disques Victor.
CKCV—-Fantaisie. CHLT—Club Matinée.
0 1.30 CHRC—Le» Gais Lutins.
CBF, CBJ. CBV — L’heur* CJBR—Voir CBF.

frivole. CKAC—Christinas Carol Fe»-
CHUB— Echos d’Hawaï. tival (CBS).
CH LN—Les grands succès. CKCH—Voir CBF.
CHLP—L’Heure féminine. CKCV—Le dilettante
CHLT—Heure de Magog. 
CHRC—Causerie du club

Kiwanls.
CJBR—Fragments d'opéra. 
CKAC—Le Monde féminin. 
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Colonne des objet» 

perdus.
# 1.45
CBF, CBJ. CBV — L'heure 

frivole.
CHUB—Intermède.
CilI.N—D’un clavier à 

l'autre.
CHI.P—L'Heure féminine. 
CHI.T—Hoosier Hop.
CHRC—Causerie du club 

Kiwanis.
CJ BR—Fragments d’opéra. 
CKAC—C’a c'est Paris. 
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Croisière musicale.
0 MO
CBF. CBJ. CBV—Non, mai» 

ca s'peut-y?
CHUB—Pot-Pourri.
CHLN—Dans le p’tit café du

coin.
CHLP—Vagues musicales. 
CHLT—Voir CBF.
CHRC—Nouveautés musica­

les.
CJBR—A votre choix.
CKAC—A choisir.
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Chanson française.
0 2.13
CBF CBJ CBV—Rue Prin­

cipale, sketch d Edouard 
Raudrv.

CHUB—Pot-Pourri.
CHU\ — Un tour de valse. 
CHLP—Vagues musicales. 
CHI.T—I nst rumen ta 1.
CHRC—L’orpheline du fau­

bourg (sketch).
CJBR —A votre choix.
CKAC—Life and love of Dr 

Suzan (CBS)
CKCH—Chansonnettes.
CKCV—L’Almanach.
0 2.38
CBF, CBJ, CBV—Fanfare de 

la Marine américaine. 
CHUB—Parade musicale. 
CHI.N—Musique de chambre. 
CULT—Musical (CBC).
CHRC—Nouveautés musi­

cales.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Mélodies rythmées. 
CKCH—-Vos demandes.
CKCV—Le gong mystérieux.
e 2.13
CBF, CRJ, CBV— Fanfare. 
CHGB— Parade musî-ale. 
CHLN—Musique de chambre. 
CHLT—Orgue et chanson» 

(CBC).
CHRC—Disques Victor. 
CJBR—Voir CBF 
CKAC—Chansons française». 
CKCH—Vos demandes.
CKCV—Le gong mystérieux. 
fi 3.00
CBF. CBJ.* CBV—Les chefs- 

d’o ‘livre de la musique. 
CHUB—Heure classique. 
CHLN—Pour le dilettante. 
CHI.T—Thé dansant.
CH RC—L Orgue enchantée. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Le violon qui -hante 
CKCH—Vos demandes.
CKCV—Le gong mystérieux.
0 3.15
CBF, CBJ, CBV—Les chefs- 

d'oeuvre de la musique. 
CHUB—Heure classique.
CHLN—Pour le dilettante. 
CHLT—Thé dansanf.
CHRC—Nos célébrité».
CJBR—Voir CBF.
CKAC—I e violi n qui chant» 
CKCH—Vos demandes.
CKCV—Le gong mystérieux.
0 3.30
CBF. CBJ, CBV—Les chefa- 

d'oeuvre do la musique. 
CHUB—Heure elassique.
CHLN—Notre album.
CHI.T—La Tribune, II y •

25 ans.
CHRC—Danses moderne».
CJ BU—Voir CBF.
CKAC—Uncle Jonathan 

(< 'RH).
CKCH—Vos demandes.
CKCV—L'Arc-en-clel.
0 3.43
CBF. l'BJ. CRV—I,*» chef».

d’oeuvre de la musique. 
CHUB—Heure classique 
CHI.N—Notre album.
CHI.T—Ceux qui n'y sont 

plus.
CHRC—Danses moderne». 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Richard Maxwell, té­

nor (CBS).
CKCH—Vos demande».
CKCV—L'arc-en-cieL
0 4.00
CBF. CBJ. CBV—Fémln*. 
CHGB—Méli-mélo.

0 4.15
CBF, CBJ. CBV—Fémina. 
CHUB—Méli-mélo.
CHI.N—Disque Victor.
CH LT—Hollywood Brevet le*. 
CHRC—Avis diver».
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Les événements so­

ciaux.
CKCH—'Voir CBF 
CKCV—Le dilettante.
0 4210
CBF, CBJ, CBV—Récital de 

chant.
CHGB—Musique de danse. 
CHLN—L Heure anglaise. 
C1II.T—Chansonnettes.
CHRC—Souhaits de bonne 

fête et nouvelles.
CJBR—Récital de violon. 
CKAC—Symphonette.
CKCH—L'heure de la danse. 
CKCV—Le tzigane.
0 4.45
CBF CBJ, CBV—Nouvelles 

de la BBC (NBC).
CHGB—Musique de danse. 
CHLN—L'heure anglaise. 
CHLP—Nouvelles — Chan­

sons françaises 
CHLT—Voir CBF.
CHRC—Avis de décès 
CJBR—-Variétés.
CKAC—Symphonette.
CKCH—Music graphs. 
CKCV—L'écho.- 
0 5.00
CBF. CBJ. CBV—Nouvelles 

de la BBC (CBC).
CHGB—Cocktail musical. 
CHLN—L’heure anglaise. 
CHLP—Thé dansant.
CHLT—Voir CBF.
CHRC—Le thé dansant. 
CJBR—Variétés.
CKAC—L'Heure du thé. 
CKCH—Thé pour deux. 
CKCV—Avis de dé'ès 
0 5.13
CBF, CBJ, CBV—V e r s I o n 

française des nouvelles de 
ia BBC.

CHUB—Cocktail musical. 
CHLN—L'heure anglaise. 
CHLP—Radio - Spécial.
CHLT—Heure d’Asbestos. 
CHRC—Cocktail musLcal. 
CJRR—Voir CBF.
CKAC—Vaises.
CKCH—Thé pour deux.
CKCV—Le thé de 5 heure».
0 5.30
CBF—Chronique sur les pro.

grammes de la soirée. 
CRJ, CBV—Musique enregfs-

CmiB—Mélodies A l’orgue.
1 HL/N—Les mondanités. 
CHLP—Radio-Spécial.
CHLT Songs for Today

(CBC).
CHRCT-PIné-Revue.
CJBR—Intermède.
CKAC—Rue Principale.
CKCH—Programme des 

fants.
CKCV—Musique entraînante. 
0 5.45
CBF. CBJ, CBV—Cotes de la 

Bourse.
CHGB- La boite & musiques 
CHI.N—Va rlétés.
CHLP—Radio-spécial.
CHLT —Cotes de la Bours*. 
CHRC—Madeleine et Pierre. 
CJBR—Quelques originalités. 
CKAC—Madeleine' et Pierre. 
CKCH—L'heure du crépus­

cule.
CKCV—Théâtre Cambrai.

0 0.00
CBF, CBV—Les plus beaux

disques.
CBJ—Emission commerciale. 
CHUB—Nostalgie.
CHLN—Musique du soupe». 

CHLP—Méli-mélo.
CHLT—Twilight Hour. 
CHRC—Nouvelles et varié­

tés.
CJRR—Orchestre de danse. 
CKAC—Mélodie* A l’orgue. 
CKCH—L'Heure du crépus­

cule.
CKCV—Nouvelles et tangoai 
0 0.13
CBF, CBV—Les plu* beaux

disque».
CBJ—Emission commerciale. 
CHUB—Le Père Noël.
CHLN—Musique du souper. 
CHI.P—Radio-Journal 
CHI.T—Twilight Hour. 
CHRC—Et jeunesse se 

passe...
C.IPR—Radio-Journal.
CKAC~ OlIva Légaré et »e* 

boute-en-train.
CKCH—L’Heure dm crépus­cule.

CKCV—Musique du souper.
0 *.30
CBF. CBJ, CBV—R a d l *-

Journal.
CHUB—La Gaieté Pari­

sienne.
CHLN—I» cinéma.
CHLP—Musique sur deman­

de.
CHI.T—News (CBC).
CHRC—Et jeunesse se passa 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Jamais de la via 
CKCH—Variétés.
CKCV—Dans l'artlc.

0.43
CBF—Orchestre sous la di­

rection d'Edmond TrudeL 
CBJ—Emission commerciale. 
CBV—Radio - Journal (an­

glais).
CHGB—Ovlla Légaré et ses 

bout-en-train.
CHLN—Musique entraînante. 
CHLP—Radio-annuaire.
CHLT—Heure du crépuacula 
CHRC—Causerie sportive,

Maurice Descareau.
CJBR—Orgue populaire. 
CKAC—Nouvelles de chez» 

nous avec Albert Du­
quesne.

CKCH—Variétés.
CKCV—Un bon coup (Klk).
0 7.00
CBF. CBJ, CBV—La Pen­

sion Velder. Sketch d» 
Robert Choquette.

CHUB—Danses canadiennes. 
CHLN—Les grands succès 

de la chanson.
CHLP—Radio- Annuaire. 
CHI.T—L’heure du crépus­

cule.
CHRC—La chanson de Pariai 
CJBR—Les tziganes.
CKAC—Aram'n Andy (CBS). 
CKCH—L’heure du crépu».

cule.
CKi'V—Avant le théAtre.
0 7.15
CBF. CBJ, CBV—Les aven­

tures de Robin Hood.
CHUB—-Le Harpiste de 

CHUB
CHLN—L»s grands succè* 

de la chanson.
CHI.P—Radio - Annuaire, 
CHLT—Twilight Hour. 
CHRC—Voir CBF.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Light up and Listen 

Club.
CKCH—Variétés.
CK< "V—Nouvelles.
0 7.3))
CBF. CBJ. CBV’—Caro La- 

moureux. soprano.
CHUB— Orchestre.
CHLN—Nos variétés 
CHLP—Le commentateur 

sportif.
CULT—Sherbrooke on Pa­

rade.
CHRC—Ovila Légaré et ses 

bout-en-train.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Nazaire et BarnnbA 
CKCH—Variétés.
CKCV—Le Trio I.arochelle.
0 7.43
CBF, '-BJ. CBV—Causerie d» 

Pierre-Georges Roy.
CHUB—Derrière les volet*. 
CHLN—Nos variées.
CHLP—Mon oncle.
CHLT—Sherbrooke on Pa­

rade.
CHRC—Radio-Laval.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—l.e s mémoires du Dr 

Lambert.
CKCH—Variétés.
CKCV—Le professeur Le- 

mah.
0 8.00
CBF. CBJ. CBV—Les rhefs- 

d’oeuvre du piano aveo 
Mary Mann.

CHUB—Derrière les volet*. 
CHI.N—No» variétés 
CHLP—En guettant les on-

de*
CHLT—Sherbrooke on Pa­

rade.
CHRC—Orrh. de concert. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—L’amour voyage,

aveo Jacques Auger.
CKCH—Voir CBF 
CK) 'V—Tartempion et ses 

amis.
0 S. 15
CBF. CBJ, CBV—Les chefs- 

d'oeuvre du piano.
CHUB—Musique de concert. 
CHI.N—Nos variétés 
CHLP—En guettant les on­des.
CHI.T—Sherbrooke on Pa­

rade.
CHRC—Orchestre de con­

cert.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—L'amour voyage 
CKCH—Voir CBF.
CKf'V—Le Médecin MusicaJ.
0 8.30
CBF. <’BJ, CBV—Red Nnrr* 

et son orchestre. (MBS). 
f.îK’î?—Musique de concert.
( H l.N—Danse-O-Manie.
CHLP—l,cs débonnaires.

Variétés théAtrale». 
CHLT—Voir CBF.
CHRC-—L’Album populaire.
CJ BR—Voir CKAC.
CKAC—Micro manie 
CJBR—Voir CBF.
CKCH—Ca u se rie.
CKCV—Comte de Mont* 

Cristo.
0 8.45
CBF. CBJ, CBV—Red Narro
__etson orchestre. (MBS).
CHUB—Nouvelles — Jac­

ques Raymond.
CHLN—Danse-O-Manle.
CHLP—Les débonnaires.
CHLT—Voir CBF.

Inf°rmatlon. 
CJBR—Voir CKAC.
CKAC—Micromanie.
CKCH—Causerie.
CKCV—Comte de 

Cristo.
0 0)8)
CBF, CBJ, CBV—R 

Hockey.
CHUB—Ecoutes-von» Mada­

me . . .
CHLN—Fernand et Jeann* 

présentent...

CHLP—Hortense Lord, ni*.
nlste.

CHLT—Rochester Orchestra. 
CHRC—Les amateurs de 

chez-nous.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Le théâtre de chea 

nous.
PKCH—A être communiqué. 
CKCV—Radio-Hockey.
0 8.15
CRF. CBJ. CBV—R a d 1 o -

Hockey.
CHUB—Ecoutez-vous Mada­

me . , .
CHLN—Fernand et Jeanne. 
CHLP—Hortense Lord, pia» 

nlste.
CHLT—Rochester Orchestra. 
CHRC—Les amateurs d* 

chez-nous.
CJBR—Voir CBF 
CKAC.—Le théAtre de elle* 

nous.
CK CH—Hrttel Interprovin-

clal.
CKCV—Radio-Hockey.
0 8.30
CBF, CBJ. CBV—R a d 1 o «

Hockey.
CHGB—Musique de concert, 
CHLN—Fernand et Jeanne. 
CHI.P—Orchestre de dansa, 
CHLT—Si nf on let to.
CHRC—Les amateurs d* 

chez-nous.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Rythme et Mélodies, 
CKCH—A être communiqué. 
CKCV—Radio-Hockey.
0 0.45
CBF, CBJ, CBV—R a d I o - 

Hockey.
CHUB—Musique de concert, 
CHLN—Fernand et Jeanne. 
CHI.P—Orchestre de dansa 
CHLT—SInfonietto.
CHRC—Les amateurs d* 

chez-nous.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Rythme et Mélodies. 
CKCH—\ être communiqué. 
CKi 'V—Radio-Hockey.
0 10.00
CBF, CBJ, CBV—R a d I • » 

Hockey.
CHUB—Rêveries du Sud. 
CHLN—Nouvelles.
CHLP—Sous la lampe.
CHLT—Dance Music.
CHRC—Les joyeux copain* 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Columbia work shop 
CKCH—Harry Weber Revu* 

(NBC).
CKCV—Radio-Hockey.
0 10.15
CBF, CBJ, CBV —R a d S o -

Hockey.
CHUB—Rêveries du Sud. 
CHLN—Alex Randolph et 

son orchestre.
CHI.P—Sous al lamp*
CHI.T—Danse Music.
CHRC—Les Joyeux copain*, 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Columbia work shop 
CKCH—Harry Weber.
CKCV—Radio-Hockey.
0 10.20
CBF, CBJ. CBV— orchestr* 

Henry Weber (MBS).
CHGB—Bonsoir.
CHLN—Sophisticated Swing. 
CHLP—Quatuor Venus. 
CHLT—Concert.
CHRC—Will Rodrigue et 

son orchestre.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Radio - Actualité. 

Jean N»Iin.
CKCH—Harry Weber.
CKCV—Nouvelles.
0 10.45
CBF, CBJ. C BV—Orchestr* 
CHU B—Bon soir.
CHLN—Sophisth ated Swing. 
CHLP—Quatuor Venus.

W eber’s

Mont*

Hlt<

CHLT—Henry 
Revue.

CHRC—Will Rodrigue et 
son orchestre.

CJBR—Voir CBF 
CKAC—Don Turner et sog 

orchestre.
CKCH—Harry Weber.
CKCV—Musical.
• Il no
CBF CRJ, CBV—Radio - 

Journal.
CHUB—O Canada — Form*» 

tnre.
CHLN—O Canada — Ferm*. 

tu re.
CHI.P—O Canada — Form*» 

ture.
CHLT—Nouvelles (CBC). 
CHRC—Reporter de l'air. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Alloè allô, les sport)* 

avec Bill Brosseau. 
CKCH—Voir CBF 
CKCV—Voir CBF.
0 11.15
CBF—Orchestre de danse 
CBJ, CRV—Nouvelle» (an» 

glaises).
CHLT—Star Dust (CBC). 
CHRC—Musique de concert. 
CJBR—O Canada — Ferme» 

ture.
CKAC—Orchestre de dans* 

(CBS).
CKCH—O Canada — Ferme» 

ture.
CK< 'V—Ensemble de con» 

cert.
0 11.30 »
CBF. CBJ, CBV—Orchestr* 

de danse (NBC).
CHLT—Minstrel Show.

(CBC).
CHRC—Mélodies Nocturne», 
CK Ai'—Orchestre de dans* 

(CBS).
CKCV—O Canada — Feim*» 

ture.
0 11.45
CBF, CBJ, CBV—Orchestr* 

de danse (NBC).
CHLT—Minstrel Show.
(CBC).
CHRC—Danses moderne». 
CKAC—Orchestre de dansé 

(CBS).
0 12.00
CBF, CBJ. CBV—O Canadé 

— Fermeture.
CHRC—O Canada — Ferm*» 

tur*
CHLT—O Canada — Ferm*» 

tur*.
CKAC—Orchestre de danaO 

(CBS) Jusqu’A 1 heur*
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MATIN

m ueicale.

• 7.00
t'KM' Mélodie* Rythmé®#.
• 7.:iO
CH RC—Im parade matinal®. 
(_'K \t;—Pot-Pourri Matinal.

ave Roy Malouin 
0 7.15
<'H(.T—Prière du matin.
CH RC—D'orgue du matin. 
CJBR—Prière du matin.
CK AC—Pot-Pourri Matinal. 
CKCH—Prière du matin.
CKCV—Horaire de» Pro­

grammas.
• H.OO
7i;i: CBJ, CBV—Radio-Jour­

nal.
Cl M.N—Radio-Club.
CH |,p—Chansonnette».
CHI.T—News (CBCc.
CH HC—Nouvelles.
C.IBlt—Voir CBF.
CK \Ç—Variétés métropoli­

taines.
CIO 11—Voir CBF.
CKCV—L'horloge musicale.
• MS
CPP. CBJ. CBV—Chanson- 

ii 11r-s français®».
CHTjN—Variétés.
Cil I .P—Réveil - matin musl-

PHrt—.Wife savers (CTIClé 
CiiilC—Prière du matin. 
<'IHR—Voir CBF.
CK —Variétés métropoll-
C K* ' Pl—M o ui 1 n g prayer.
CKCV—L’horloge------ *■—
0 SJ*
CBF CBJ. CBV— Vooal VO-

rues (NBC).
Cil IB—Prière du matin. 
CHDN—Variétés.
CHRP—Réveille-Matin muei- 

cul avec Marcel et Roméo. 
CH T.T—Morning devotions. 
CHilC—I/e Club du Cou-cou. 
CJBR—Bonjour.
CK AC—Déjeuner musical. 
CKCH—Voir CBF.
CKCV -D’horloge musicale.
« S.45
CBF, CBJ. CBV—De quart

d heure de...
CHB Haleté matlnalel.
CHIA—Variétés.
CH DP—Réveille-Matin mu­

sical.
OTIRT—Just about tim®. 
CHRP—T*- Club du Cou-cou. 
CJBR—Voir CBF.

CK AC—Voisinons avec Hen-
r: Detondal.

CKCH—Morning Melodies. 
CKCV—D’horloge musicale.
• II.O0
CBF. CBJ. CBV—Happy Jack 
CHGIt—Gaieté matinale.
CHCN—De coin de la fem­

me.
CH DP—Vo» refrains préfé-

rés.
CH’.T—Da Ruche ménagère. 
CHRC—l<e Club du Cou-cou.
C.l l’.R—Fanfare.
CK »C—Voisinons.
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Club d’économie®.
• 11.15
CBF CBJ, CBV—The band 

goes to town (NBC)
CHGB—Blagnons... c’est

l’heure avec Ohs-Atwrus- 
tin Ouellet et Kmllien 
Bois.

CHDN—De coin de la fem­
me.

CHDP—Vos refrain» préfé­
rés.

CULT—Da Ruche ménagère. 
CHRC—Do Club du Cou-cou. 
CJHR—Voir CBF.
CK.AC—Voisinons.
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Club d'économie».
• H.30
CBF. CBJ. CBV—Des Chan- 

s ms que vous aime».
CHGB—Blaguons . . . c’eet

l'heure.
CHI.N—De coin de la fem­

me.
CHDP—Orchestre MontavInL 
CH DT—I-a Ruche ménagère. 
CHRC—la? Club du Cou-cou. 
CJBR—Variétés.
CK AC—Nouvelles avec Fer­

nand Blondi.
CKi H—Nouvelles.
CKCV—Club d’économies.
• 0-45
CBF CBJ, CBV—Des Chan­

sons qu« vous aimez.
CH G R—I-a Chanson fran­

çaise.
CHDN—De coin de la fem­

me’.
CHI,P—Musique classique.
CH DT—Da Ruche ménagère. 
CHRC—De Club du Cou-com. 
CJBR—Vos préférés.
CK AC—Da Famille Gauthier, 

sketch d'Henri Detondg.1. 
CKCH—Chansonnettes.
CKCV—Club d'économies,
• l'MKt
CBF. CBJ, CBV—Vie d® Fa­

mille. sketch d’Henry Dey-
"■’un.

PH G R—Valse, tangos 
CHDN—Demandes spéciale». 
CHDP—Orcestre Pinky Tom­

lin
CHDT—Woman’» Radio

Journal.
CHRC—Musique de concert. 
CJBR—Vos préférés.
CK AC—Andante matinal. 
CKCH—Panneau réclame.
CF"v—Club d'économies.
• 10.15
CRF. CBJ, CBV—Courrier- 

Confidences avec Réjean- 
ne D<«Rameaux.

CHGB—Valse, tangos.
CH DN—Radio-Vocabulaire. 
CHDT’—Variétés.
CHDT—w oman’» Radio

Journal.
CHRC—Nouvelles.
CJBR—Vos préférés.
CK.AC—Chansons sans titre. 
CKCH—Panneau réclama. 
CKCV—Piano classique.

0 10.30
CBF, CBJ, CBV—Q u e 11 e s 

nouvelles? avec Jovette 
Bernier & Jacques Des-
ba illets

CHGB—Badinage
CHDN—Demandes spéciales. 
CHDP—Chansonnettes. - 
CHDT—VV oman» Radio

Journal.
CHRC—Tango et rumbas 
CJBR—X’os préférés.
CKAC—D Heure récréative. 
CK < 'H—Panneau-réclame. 
CKCV—Intermède.
• 10.45
CBF. CBJ, CBV—Programme 

musical.
CHGB üidney Torch, à l'or­

gue.
CHI,N—Demandes spéciales. 
CHDP—Billy Thor bun . pia­

niste.
CHDT—Rakov et son orch. 
CHRC—Grande soeur.
CJBR—Grande soeur.
CKAC—Grande Soeur.
CKCH—Panneau réclame. 
CKCV—Frivolités
e îi.oo
CH F CBJ CBV—De Vieux 

Maître d'école.
CHGB—Votre courrier. 
CHDN—'Voir CBF.
CHDP—Variétés 
CHI.T—Voir CBF.
CHRC—Programme varié. 
CJBR—Des tziganes.
CKAC—Radio- inéma -revu® 

avec Jeanne Frey. 
CKCH—Voir CBF 
CKCV—A votre service.
• 11.15
CBF, CBJ. CBV—Musique 

symphonique.
CHGB—Votre courrier.
CHDN—Gaietés matinales. 
CHDP—De nectar du matin. 
CHDT—Voir CBF.
CHRC—De coffre au trésor. 
CJBR—Des tziganes.
CKAC—Stars of the week. 
CKCH—Nos célébrités.
CKCV—Votre favori.
• 11.30
CBF, CBJ. CBV—Musique 

symphonique.
CRGB—Votre courrier.
CHDN—Gaiétés matinale®. 
CHDP—Variétés.
CHI.T—Chansonnettes.
CHRC—De fox à la mode. 
CJRR—Da demi-heure sym­

phonique.
CKAC—Big Sister (CBS). 
CKCH—No® céilébrltés.
CKCV—D e q u e l préferex- 

vous.
0 11.45
CBF, CBJ, CBV—Muslqu® 

symphonique
CHGB—Votre courrier. .. . 
CHDN—Avant midi.
CHDP—Variétés 
CHDT—Sunshine Hour. 
CHRC—Votre valse, madame. 
CJRR—Da demi-heure sym­

phonique.
CKAC—A choisir.
CKCH—Musique pour tous. 
CKCV—Extraits d'opéras.
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APRÈS-

0 12.00
CBF, CBJ. CBV—De révsll 

rural.
CHGB—Diner dansant.
CHDN—Contraste.
CHDP—D’H ure féminin®. 
CHDT—Sunshine Hour. 
CHRC—Da chanson de Pari*. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Allons, c’est pari­

sien.
ÇKCH—Voir CBF.

CKCV—Midi musical.
0 12.15
CBF,, CBJ, CBV—Rakov et 

son orchestre. (NBC). 
CHGB—Radio-Journal. 
CHDN—Harry Horllck et 

orchestre.
CHDP—D’Heure féminine. 
CHI.T—Sunshine Hour. 
CHRC—Musique de danse. 
CJRR—En dînant.
CK AC—Cocktail musical. 
CKCH—Musique de déjeu­

ner.
CKCV—Histoires musicale».
• 12.30
CRF, CBJ. CBV—Radio- 

Journal
CHGB—Chantons avec Pari». 
CH DN—Dé jeuner concert 
CHDP—D'Heure féminine. 
CHDT—News (CBC).
CHRC—Musique militaire. 
CJBR—N o u v e 11 e s Trans- 

Radio.
CKAC—Parade du midi. 
CKCH —Variétés.
CKCV —De Paradis de® 

Fruits.
• 12.4»
CBF—De trio Toronto

(CBC).
CBJ CRV—Nouvelles en an­

glais
CHGB—Chantons avec Parla. 
CHDN—Déjeuner concert. 
CHDP—D'Heure féminine. 
CHI.T—Sunshine Hour. 
CHRC—Variétés musicale». 
CJRR—Voir CBF.
CKAC—Variétés Internatio­

nales.
CKCH—Nouvelles.
CKCV—Variétés.
• 1.00 _ ,CBF. CBJ, CBV—Spinning 

wheel (NBC).
CHGB—Violon.
CHDN—Un p’tlt air.
CHDP—Radio-Journal 
CHI.T—Farmer's Hour. 
CHRC—Radio-Journal 
CJBR— Mélltmélo.
CKAC—Cours de la Bour»®. 
CKCH—Voir CRF.
CKCV—Nouvelle».
• 1.15
CBF CBJ. CBV—Virginia 

Hays, contralto (NBC). 
CHGB—Extraits d’opéra» et 

opérettes.

Lftlrf»
d*u Ville H«*»eau Lonirurui

dondr»
CBF Montréal CBC 910
CHJ Chicoutimi CBC 1120
CBV Québec CBC 950
OFCF Montréal NBC (bleu) 6U0
CHGB Ste-Aime de la rocattére 1200
CHDN Trois-Rivières 1420
CH NC New Carlisle 1120
CHRP Montréal 1*120
CHDT Sherbrooke CBC 610
CHRC Québec 680
CK RN Rouyn CBC
CJRR Himouski CBC 1030
CKAC Montréal CBS 730
CKCH Hull CBC 1210
CKCV Québec 1310

CHDN—Des plus belles voix 
du monde.

CHDP—D’Heure féminine. 
CHI.T—The happy gang 
CHRC—Sieste musicale.
CJBR—Méli-mélo.
CK AC—Nouvelles avec Gé­

rard Delage.
CKCH—Voir CBF 
CKCV—Fantaisie.
0 1.30
CBF. CBJ CBV—Revue ln 

miniature (NBC).
CHGB—Extraits d opéras et 

opérettes.
CHDN—Des plus belles voix 

du monde.
CHDP—D’Heure féminine. 
CHDT—Heure de Mégantic. 
CHRC—Revue de® disque» 
CJBR—Des plus beaux dis­

ques.
CKAC—De Monde féminin.
CKCH—Voir CBF
CKCV—Croisière musicale
0 1.15
CBF CBJ. CBV—Revue ln 

miniature (NBC)
CHGB—Moment musical. 
CHDN—Da chanson fran­

çaise.
CHDP—D’Heure féminine. 
CHI.T—Heure de Coaticook. 
CHRC—Hill B Villes.
CJBR—Des plus beaux dis­

ques.
CKAC.—Rhapsodies hongroi­

ses.
CKCH—Voir CRF.
CKCV—Croisière musical®.
• 2.00
CBF, CBJ. CBV—Chanson­

nettes.
CHGB—Variétés Instrumen­

tales.
CHDN—Dans le p'tit café du 

coin.
CHDP—Petite musicale 
CHDT—Freddie Nagel at

son orchestre (CBC).
CHRC—Bonjour, madams. 
CJRR—A votre choix.
CKAC—Rhapsodie» hongrol-

CKCII—Variétés.
CKCV—D'Almanach.
0 2.15
CBF, CBJ. CBV—Rue Prin­

cipale, sketch d Edouard 
Baudry.

CHGB—Variétés instrumen­
tales.

CHDN—Jazz Band 
CHDP—Petite musicale 
CHDT—Charlie Kunz.
CHRC—D'orpheline du fau­

bourg (sketch).
CJBR—A votre choix.
CKAC—Dife and love of Dr 

Suzan (CBS).
CKCH—Chemin de la Croix. 
CKCV—D'heure exquise.
0 2.30
CBF. CBJ. CBV—A commu­

niquer (NBC).
CHGB—Echo continental. 
CHDN—Da Maison du rêve. 
CHDT—Musical (CUC). 
CHRC—Nouveautés musi­

cales.
CJBR—Voir CBF.
CK AC—Orchestre de concert 
CKCH—Vos demandes.
CKCV—De gong mystérieux.
0 2.45
CBF, CBJ. CBV—A commu­

niquer (NBC).
CHGB—Echo continental. 
CHDN—Rions, chantons. 
CHDT—Musical (CBC). 
CHRC—Alexander et son en­

semble.
CJBR—Vnir CBF.
CKAC—Ralph Martin et son 

orchestre.
CKCH—Vos demandes.
CKCV—De gong mystérieux. 
0 3.0®
CBF. CBJ, CRV—I«es ehefs- 

d'oeuvre de la musique. 
CHGB—Heure populaire. 
CHDN—Pour le dilettante 
CHI.T—Thé Dansant.
CHRC—D'Orgue enchantée. 
CJRR—Voir CBF.
CKAC—Au Music-Hall. 
CKCH—Vos demandes. 
CKCV—De gong mystérieux. 
• 3*15
CBF. CBJ, CRV—T>es chefs- 

d'oeuvre de la musique. 
CHGB—Heure populaire. 
CHDN—Pour le dilettante. 
CHDT—Thé Dansant.
CHRC—Vedette oc la chan­

son.
CJBR—Voir CRF 
CKAC—Au music-hall.
CKCH—Vos demandes. 
CKCV—La gong mystérieux.
0 3.30
CBF. CBJ. CRV—Des chefs- 

d’oeuvre de la musique. 
CHGB—Heure populaire. 
CHDN—Notre album.
CHI.T—Da Tribune. I! y » 

25 ans.
CHRC—Danses mt-demes. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Uncle Jonathan

CKCH—Education musicale. 
CKCV—Chansons françaises.

0 3.45
CBF. CBJ. CRV—Des chefe- 

d'oeuvrs de la musique. 
CHGB—Heure populaire. 
CHDN—Notre album.
CHDT—Ceux qui n'y sont 

plus.
CHRC—Danses modernes. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Richard Maxwell, té­

nor (CBS)
CKCH—Education musicale. 
CKCV—D’arc-en-ciel.
0 4.(10
CRF CBJ, CBV—Fémina 
CHGB—Méli-mélo 
CHDN—D’imprévu.
CHDT—Ciuli matinée.
CHRC—De quart d heure des 

malades.
CJRR—Voir CBF 
CKAC—Time out for dan­

cing.
CKCH—Voir CBF.
CKCV—De dilettante
0 4.15
CBF, CRT, CBV—Fémina. 
CHGB—Méli-mélo.
CHDN—D'imprévu.
CHDT—Hollywood Brevetie*. 
CHRC—Avis Divers.
CJBR—Voir CBF 
CKAC—Des événements so­

ciaux.
CKCH—Voir CBF 
CKCV—De dilettante
0 1.30
CBF. CBJ. CBV — Intermède 

musical.
CHGB—Musique de danse. 
CHDN—D’Heure anglaise. 
CHDT—Chansonnettes 
CHRC—Souhaits de bonne 

fête et nouvelles.
CJBR—Fragments d’opéret­

tes.
CK AC—Symphonette.
CKCH—Heure de la danse. 
CKCV—Roméo Molsan.
0 4.45
CBF. CBJ CBV'—Nouvelles 

de la BBC (NBC).
CHGB—Musique de danse. 
CHDN—D’heure anglaise. 
CHDP—Nouvelles — Chan­

sons françaises.
CHDT—Voir CBF 
CHRC—Avis de décès 
CJRR—Variétés.
CKAC—D’Heure du thé. 
CKCH—Heure de la danse. 
CKCV—Sentier musical.
0 5.00
CBF CRJ. CBV—Nouvelle» 

de la BBC (CBC).
CHGB—Heure du thé 
CHDN—D’heure anglaise 
CHDP— Cocktail Capers.
CHI. T—Voir CBF 
CH RC—Questionnaire,
CJBR—Variétés.
CKAC—Questionnaire. »
CKCH—Thé pour deux. 
CKCV—Avis de décès.
0 3.15
CBF, CBJ. CBV — Version 

française des nouvelles de 
la BBC.

CHGB—Heure du thé.
CHDN—D’heure anglaise. 
CHDP—Radio-spécial. 
CHDT—Diction. Mile C. 

D’Abbé.
CHRC—Paris sur l’onde. 
CJBR—Voir CBF 
CKAC—Mélodies rythmées. 
CKCH—Thé pour deux. 
CKCV’—L'oncle lean.
0 5.30
CBF—Chronique sur les pro­

grammes de la soirée.
CHJ. CBV—Musique enregis­

trée.
CHGB— Heure du thé. 
CHDN—Les mondanités. 
CHDP—Radio-Spécial.
CHDT—Virginia Fair.
CHRC—<0né-Rcvue 
C J B R—I n termèd e.
CK AC—Rue Principale. 
CKCH—Programme des en­

fants.
CKCV—L’oncle Jean.
0 5.45
CRF CHJ, CBV—Cotes de la

Bourse.
CHGB—Heure du thé. 
CHDN—Variétés.
CHDP—Radio-Spécial 
CHDT—Voir CBF.
CHRC—Concours de Noël. 
CJBR—Intermède.
CKAC—Sans commentaire. 
CKCH—L’Heure du crépus­

cule.
CKCV—Programme du 

Foyer.

SOIR *
0 0.00
CBF, CBV— Les plus beaux 

disques.
CBJ—Intermède musical. 
CHGB—Au Foyer 
CHDN—Souper musical. 
CHDP—Méli-mélo 
CHDT—Twilight Hour 
CHRC—Nouvelles et varié­

tés.
CJBR—Variétés.

CKAC—Mélodies à l’orgue. 
CKCH—D’Heure du crépus­

cule.
CKCV—Nouvelles et tangos.
0 0.15
CBF. CBV—Les plus beaux 

disques.
CBJ—Emission commerciale. 
CHGB—Le Père Noël.
CHDN—Souper musical.
CHDP—Radio-Journal.
CHDT—Twilight Hour.
CHRC—Des mélodies du soir 
CJ BR—Radio-journal.
CKAC—A Montmartre.
CKCH—O. Barrette et se» 

chanson».
CKCV—Musique du souper.
0 0.30
CBF. CBJ. CBV — Radio- 

Journal.
CHGB—Gaieté parisienne. 
CHDN— D»; cinéma.
CHDP—Musique sur deman­

de.
Plil.T—News CBC).
CHRC—M-lodies du soir. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Jamais de la vie. 
CKCH-Variétés.
CKCV—Dans i’artic.
0 0.45
CBF—Non, mais ça s'peut-y? 
CBJ, CBV — Radio-Journal 

(anglais).
CHGB—Gaieté parisienne. 
CHDN—Variétés semt-classi­

ques.
CHDP—Radio-annuaire. 
CHDT—Twilight Hour.
CHRC—Causerie sportive.

Maurice Dcscareau.
CJRR—Orgue populaire.
CKAC—Nouvelles de chez 

nous avec Alh. Duquesne. 
CKCH—Variétés.
CKCV—Variétés.
0 7.00
CBF, PBJ. CBV—La Pension 

Velder. sketch de Robert 
Choquette.

CHGB—Danses canadiennes. 
CHDN—Les grands succès de 

la chanson. - 
PH DT’—Radio-annuaire.
CHDT—L’heure du crépus­

cule.
CHRC—I.a Chanson de Paris 
CJBR—Valses.
CKAC—Arnos'n Andy (CBS). 
CKCH—Variétés.
CKCV-Avant le théâtre.
0 7.15
CBE, CBJ, CBV—La Noël 

au Canada.
CHGB—Tour de Valse.
CHDN—Les grands succès 

de la chanson.
CHDP—Radio-annuaire. 
CHDT—Twilight Hour.
CHRC—Au cabaret dansant. 
CJBR—Ovila Dégaré et ses 

bout-en-train.
CKAC—Light up and Listen 

Club.
CKCH—Variétés 
CK P.V—Nouvelles
0 7.30
CBF, CBJ, CBV—Des ménes­

trels du Québec avec Eu­
gène Dalgneault.

CHGB—Croisières ai­
de la culture.

CHDN—Mme Tilda J.
dan, pianiste.

CHDP—Maman Diette. 
CHLT—Sherbrooke en 

rade.
CHRC—Moment mélodique. 
CJRR—Voir CBF.
CKAC—Nazalre et Barnabê. 
C'-PTf—Variétés.
CKCV—Paul Détnurneau.
0 7.45
CBF. CBJ CBV—Un homme 

et son péché (sketch). 
CHGB—Cro’sière 
CHDN—Mme Tilda 

dan.
CHRP—-Mon oncle 
CHDT—Causerie.
("HT.T— Sherbrooke 

rade.
. CH RC—Oroh. de concert 

CJBR—Voir 'RF 
CK VC—T.e don Juan de la 

chanson—Jean Dalonde et 
Jean Forget.

CKCH—Variété*
CKCV—Envoi musical 
0 s on
CBF. PBJ CBV—C’est la vie. 

SOUS la direction de Paul 
1.anglais

CHOU—Croisière.
(TI V—Des Ondes joyeuses.
CIIDP—T.es gaietés du di­

manche
CHDT—Sherbrooke en Pa­

rade.
CHRP Restaurant de la 

Gaieté.
CJBR —Voir PDF 
CKAC—Voir CBF.
CKCH—A être communiqué. 
CKCV—Variétés
0 8.15
CBF, CBJ. CBV—C’est la vie 
CHGB—Crois‘ère.
CHDN—Des Onde* joyeuses. 
CHDR—Orchestre de danse. 
CHDT— Sherbrooke en Pa­

rade.
CHRC—Restaurant de la

Gaieté.
CJBR—Voir CBF 
CKAC—Voir CBF.
CKCH—A être communiqué 
CKCV—Variété*
CRF*CBJ. CBV — Petite 

«vmphonie (MBS)
CH' 'B—Reginald Dixon, a 

l'orgue.
CHDN—Danse-O-Msnle. 
CHDP—Hndlo-comédle. 
CHI.T—From Halifax (CBC) 
CHRC—Voir CKAC. 
c.l RR—Voir CBF.
CKAC—Jean Forget, pia- 

n’«te.
CKCH—Voir CKAC.
CKCV—Trésor de Mère 

Mtchu
0 8.45
CBF. CBJ. CBV — Petite 

symphonie (MBS).
CHGB—Nouvelle» — Jacques 

Raymond.
CHRN—Danse-O-Manle. 
CHDP—Radio-comédie.
CHDT—From Halifax (CBC).

pays

Jor-

Pa-

J. Jor-

Pa-

pay» d®

Foyer.
danse.

CHRC—Voir CKAC.
CJRR—Voir CBF.
CKAC—Trio Je concert. 
CKCH—Voir CKAC.
CKCV—Les grands succès.
0 11.00
CBF—D'Heure de la Valse 
CRJ. CBV—Pages choisies. 
CHGB—Au concert.
CHLN—Voyage au paya de 

la musique.
CHDP—Pianiste du Foyer. 
CHI.T—Dance Music.
CHRC—Voir CKAC 
CJRR—A communiquer. 
CKAC—D’Heure de» vedette» 

Woodhouse avec Jacques 
Gérard. Juliette Béliveau, 
Rolland Bédard, Maurice 
Mierte sou orchestre et le 
septuor

CKCH—Pages choisies. 
CKCV—Mélomanies 
0 0.15
CRF—D’heure de la valse
CRJ. CBV—Page» choisies. 
CHG15—Au concert.
CHDN—Voyage au 

la musique.
CHDP—Pianiste du 
CHI.T—Musique de
CHRC—Voir CKAC.
CJRR—A communiquer.
CKAC—L’heure des v det-

tes.
CKCH—HAtel Interprovin-

e'nl.
CKCV—Mélomanies 
0 0.30
CRF, CRJ, CRV—Les En­

fants A Bethléem.
CHGB—Danelng Hall of the 

Air
CHDN—Musique de concert 
CHRP—Orchestre de dansa. 
CHI.T—Symphonie moderne 

(CBC).
CH RC—Voir CK AC.
CJBR—A communiquer.
CKAC—D'heure des vedet­

tes
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Orchestre de dans#.
O 0.45
CRF. CHJ, CRV—Des En­

fants A Bethléem.
CHGB—Dancing Hal! do 

l'air.
CHDN—Musique de concert. 
CHDP—Orchestre de danse. 
CHDT—Modem symphony 

(CBC).
CHRC—Voir CKAC 
C.mn—A communiquer.
CKAC—L’heure des vedet­

tes.
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Orchestre de danse. 
0 10.(Kl
CRF. CBJ. CBV—T.es En­

fants A Bethléem.
CHGB—A communiquer.
( 'HRN—Nouvelles 
CHDT’—Voua plaire et voua 

divertir.
CHI.T—Voir CRF.
CHRC—Programme de choix 
CJBR—Voir CRM.
CKAC—A choisir.
CKCH—A être communique. 
CKCV—Orchestre de danse. 
0 10.13
CBF, CBJ, CBV—Des En­

fants A Bethléem.
CHGB—A communiquer. 
CHDN—Echo d'Hawaï 
CHRP—Vous plaire et vou» 

divertir.
CHDT—Voir CBF.
CHRC—D’Orgue du Rêve. 
CJRR—Voir CBK 
CKAC—De restaurant 

Alouette
CK> ’H—A êt. e eommunlqué. 
CKCV—Orchestre de danse.
0 10.30
CBF. CBJ. CBV—Mon métier. 
CHG B—-Orohest re.
CHDN—Sophist ira. ed Swing. 
CHRP—Or-hestre de danse. 
CHDT—Causerie.
CHRC—WHI Rodrigue et 

son orchestre.
PT BR—Voir CBF
CKAC—Radio - Actualité».

Jean Nolin.
CKCH—Mou métier 
CKCV—Nouvelles.
0 in.ts
CBF—Orchestre de 8 Her- 

sen Horin.
CRD CBV—Orchestre de Don 

Turner.
CHGB—Orchestre.
CHDN—Sophisticated Swing. 
CHRP—Orchestre de danse. 
CHI.T—Voir CBF.
CHRC—Wtll Rodrigue et 

son orchestre 
CJHR—Voir ClîF.
CKAC—Reyes et son orches­

tre.
CKCH—Voir CBF 
CKCV—Musical.
0 ( l 00
CRF. CBJ. CBV—Radio - 

J ournal.
CHGB—O Canada Ferme­

ture.
CHI.T—Nouvelles (CRC). 
CHRC—Reporter de l’air.
C.) RR—Voir C If F
CKAC—Alio, a ! ! o. les sport».

avec Bill Bros-eatl. 
CKCH—Voir CRF 
CKCV—Voir CBF 
0 (1.15
CRF—Orchestre de hanse 
CPI CRV—Nouvelles (an­

glaises).
CHI.T—Star Dust (CBC) 
CHRC—Musique de concert. 
CKAC—Orchestre de dans® 
CKCH—Nouvelles 
CKCV—Ensemble 

cert,
0 11.30
CRF. CRJ. ('BV 

de darse (NBC)
CHDT—Woodhouse et Haw- 
kin*. comédiens (CHC) 

CHRC—Choeur nègie 
ce tC—Orchestre de danse 
0 11.43
CBF. CBJ. CBV—Orch- -tre 

de danse (NBC).
CHDT—Woodhouse et Haw­

kins. comédiens (CBC) 
CHPC—Classique 

derne.
CK \C—Orchestre
0 12.00
CKAC—Orchestre 

(CBS) Jusqu’à

snort Ive».
eon-

-Orchestr#

à la mo­

de dans*

de danse 
1 heure.
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PROGRAMMES COMPLETS DES POSTES FRANÇAIS DE LA PROVINCE DE QUÉBEC

MATIN
f»HRC—La parade matinale. 

CK AO—Mélodies rythmées.
« 7.4.1
OUI.T—Prière du matin. 
CHltC—L’or true du matin. 
CJBR—Prière du matin. 
OKAO—Mélodies rythmées. 
OKi'H—Prière du matin. 
CKCV—Nouvelle».
• 8.00
CPF, CRJ, CBV—Radio - 

Journal.
CHI.N—Radio - Club.
CH LP—Chansons françaises. 
OUI.T—News (CBC).
CH RC—Nouvelles.
CJBR—Voir ORF.
CK AO—Variétés Métropoli­

taines.
OKOH—Voir CBF.
CKCV—L'horloge musicale.
• S. 15
CBF, OBJ. ORV—Songs for 

Saturday (NBC).
CHI.N—Variétés.
CHLP—Réveil - matin musi­

cal.
CIILT—Songs for Saturday. 
CHRC—Prière du matin.
CJ BR—Bonjour.
CKAC—Variétés Métropoli­

taines.
OKOH—Morning Prayer. 
CKCV—L'horloge musicale.
• 8.30
CBF. OBJ, CBV—Dick Lel- 

bert, organiste (NBC). 
CHGB—Prière du matin. 
CHI.N—Variétés.
CHLP—Réveille - Matin mu­

sical, avec Marcel et Ro­
méo.

CHLT—Morn'ng devotions. 
CHRC—Le Club du Cou-cou. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Voisinons, avec Hen­

ri Letondal.
CKOH—-Voir CBF.
CKCV—L’horloge musicale.
• 8.45
CBF. CBJ. CBV-I.e quart 

dheure de .:.
CHGB—Gaieté matinale. 
CHI.N—Variétés.
CHLP—Réveille - Matin mu­

sical.
CHLT—Old time music.
CHRC—Le Club Cou-cou. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Voisinons 
C'Ki'H—Morning Melodies. 
CKCV—L'horloge musicale.
• 1MK)
CBF, CBJ. CBV—Texas Jim 

Robertson, baryton.
CHGB—Gaieté matinale. 
CHI.N—Le coin de la femme. 
CHLP—Vos refrains préfé­

rés.
CHLT—La Ruche ménagère. 
CHRC—Le Club du Cou-cou. 
CJBR—Ma rehes.
CK Ai '—Voisinons.
CKi’H—Voir CBF.
CKCV—Club d’économies.
• 0.15
CBF, CBJ. CBV—L’orchestre 

de Norman Cloutier (NBC). 
CHGB—Reginald Dixon à

l'orgue.
CHI.N—Le coin de la femme. 
CHLP—Vu» refrains préfé­

rés.
CH!.T—La Ruche ménagère. 
CHRC—Le Club du Cou-cou. 
CJBR—Marches.
( KAC—Voisinons.
CK ’H—Voir CBF.
CKCV—Club d'économies.
• 0.30
CBF. CBJ. CBV—L’orchestre 

de Norman Cloutier (NBC). 
CHGB—A l'orgue.
CHl.N—Le coin de la femme. 
CHLP—o rchestre de Bill 

Roberts.
CHLT—La Ruche ménagère. 
CP RC—Le Club du Cou-cou. 
CJBR—Vos préférés.
CKAC—Nouvelles, avec Fer­

dinand Blondi.
OKI '1 £—Nouvelles.
CKCV—Club d’économies.
• 0.4.1
CBF. CBJ, CBV—Quatuor 

vocal (NBC).
CHGB—La Chanson fran­

çaise. *
CHI.N—I.e coin de la femme. 
CHLP—Extraits d opéra. 
CHLT—La Ruche ménagère. 
CHRC—I.e Club du Cou-cou. 
CJBR—Vos préférés.
CKAC—Sons of the Pioneers. 
CKCH—Chansonnettes.
CKCV—Club d'économies.
• 10.110
CBF. CBJ, CBV—Le Trio 

Ross (NBC).
CHGB—Vos préférés.
CHI.N—Demandes spéciales 
CHLP—Louis Betancourt et 

orchestre.
CHLT—Ross Trio.
CHKO—Musique de concert 
CJBR—Vos préférés.
CKAC—Assoc, can.-française 

des aveugles.
CKCH—Panneau - réclame. 
CKCV—Club d’économies.
• 10.1.1
CBF. CBJ, CBV—Uakov et 

son orchestre 
CHGB—Vos préférés.
CHI.N—Radio-Vocabulaire. 
CHLP—Comédies musicales. 
CHLT—Polly Flinders cook­

ing lessons.
CH RC—Nouvelles.
CJBR—Vos préférés.
Ch/lf—Knsemble à cordes 

(CBS). *
CKCH—Panneau - réclame. 
CKCV—Violon classique.
• 10.30
CBF, CBJ, CBV—Tlo vocal 

(NBC).
CHGB—Pills et Tabit.
CHI.N—Demandes spéciales. 
CHLP—Emission consacrée

aux malades.
CHLT—Charistlers.
CH RC—Tangos et Rumbas. 
CJBR—Vos préférés.
CKAC—Hill-Billies (CBS). 
CKCH—Panneau - réclame. 
CKCV—Au music hall.
• 10.45
CBF. CBJ. CFTV—Dance pa­

rade (CBC).
CHGB Musique russe.. 
CHI.N—Demandes spéciales. 
CHLP—Emission des mala­

des.
CHI.T—Charistiers. •
CHRC—Chansons de cowr- 

boy.
CJBR—Vos préférés.
CKAC— Hlll-Billies (CBS). 
CKCH—Panneau - réclame. 
CKCV—Badinage.
• 11.00
CBF. CBJ, CBV'—Orchestre 

de Norman Cloutier 
(NBC)

CHGB—Votre courrier.
CHI.N—Gaietés matinales. 
CHLP—Variétés.
CHLT—Norman Cloutier et 

son orchestre.
ClIKC—Variétés musicales. 
CJBR—Disques pour tous. 
CKAC—Orch. symphonique 

(CBS).
CKCH—Nos eélébritês.
CKCV—Diversités.
• 11.15
CBF. CBJ. CBV7—Orchestre 

de Norman Cloutier.
CHGB—Votre courrier.
CHLN—Gaietés matinales» 
CHLP—Orchestre musette 
CHLT—Norman Cloutier et 

son orchestre.
CHRC—Succès d’hier.
CJBR—Disques pour tous. 
CKAC—Orch. symphonique. 
CKCH—Nos célébrités.
CKCV—Variétés.
• 11.30
CBF. CBJ. CBV—Musique 

symphonique.
CHGB—Votre courrier.
CHI.N—En cuisinant.
CHLP—Assoc. cafl.-française 

des aveugles.
CHLT—Chansonnettes.
CHRC—Le piano moderne. 
CJBR—La demi-heure sym­

phonique.
CKAC—Orch. symphonique. 
CKCH—Musique pour tous. 
CKCV—Lequel, préférez- 

vous.
• 11.45
CBF, CBJ. CBV—Musique 

symphonique.
CHGB—Votre courrier. 
CHLN—Avant midi.
CHLP—A Vienne.
CHLT—Chansonnettes.
CHRC—Votre valse, mada­

me. ,
CJBR—T,a demi-heure sym­

phonique.
CKAC—Orch. symphonique. 
CKCH—Musique pour tous. 
CKCV—Grands chanteurs.

APRÈS-MIDI
• 12.00
CBF, CBJ, CBV—Le réveil 

rural.
CHGB—Dîner dansant 
CHLN—Au bal musette. 
CHLP—L’heure féminine. 
CHLT—Heure ensoleillée. 
CHRC—Sur les rives du Da­
nube.

CJBR—Voir CBF.
CKAC—Allons. c’est pari­

sien.
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Midi musical.
• 12.15
CBF. CBV7—A communiquer. 
CBJ—Intermède.
CHGB—Radio-Journal.
CHLN—Salade musicale. 
CHLP—L’heure féminine. 
CHLT—Heure ensoleillée.

’ CHRC—Musique de danse. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Cocktail musical. 
CKCH—Musique de déjeu­

ner.
CKCV—Musique du diner.
• 12.30
CBF. CBJ, CBV—R a d 1 O - 

Journal.
CHGB-—-Chantons avec Paris. 
CHLN—Musique de dîner. 
CHLP—L'Heure féminine. 
CHI.T—News (CBC).
CHRC—Chanson de Paris. 
CJBR—N o u v e 1 1 e s Trans­

ita dio.
CKAC—Parade du midi. 
CKCH—Variétés.
CKCV—Histoires musicales.
• 12.45
CBF—Le trio Al Gilbert. 
CBJ. CBV—Nouvelles en an­

glais
CHGB—Chantons avec Paris. 
CHLN—Musique du dîner. 
CHLP—Variétés.
CHI.T—Sunshine Hour.
CHRC—Variétés musicales. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Variétés internatio­

nales.
CKCH—Nouvelles.
CKCV—La guinguette.
• 1.00
CBF. CBJ, CBV—Henry Russe 

et son orchestre (NBC). 
(NBC).

CHGB—Montavinl et orches­
tre

CHI.N—Un p’tlt air.
CHLP—L'Heure féminine. 
CHI.T—Farmer's Hour.
CHKC—Radio -Journal.
CJ HR—Voir CBF.
CKAC—Cours de la Bourse. 
CKCH—Voir CP F.
CKCV—Nouvelles.
• 1.15
CBF. CBJ, CBV—Cotes de ls 

Bourse.
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TABLEAU 1»ES POSTES
Lettre»
d'appel
CBF
CBJ
CBV
CFC F
CHGB
CH LN
CH NC
CHLP
CHLT
CHRC
CKRN
CJBR
CKAC
CKCH
CKCV

CHGB—Iairry 
CHLN—Les plus belles vol* 

du monde.
CHLP—I.'Heure féminine. 
CHI.T—Voir CBF.
CHRC—Nouveautés musi­

cales.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Nouvelles avec Gé­

rard Delage.
CKCH—A être communiqué. 
CKCV—Variétés.
• 1.30
CBF" CBJ. CBV—T h r e s 

Quarter time (NBC). 
CHGB—Chants anglais. 
CHLN—Les plus belles voix 

du monde
CHIjP—L Heure féminine. 
CHLT—Heure de Magog 
CHRC—Les demandes spé­

ciales.
CJBR—Fragments d'opéra. 
CKAC—Le Monde féminin. 
CKCH—Voir CBF.
CKGV—Croisière musicale.
• 1.45
CBF, CBJ. CBV—Métropoli­

tain Upera House.
CHGB—J. Crawford à 

l'Orgue.
CHLN—Faris et ses chan­

sons.
CHLP—I.'Heure féminine. 
CHLT—Voir CBF.
CHRC—I.es demandes spé­

ciales.
CJBR—Fragments d’opéra. 
CKAC—Ligue d'hygiène du 

Canada.
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Croisière musical*.
• 2.00

CBF. CBJ. CBV—Opéra. 
CHGB—Votre courrier.
CHLN—I.’Heure récréative. 
CHI.P—P o è m e s symphoni­

ques.
CHLT—Voir CBF
CHRC—Variétés musicales.
CJBR—Voir CBF.

CKAC—Follies (CBS). 
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Orgue varié.
• 2.15
CBF. CBJ. CBV—Opéra. 
CHGB—Votre courrier.
CHLN—L'Heure récréative. 
CHLP—P o è m e s symphoni­

ques
CHLT—Voir CBF.
CHRC—I.es demandes spé-
C./hR—Voir CBF.
CKAC—Follies (CBS). 
CKCH—Voir CBF.
CKCV—L’Almanach.
• 2.30
CBF. CBJ. CBV—Opéra. 
CHGB—Votre courrier.
CHLN—L'Heure récréative. 
CHI.T—Voir CBF.
CHRC—Les demandes spé­

ciales.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Mélodies du Baron 

Elliott.
(CBS).

CKCH—Voir CBF.
CKCV—Le gong mystérieux,
• 2.45
CBF. CBJ. CBV—Opéra. 
CHGB—Votre courrier.
CHI.N—L’Heure récréative. 
CHLT—London calling.
CHRC—irfs demandes spé­

ciales.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Causerie agricole 
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Le gong r^ystêrleux.
• 3.00
CBF. CBJ. CBV—Opéra. 
CHGB—Votre courrier.
CITLN—Pour le dilettante. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Musique de chambre. 

(CBS).
CHLT—Variétés 
CHRC—Les demandes spé­

ciales
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Le gong mystérieux.
• 3.15
CBF. CBJ. CBV—Opéra. 
CHGB—Votre courrier.
CHLN—Pour le dilettante. 
CHLT—Variétés.
CHRC—Les demandes gpâ. 

claies.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Concert (CBS). 
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Le gong mystérieux.
• 3.30
CBF. CBJ. CBV—Opéra. 
CHGB—Votre courrier.
CHLN—Notre album.
CHLT—La Tribune, Il y a 

25 ans.
CHRC—Les demandes spé­

ciales
CJ HH—Voir CBF.
CKAC—Concert (CBS). 
CKCH—Voir CBF 
CKCV—L’arc-en-ciel.

Ville fleura*
I.omcueur 

«Ton «le»
Montréal CBC 910
Chicoutimi CUC 1120
Quebec CBC 950
Montréal NBC (bleu) 600
Ste-Anne de la Pocatièi e 1200
Trois-Rivières 1)20
Nt'W Carlial® 1420
Montréal 1120
Sherbrooke CBC 610
Québec
Itouyn CBC

6»0

R in ouskl CBC 1030
Montréal CBS 730
Hui! CBC 1210
Québeo 1310

Adler. • 3.45

SOIR

CBF CBJ. CJJV—Opéra. 
CHGB—Votre courrier.
CHI.N—Notre album.
CH LJ*—Ceux qui n’y sont 

plus.
CHKC—Dmandee spécial*. 
CJBR—Voir CBF.
CK VC—Concert (CBS). 
CKCH—Voir CBF.
CKCV—L'arc-en-ciel
• 4.0»
CBF. CBJ. CBV—Opéra. 
CHBG—Méli-mélo.
CHLN—L’imprévu.
CHLT—Dancing party. 
CHltC—Dmandee spécial*. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Bob Connolly et soa 

orchestre.
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Le dilettante.
CHRC—Pour les malade*.
• 4.15
CBF. CBJ. CBV—Opéra. 
CHGB—Méli-mélo.
CHLN—L'imprévu.
CHI.T—Dancing party.
CHRC—Avis divers.
CJBR—Voir CBF.
CKCH—Voir CBF.
CKAC—Evénements sociaux. 
CKCV—Le dilettante.
• 4.3»*
CBF. CBJ, CBV—Opéra. 
CHGB—Grand oncle Jacques. 
CHLN—I.'Heure anglaise. 
CHLT—Variétés.
CHRC—Nouvelles.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Orchestre de dans*. 
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Variétés.
• 4.45
CBF. CBJ. CBV—Opéra. 
CHGB—Grand oncle Jacques. 
CHLN—L’heure anglaise. 
CHLP—Nouvelles — Chan­

sons françaises.
CHLT—Chansonnettes.
CHRC—Avis de décès.
CJBR -Variétés.
CKAC—Orchestre de dans*. 
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Variétés.
• 5.00
CBF, CBJ, CBV—R e g g | * 

Child et son orchestra 
(NBC).

CHGH—Cocktail musical. 
CHLN—L'heure anglaisa. 
CHLP—Le thé dansant. 
CHI.T—Polly Flinder’B pro­

gram.
CHRC—Le thé dansant.
CJ BR — Variétés.
CKAC—L Heure du thé. 
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Avis de décès.
• 5.15
CBF, CBJ, CBV — Orchestre 

de danse (NBC)
CHGB—Cocktail musical. 
CHLN—L’heure anglaise. 
CHLP—Radio - Spécial. 
CHLT—Polly Flinder s pro­

gram.
CHRC—Cocktail musical. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Orch. de concert 

(CBS).
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Le thé de 5 heure*.
• 5.3»
CBF. CBJ, CBV — Orchestr»

de dan.se.
CHGB—Cocktail musical. 
CHIJS'—Le* mondanités. 
CHLP—Radio-spécial.
CHLT—From Hollywood to­

day, (CBC).
CHRC—Ciné - Revue.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Orchestre de dans# 
CKCH—Programme d’en­

fants.
CKCV—Théâtre Cambrai.
• 5.45
CBF. CBJ, CBV —Orchestr* 

de danse.
CHGB—La botte à musique. 
CHLN—Variétés.
CHI.P—Radio-spécISiL 
CHLT—Voir CBF. 
é’HRC—Variétés musicale*.. 
CJBR—Intermède.
CKAC—Orchestre de dans* 
CKCH—L'heure du crépus­

cule.
CKCV—Timbrologie.

• fl.00

CBF. CBJ. CBV — Orchestra
de danse.

CHGB—Crépuscule.
CHI.N—Musique du souper. 
CHI.P—Méli-mélo.
CHLT—Twilight Hour. 
CHRC—Nouvelles et varié­

tés
CJBR—Variétés.
CKAC—Mélodies à l’orgu*.

CKCH—L’heure du crépus­
cule.

CKCV—Nouvelles *t tango*
• 6.15
CBF, CBJ, CBV—Orohestr# 

de danse.
CHGB—I.e Père Noël.
CHLN—Musique du souper. 
CHLP—Méli-mélo.
CHLT—Heure du crépus­

cule.
CHRC—Et jeunesse se 

passe...
CJ BR—Radio-journal.
CKAC—Causerie du progrè». 

civique.
CKCH—Heur* du crépus­

cule.
CKCV—Musique du souper.
• 0.30
CBF. CBJ, CBV — Radio- 

journal.
CHGB—La gaieté parisienne. 
CHLN—Le cinéma.
CHLP—Radio-annuaire. 
CHLT—News (CBC).
CHRC—Variétés musicales. 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Orchestre Ralph 

Martin.
CKCII—Variétés.
CKCV—Dans l'artic.
• 0.45
CBF—S o u t h western Sere­

nade.
CBJ—Emission commercial* 
CBV—Radio-Journal (an­

glais).
CHGB—La gaieté parisienne. 
CHLN—Ovila Léaré et ses 

Bout-en-train.
CHLP—Radio-annuaire.
CHLT—Ovila Légaré et ses 

bout-en-train.
CH UC—Causerie sportive—• 

Maurice Descareau.
CJBR—Orgue populaire. 
CKAC—Nouvelles de chez 

nous avec Alb. Duquesne. 
CKCH—Variétés.
CKCV—Piano populaire.
• 7.00
CBF. CBJ CBV—A la ma­

nière de Mclver (CBC). 
CHGB—Danses canadiennes. 
CHLN—Propagande léthur- 

gique.
CHLP—Radio-Annuaire. 
CHI.T—Variétés.
CHRC—Causerie.
CJBR—Variétés.
CKAC—Quizz Club.
CKCH—Ovila Legarê et ses 

bout-en-train.
CKCV—Variétés
• 7.15
CBF, CBJ CBV—A la ma­

nière de Mclver (CBC). 
CHGB—Erna Sack.
CHLN—Mélodies populaire* 

au piano.
CHLP—Radio-Annuaire. 
CHLT—Log Cabin Boys. 
CHRC—Causerie.
CJBR—Les tziganes.
CKAC—Quizz Club.
CKCH—Variétés.
CKCV—Nouvelles.
• 7-30
CBF'. CBJ, CBV—Russel et 

Guilaroff, painlstes.
CHGB—I.es chanteuses d* 

la Colombière.
CHLN—Passe-temps.
CHLP—Wm Eckstein, pla­

niste.
CHLT—Voir CBF.
CHRC—The straw 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Trio de concert. 
CKCH—Variétés.
CKCV—Le médecin musical.
• 7.45
CBF. CBJ, CBV—Causerie. 
CHGB—S.monne F'ilion et 

son violon.
CHLN—Variétés vocale*. 
CHLP—Jacqueline Bernard

et ses chansons.
CHLT—The White Jacket 

Boys.
CHRC—Autour de l'Arbre

de Noël.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Commentateur. 
CKCH—Variétés.
CKCV—Accord iana.
• 8.00
CBF, CBJ. CBV—Arthur 

Phillip, baryton..
CHGB—Musique de concert. 
CHI.N—Le s ondes Joyeuses. 
CH LP—Radio-Pet It-Monde. 
CHI.T—Tunesmith.
CHRC—Orchestre de con­

cert.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Thérèse I.enoir, pla­

niste.
CKCH —Saint-Jean-Baptiste. 
CKCV—Interview sur la rue.
• 8.15
CBF, CBJ, CBV—Trio Al 

Gilbert.
CHGB—Musique de concert. 
CHI.N—Les ondes Joyeuse*. 
CH LF’—Radio-pet it-monde. 
CHLT—Danse.
CHRC—Orchestre de con­

cert.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Don Turner et son 

orchestre.
CKCH—Saint-Jean -Baptiste. 
CKCV—Interview sur la rue.
• 8.30
CBF', CBJ,CBV—Concert d«* 

Iles Hawaii.
CHGB—Ouellet et son vio­

lon.
CHLN—Danse-O-Manie. 
CHLP—Studio.
CHI.T—Les Joyeux compa­

gnons.
CHRC—L’album populaire. 
CJBR—Voir O B F.
CK AC—Orchestr* Wayne

King (CBS).
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Les joyeux Québé- 

quois.
• 8.4.1
CBF, CBJ, CBV—Concert de* 

Iles Hawaï.
CHGB—Nouvelles — Jac- 

qu -s Raymond 
CHLN—Danse-O Manie.
CHLP—LtJa Cavaliers de la

Salie.

pushers.
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CH LP—Studio.
CHRC—I, album populaire. 
CJBR—Voir CBF.
CK AC—Orchestre AVayn* 

King (CBS).
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Les joyeux Québee- 

quois.
• 0.00
CBF'. CRJ, CBV—Fantaisie 

musicale, sous la direction 
de Robert Talbot (CBC) 

CHGH—Dancing Hall de
l’Air.

CHLN—Voyage au pay* ds 
la musique.

CHI.P—Gilbert Hill, pianiste. 
CHLT—Sherbrooke à Bostuu^ 
CHRC—Les Montagnards 

lauren tiens.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Souvenirs de 

Théâtre.
CKCH—Voir CBF'.
CKCV—Oscar Paquet.
• 0.1.1
CBF. CBJ, CBV—Fantatsl* 

m usicale.
CFIGIî—Dancing Hall d* 

l’Air.
CHLN—Voyage au pays d* 

musique.
CHLP—Gilbert Hill, pianiste. 
CHI.T—Sherbrooke à Boston, 
CHRC—I.es Montagnards

laurentiens.
CJBR—Vo.r CBF'.
CKAC—Souvenirs de 
. Théâtre.
t^KCH—HAtel Interprovin­

cial.
CKCV—Swing Master.
• 0.3»
CBF'. CBJ. CBV—R a d | o .

Théâtre. •
CHG B—Orchestre.
CHLN—Musique de concert. 
CHI.P—Orchestre de dans*» 
CHI.T—Symphonie (CBC). 
CFI RC—Les mélodies qu'ox 

aime.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—A'oiutes de rêve. 
CKCH—Voir CBF.
CKCV—Læ salit de bal.
• 0.4.1
CBF, CBJ, CBV—R a d I o « 

Théâtre.
CHGB—Orchestre.
CHLN—Musique de concert. 
CHLP—Orchestre de dans** 
CHLT—Symphonie (CBC) 
CHRC—lies mélodies qu'on 

aime.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Julio Reyes et son 

orchestre.
CKCH—Voir CBF.
CKCV—La salle de baJ.
• 10.0»!
CBF, CBJ. CBV—Orchestr* 

symphonique de (NBC) 
sous la direction de Désiré 
Defauw.

CHGB—A être annoncé. 
CHLN—Nouvelle*.
CHLP—F’etite musicale. 
CHI.T—London calling. 
CHRC—Au F’oyer.
CJBR—I.e« mélodie* du soir. 
CKAC—Julio Reyes et son 

orchestre.
CKCH—Voir CBF.
CKCH—La salle de bal.
• 10.15
CBF'. CBJ, CBV—Orchestr* 
CHOR—A être annoncé. 
CHLN—Ray Bloch présent» 
CHLP—Petite musicale. 
CHI.T—London calling. 
CHRC—Au foyer.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—A choisir.
CKCH—Voir CBF.
CKCV—La salle de bal.
• 10.30
CBF', CBJ, CBV—Orchestr* 

de (NBC).
CHI.N—Sophisticated Swing, 
CHLP—Musique de danse. 
CHI.T—Orch. sy tnph unique. 
CHRC—Will Bodriguc et son 

orchestre.
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Radio actualités.

Jean Nolin.
CKOH—Voir CBF'.
CKCV—Nouvelles.
• 10.4.1
CBF', CBJ, CBV— Orchestr* 

de (NBC).
CHLN—Sophisticated Swing, 
CHLP—Orchestre de danse. 
CHI.T—Orch. symphonique. 
CHRC—Will Bodrlgue et son 

orchestre 
CJBR—Voir CBF.
CKAC—Alex Lajoie et orch. 
CKCH—Voir CBF'.
CKCV—Musical.
• 11.00
CBF’, CBJ. CBV—Orchestr* 

de (NBC).
CHI.T—Nouvelles (CBC).
CH RC—Nouvelles.
CJBR—Voir CBF'.
CKAC—Allô, allô, les sports 

avec Bill Brosse.au. 
CKCV—Voir CBF’.
• 11.1.1
CBF', CBJ, CBV—Orchestr* 

de (NBC).
CHLT—Star Dust (CBC). 
CHRC—Musique de concert. 
CJBR—O Canada — Ferme­

ture.
CK AC—Orchestre d* dans*. 
CKCV—Concert.
• 11.30
CBF'. CBJ. CBV—Orchestr* 

de danse.
CHLT—Del Courney’s or­

chestra.
CJBR—Danses.
CHRC—Quatuor vocal.
CKAC—Orchestre de dan**. 

(CBS).
• 11.4.1
CBF. CBJ, CBV—Radio- 

Journal.
CHI.T—Del Courney’* or­

chestra.
CJBR Radio-Journal.
CHRC—Danses moderne*. 
CKAC—Orchestr* de dons* 

(CRC).
• 12.00
CKAC—Orchestre de dans*, 

CBS), jusqu’à 1 heure.



C’est un immense plaisir pour 
moi, que de répondre aux lettres 
reçues. Cependant, je tiens à aver­
tir mes correspondants, que je ne 
donne aucune réponse en dehors 
du COURRIER. Mes gentils lec­
teurs doivent être indulgents car 
le courrier est volumineux et l’es­
pace restreint. — Merci !

Q. 1 — Pourriez-vous faire pa­
raître la photo d’Alain Gravel et 
celle de Roy Malouin T

t — Voules-vous me dire com­
ment s’appelle la femme de Roy 
Malouin T

3 — Qui est le plus vieil ingé­
nieur ô C H L P f

Une qui aime Alain Gravel.
R. 1 — Mai6 ces photographies 

ont déjà été publiées dans notre 
journal. Nous aurons sûrement le 
plaisir de les republier.

2 — Madame Roy Malouin s’ap­
pelle Cécile.

3 — C’est M. Fred Tembling.
★

Q. 1 — Pourriez-vous faire pa­
raître la photo de Al Michel t --

t — Aurons-nous le plaisir de 
voir la photo de Guy Bertrand 
•*Frédéric Gagnon” dans "Pension 
Velder" t

3 — Nous parlerez-vous bientôt 
de la gentille Olivette Thibault t 

M. SCHMIDT
R. 1 — Je ne vois pas l’utilité de 

faire publier cette photographie.
2 — Je l'espère bien ; car ce 

aérait faire plaisir à de nombreux
lecteurs.

3 — Nous aurons sûrement l’oc­
casion de parler de cette exquise 
personne. Au revoir !.. à bientôt, 
n'est-ce pas ? . .

★
Q. — M. Lucien Parizeau et M. 

Gérard Vlcminckx sont-ils la même 
personne f — Natacha B.

"Quelle est la plus belle femme 
du monde, répondez à la ronde. . . 
Mais c'est Natacha ! . . .” — Bon­
jour, jolie russe !

rènlcV Professeur Robert
Clairvoyaat. Voua dira les Ini­
tiale* du K»rç#n que voua aime* 
le plu* et de relui qui voua aime 
le mien*. Elu le approfondie aur 
lea i\rneinrala de mire deatlnée, 
ne queatioaae janiaia, ramène 
truuhiea dumoor comme d'n f foi­
re*. f ouaultntion de 1 à 10 h. p.m. 
Pour r-orreapondanre. ear oje/ en­
veloppe uffrunekie Ciel et -.~>c 
pour frai* d'écriture.

PROKBStSKI It IIOHKKT 
1.173 eat, .11 on I-H oy al. Montrénl

R- — Non. M. Lucien Parizeau 
et M. Gérard Vléminckx sont deux 
personnes bien différentes et bien 
distinctes.

★
Q- I — M. Léo Lesieur est-U 

marié t
2 — Faut-il être diplômé pour 

être artiste à la radio t
3 — Qui joue le rôle de Clémen­

tine, dans "La Famille Gauthier”.
Une qui vient pour la 1ère fois.
J’espère que ce ne sera pas la 

dernière. Je serai bien contente de 
vous relire.

R' 1 — Oui, Léo Lesieur est 
marié.

2 — Il est préférable, il me sem­
ble, d’avoir un certificat qui puisse 
attester les capacités d'un artiste.

3 — C’est Pierrette Alarie qui 
tient ce rôle dans "La Famille 
Gauthier”.

★
Q. 1 — Gui remplit le rôle du 

Dr Jean Langevin dans "Grande 
Soeur”f

2 — Appnrnit-il dans d'autres 
programmes f

3 — Qui rempli le rôle de Ninette 
et de Gisèle dans "Rue Princi­
pale” f — Solange la curieuse.

R. 1 — C’est François Lavigne 
qui est l’interprète du Dr Jean 
Langevin dans "Grande Soeur” ?

2 — Non, ma petite Solange.
3 — Ninette est interprétée par 

la charmante Marcelle Lefort. Ni­
cole Germain est la gracieuse in­
terprète de Gisèle.

★
Q. — J'aimerais, si la chose est 

possible, que vous m’envoyiez un 
portrait des artistes du programme 
"Ceux qu’on aime”.

Louise Roy
R. — Nous avons publié dans le 

numéro 9 du volume premier une 
photographie des interprètes du 
roman radiophonique "Ceux qu’on 
aime”. Si vous en désirez une copie, 
écrivez-nous. Joignez à votre lettre 
6 sous en timbres et vous recevrez 
par retour du courrier la copie 
demandée.

★
Q. 1 — Flavius Daniel est-il 

marié f Avec qui f
X — Serait-ce possible de voir sa 

photographie f
3 — Quand aurons-nous un in­

terview de lui f
Qui revient souvent au courrier
C’est gentil <fe revenir souvent 

au courrier. Cela prouve que vous 
êtes satisfait des réponses reçues. 
J’en suis ravi !...

Salon
“LA COQUETTE” £

Madame C Ducharme
Faites-vous lin devoir de visiter notre nouveau salon? 

Des opératrices expertes sont à votre service 
pour rehausser votre beauté naturelle.

Visitez les Salons “LA COQUETTE”
FItzroy 6255 

CLairval 1959
à Verdun: 3944 Wellington 

et dans l’est: 4833 Ste-Catherine est

L’OEUVRE DES MARIAGES 
CATHOLIQUES

Mesdames, Mesdemoiselles, Messieurs, désirez-vous 
vous marier? L’Oeuvre des Mariages Catholiques, 
située au No 1447, de la rue Ville-Marie, à Viauville, 
Montréal, tout près de la rue Sainte-Catherine, vous 
trouvera le mari ou la femme que vous désirez et 
dans des conditions de sérieuse discrétions, de 
confiance et de moralité les plus rigoureuses.

l'accueil qui vous y sera réservé sera 
tout de distinction et de courtoisie.

Téléphoner à CLairval 6875 pour prendre 
rendez-vous.

L« coût de l’inscription est de $3.00
Le bureau est ouvert de 2 à 5 heures p.m. le mercredi 

et dans la soirée de 7 à 9 heures.

R. 1 — Flavius Daniel est tou­
jours célibataire.

2 — Et pourquoi pas. Espérons 
qu’elle soit publiée bientôt.

3 — Le plus tôt sera le mieux, 
n'est-cc pas ? . . Ainsi nombre de 
lecteurs et surtout de lectrices 
seront satisfaits.

Restez-moi bien fidèle ! . . .
Merci !

★
Q 1 — Put est l’annonceur de 

CB F qui donne les nouvelles à 
e h. SG f

2 — Est-ce le même que celui 
de "Rue Principale” (j’aime beau­
coup sa voiæ) f

3 — Est-ce que Nicole Germain, 
Marcelle Landrcau et Mme Yves 
Bourassa est la même personne t

4 — Quel est le meilleur annon­
ceur à C B F T Votre avis s.v.p. f

Petite Blonde
R. 1 — C’est Marcel Ouimet.
2 — Oui, c'est bien la même per­

sonne. Vous avez raison, la voix de 
M. Ouimet est bien agréable.

3 — En effet. Ce n’est qu'une 
seule et même personne.

4 — Ma foi !... je ne sais pas. 
Je trouve tous les annonceurs très 
bien. Bonjour Blondinette. . . en- 
voyez-moi bientôt de vos nouvelles.

★
Q. 1 — Pourriez-vous me dire 

qui remplace Jacques dans "Grande 
Soeur” on dirait que ce n’est plus 
la même personne f

! — M. Guy Mouffette est-il 
marié f A qui t Depuis quand T

3 —1 Si non, donnez-moi son 
adresse si possible T

Petite Curieuse, Lili Rubis
R I — C'est Alfred Brunet qui 

remplace Bobby Forgues pour le 
rôle de Jacques Briand dans le 
radio-roman "Grande Soeur”.

2 — Mais Guy Mauffette n’est 
pas marié. . . heureusement !

3 — Vous pouvez lui écrire au 
poste C B F Radio-Canada, King 
Hall Building, Montréal.

*
Q 1 — Seriez-vous assez bon de 

me dire quel âge a Mariette 
Robert f

t — Muriel Millard s'a-t-elle être 
bientôt l’artiste invitée du pro­
gramme Woodhouse f

Torn Pouce
Allô !... Torn Pouce. Comme 

il y a longtemps que vous ne 
m’aviez écrit. Vous ne m’avez pas 
complètement oublié. . . c’est con­
solant !

R. 1 — Mlle Robert est très jeune 
elle doit avoir une vingtaine 
d’années.

2 — Je ne sais pas. L’artiste in­
vité est toujours une surprise pqur 
les auditeurs du programme Wood­
house.

Bye-Bye Torn Pouce et ne restez 
plus si longtemps sans m'écrire !

★
Q. 1 — Gisèle 8chmidt, quel rôle 

joue-t-elle dans "Madeleine et 
Pierre” t

2 — Qui est-ce qui joue le rôle 
de Micheline dans "Grande Soeur"f

3 — Qui est-ce qui joue le rôle 
de Josette dans "Joson et Josette”t 
Une sherbrookoise de 17 printemps.

R. 1 — Oui. Elle a le rôle Gisèle 
Lenoir.

2 — Germaine Lcmyre.
3 — L'incomparable Mme Jeanne 

Maubourg Roberval.
*«

Réponse à Marguerite 
Fleur des Champs.

Je regrette Margot, mais je n'ai 
pas la lettre dont vous faites men­
tion. Il m'est absolument impos­
sible de répondre à vos questions 
car je ne les ai pas reçues. En- 
voyez-les moi à nouveau. Je me 
ferai un plaisir de vous donner 
répotise. Merci pour les félicita­
tions. . . vous êtes charmante !...

★
Q 1 — Je suis une grande ad­

miratrice de Antoinette Giroux et 
je voudrais savoir si en lui écrivant 
elle m’enverrait sa photo t

2 — Qui fait Charlemagne Bru- 
chére dans "La Famille Gauthier"1

3 — Verrons-nous la photo du 
nouvel annonceur à C H L P.

j — Qui chante dans "Les amours 
de Ti-Jos” f

5 — Qmi fait le curé dans "Ma­
deleine et Pierre” et verrons-nous 
la photo de ces interprètes f

6 — Dans quels programmes 
pouvons-nous entendre Mlle Antoi- 
nelate Giroux t

Brunette de 17 printemps.
R. 1 — C’est possible. Ecrivez-lui 

au soin du poste C K A C La Presse.
2 — L'excellent artiste Pierre 

Durand.

? *• 
•: .. -

ii •

Mlle BLANCHE TISON l’interprète de Zéphirine Beausoleil dans 
“La Famille Gauthier” à CKAC. Elle a aussi un personnage 

important dans “Les Amours de Ti-Jos.”

3 — Probablement.
4 — Le quatuor Alouette.
5 — Eddy Woelley. La photo de 

quelques-uns des artistes de “Ma­
deleine et Pierre” a été publiée 
dans le numéro 3 volume 2. Si 
vous en désirez une copie écrivez- 
nous et joignez à votre lettre 6 
sous en timbres.

6 — Dans “La Famille Gauthier” 
vous pouvez entendre quotidien­
nement Antoinette Giroux. En plus 
elle est parfois la vedette du pro­
gramme N.-G. Valiquette. Elle 
joue aussi au “Théâtre de chez 
nous”. — Mademoiselle Giroux est 
l’étoile de la troupe des Comédiens 
Associés.

C’est gentil !... vous me pro­
mettez de revenir. . . alors je vous 
attendrai !...

*

Réponse A "Jeune fille Ambitieuse”
Voici les adresses demandées : 

CKAC La Presse Montréal — 
C B F King Hall Building Montréal 
— CH LP La Patrie Edifice Sun 
Life, Montréal — Alors. . . vous 
rêvez de devenir artiste. Mais non, 
ce n’est pas irréalisable, et puisque 
vous avez des aptitudes. Réflé­

chissez bien. . . oui, car il faut 
toujours réfléchir avant de choisir 
une carrière. . . Demandez une au­
dition aux directeurs de program­
mes. . . faites apprécier vos talents 
et. . . bonne chance !

Que la nouvelle année 
soit ftour tous 

la filits brillante

c'est le t vieu x de

H. PAGEAU
Maître fourreur 

Dix-nenf ans de service
1793, Avenue de l'Eglise

&
mmm
P
P
P

i»n« tin doml^r moment. !'rn«fv, A von rnrientix

MLLE Y. BARIL
Nouveautés pour dames

%1’KnALITES' Hi ni.s — i:\nvrs — lingerie 
Il AS — 1.1 XTS.

Satisfaction garantie — Service courtois

2519 Notre-Dame Ouest
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COMPLIMENTS 
DE LA SAISON

DELICIEUX TRES FROID
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